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PARTI COMMUNISTE DE BELGIQUE KoMMUNISTISCHE PARTIJ B ELG IË 

M/C. 

BRUXELLES, le 21 décémbre I945. 
BRUSSEL, den 

Avenue de Stalingrad, 18-20, Stalingradlaan 
Tél. 12.01.00 • 12.01.08 • 12.01.09 

Cher Camarade1 

Nous te prions de prendre toutes dispositions 
utiles pour ~tre présent à la réunion du B~reau Politique qui 
se tftndra le 

MERCREDI 2 JANVIER à IO Heures du matin --------------------------------------- -
avec ltordre du jour suivant: 

1) La situation pdlitique actuelle - rapporteur: E.LALllAND. 

2) la uestion paysanne rapporteur: G. iOULIN • 

Le Secrétaire National du Parti. 
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Rapport de LLlm&nd au B.P. du 2/I/46 
===~=============================~ 

Situ&tion Politioue . -
================~=== 
I Situation Intern~tio le . 
I.- Au cvurs de la p.:rioda sous r0vue, nous avons assisté à 
une cert ine ù~t0nte sur le pl~n international. 

La. eon:'<Jrence de .. ·oscou a donnl des résultats appréciables 
en ce qui concerne la "ùo be ato ... lique, le Japon, la Chin=; la Bul­
garie et lh Rouné.nie. 

~is lL route qui conduit à la collaùorction l~y~le des 
3 Gr·nds, c-a-d à l~ paix solide et st~ole est loin d'etre dé­
blay.:.e, il su siste r.iaintes enbuches, rn.Lints centres d'intrigues. 
Turquie, $ran, ~spagne. ke cas de l'Es~agne es~ le pluG coupré~ 
hensible pour nous. Le role de Fr n20 qui pur .. et le regroupement 
des forces hitlériennes nous upparc.it clG.ire:nent . D' autre part, 
Franco e~t l'~nQtru:.1ent des Etets-Unis qui se servent de lui pour 
conquér:.r le • archu Esp ..... cnol et e. piètor sur .::..e Portug 1. La 
City de Londr~s r~siste, essaye de reconqutri~ ses positions 
,erd~es. A 

Et Koulishc const te : 11Il paraitr it que c'o t à Lon-
dres et &u V tic&n que 1 r·nco tro.....-:.ve ses dcr~liers soutiens.11 veu 
'Pénible l)t Koulish r cac:w ; .. à.l son cnbarras lorsqu'il explique : 
11Cc "tes, d. is hauts for:ction .. c.ir .... ~ du Forëi ~n Office, l<::s ho . .nes 
d' .i.'f a..Lr de L City o t 1' rchoveque c .... tholi _ue de e "~lï'in;ister 
n'ont :pas pordu tJute infiue .. ce, loinde là. ~ais il y a à la 
Chabre do~ Co .r.iunt,; s une .t..10~ c.r::.. té tr&"'!b.ill iste er:xhousiaste et 
bien in-or1 ée. Bt nul no co prendr it qu'elle cèdat ~u chcllltage 
de •. 'ex-c aucUllo." 

La politi~ue étr ncère de la Belciquc n'a pas évolué. 
Elle r: t f voru:D.:..e à le. :'~~ille occidentale et :>ur voie de 
cons.quence, hostile ù l'URoS. C'e t :pour mieux cachel" le ~eu 
que l'on fei...1t un désir de rapproc.1e ent · ·ec l 'D. S. ( rrticle 
de ~erfve d ns l~ D.R.) 

II Situc:..tion sur le nldll L.tCrieur.-

a) a.i uco rs L.e V r:.. Lclœr. -
const'tue 1 pr~tcndue r.fut tion de 1 position 
aC..o.1.1tée par not.c.'e Pr..rti e ... ce q_ui concerne la 
poliiiuuo des prix e~ s 1 ires. 

Spaak et . ·c:rlot ont dévelo.:.)})~ le nene thè .:e. 
Co ..:::e il fa:..l, i t u'y a~t"'ndre, 2.8 co .• tre offi!Jnsi ve est nenée en 
ordre p:'incip~ .. l pc.r les soci ùistes qui se trouvent :placés dans 
lu situ tion lt.. plus e oc.russ ..... nte en t .... nt que Parti prolét rien. 
Or, ils ne r ..,futent p s hotre thèse. 
van .A.ckL.r et consort se co ..... tentcr..t · e ru ff ir •. cr ~u' on ne peut 
auo ientor les sal' ires, s lJ.:J <.iUgmenter les prix des produits in­
du triels dvst inUlil à l 'e:;:_port tion . Ceux qui exigent une réadap­
t tL .. n des s luire$, au cout de ld ~'"ie · so.it accusés de vouloir la 
ch1t~ du :r~nc et 1 p rue du pays . 
Il no • ut p s sous-~Lti=er l p~iss~ ce de prop&g..._~de de cette 
t..ccucatioll >::..rf.it~1e~t Lr tu~te. Il nef ut p· s davantage pœdre 

de vue que no ts so.u.....H.:S le qeul parti dela rnjorité à pr"conise:r 
une r~ad ptQtion des s.luires. 
Nous ... vans c o w f cteurs f· vora"ùle s I 0 le f i t que notre Tiü ~ "'"'or-



-c.;.-

' ot 'ordre répond &ux asp..:.r.._ tio •• s non seule .. ent des ouvriers .::iis 
auf:si dec pcysuns et d s .t-etits cori:rr;1erça.nts, 

2° le f~it que,~ F . G.T.~ . a 6té . ~ 

obligée de ~o~er la ~e. c revendication. 

!Juin le fLit que notre position est favorable incitera la contre­
:purtie à f ire U.!l UD t.,8 d 1 w.Utl:'..L.t pl'..lS &bunuc:..nt de la C.ér o..gogie 
et de ~~ calomnie. 

ni::sxi::ex:fxi::t .l;ous de·..rons nous attendre à ce qu'on noue co ibctte 
principale ont sur le .ot d'ordre 11s~uver le fr nc11. 

Il s' 
0
it donc de d6_o~trcr que, loin de ~e~t~e _ e fr ne en danger, 

la politique dus prix et sal~irec que nous préconisons est àe naè­
ture à concolider d6L:ni1.iiv~ant le fr ne . 

On nous sur·1.i constô.!.J.IDent l'exc:,1pl..3 frap.~::.is • 
.:, is l' inflt..tion en France et la d~valuation aui en est résultée 
ne 001t prs la conséquence de salaires trop éÎevés ayant provoqué 
une hau-se ~~ .esur6e df s pri~ : l'infl ,tien et l~ dGv~lu~tion en 
7r~ ... nce sont lu. co ...... sûqu..,nce direc ve de 1' insuf'fisaLce de la nroduction 
inpuné .. ent freinée et sabotée J...>ar lus :>Lrtis~ns ae Vichy qui con­
tinue ...... t à infester ... 'u.cL .• in::..Ltr tion et à dutcnir de trop nonbreux 
leviers de co,tl1an~e dtns le secteur de la production . 

Le rui~onne .e.,t officiel ost : ULe hau_se des prix chez ~e )roduc­
teur provoquera une h&u~se des salaires qui à ~on tour augr.entera 
le prix de revient duL urc'ilandises l' .... xpo ... ·t tion, plus de possi­
bil.:. t~s de nous procurur les deviGes indispensabl0s po r nos impor­
tation::. 
'L..is .::....e. ch· inen sal ..... ires-prix est truo.,ué, il suffit de tirer dessus 

pour f ire s ut L la ch~ine . 

Pou:' ~..:!"o ter que 1 .:i usse des salaires ne doit pé.s f'trlc ont 
entr iner l~ ho.us se des prix des produits in.:i.· st.rie.:s dont 1' ex­
port· tion deviendre;.it impossib.,. , il f~ut prouver que les indus­
t:.'ie.i:s ne di sent )' :: : 2 7'0 ... '.:. t: lorsqu'ils prétendent travailler 
avec un bün~fice extre e11ent r ·c:. iit Cl' -::: '1.S bénüficc du tout. 
~r~is il ne suffit pf..s d' ffirrter , il fv.ut ""')rouver ... 
.g..l ~ t ... cn ... :::·quoi not:s cievon$ continuer à dénoncer le trucage des 
prix de .1.:evient oc:..is aussi le démontrer pt.r des exe11ples concrets. 

L' ~se tiel si nous oulons a s&inir le;. situution, consolider 
le J.·- nc,-renforcer l· ~ ocl·-tie , s:..t r l' -· ··,.ction et ses alli~s 
n:o- ~ci_t~~, c ' st Je 've:o ~~r ~~ _ro uctio • • 
·rous avons atteii.1t un pre :i()r _allier , gr ace '1. l'effort collectif 
... r,cnifi ... :.ie four~li au c~iurs des derniers ::::lois . 
üneno~ve:le 6t pe se trouve dev&nt no s , l ' ~tape qui nous con~uira 
aux n~ices IOO c-à-dA&u niveau de la production de 1939. 
Le~ ys ~~out ~~t'ret à pt:.rC'Urir le ~:t s rapide. ent possible cevte 
... ~upe. 

_uiS our aller de l ' :v nt , il est indic~ensable de cr~er un cli~at 
f <.r1:orable , c-~-d de . Lettre .:'in 211 t.u1a.:.se qui rèc;ne et se d ~velo _,pe 
par i L,s divers0s c tl; or::.es de ·.;r vaill urs , nal ad.se et méconten­
tement que l"" r_:_act:hpn ne r anc:;_uera pas d'utiliser contre la dé o­
crdtie . 
Le st1.nùctrd de vie actuel uos nasses lu llrorieus ...... s est de 5010 in­
férieur à ce qu'il ét i t en I939. Au st <ide et ï.e l de le. ... ·eprise, un 
te" ét t de c~oces ne se justifie pc s et il devient de 1lus en plus 
clair 110-...1.r li.:s r.Lsses laborieuses qu'il ne re ulte pas d'une xf­
P~~z±:ti~nxi~lli:xxb±E. dure .~is inéluct uble nécessit é , m' is ûien 
d'une r(j · rtit ion i.1..i.éq_uitable du fruit des ei'forts fournis pendant 
J.. ··1re·1i :-re ét. ne, effort fourni en ordre principal par 1 s teavaille· ... 



Refuser de tenir compte de ce facteur psychologique, c'est en réa­
lité freiner la production, mettre en dcriger l'éoononie et par con­
séquent le franc. 

Notre économie actuelle ne peut se permettre le luxe de 
conflits sociaux. Or, croit-on les éviter en se contentant d'oppo­
ser un non brutal aux revendications légitimes des travailleurs? 

L'effervescence règne parmi les tr&•E±î:X!!U.fl:l! fonctionnnai­
rcs. Ils récl6Llent un niniroum de 3.000fr~ pour les agents de plus 
de 2I ans. Ils prétendent qu'il ne peut etre fait de distincttmn: 

entre les ouvriers et enployés au service de l'Etat, 
entre les a ents des deux sexes. 

Il exigent que le nouveau bureroe soit appliqué avec effet rétroactif 
à la date du Ier janvier I946. 

S'agit-il là de revendications démagogiques? N'est-il pas 
clair que si les agents de l'Etat sont un jour obligés de passer à 
l'action po~r f~ire triompher ces revendications, ils auront le 
pays avec eux'? 

On invoque à propos des traitements des agents de l'Etat, 
à propos du statut des P.P. l'incidence budgétaire. 

Une saine politiiue financière inplique dit-on, la li­
mitation des dépenses au strict nécessaire. Nous sommes parfaite­
ment d' o.ccord, mais il resterait à établir si certe.ins subsides, 
certains budgets accor és avec un mmciŒuro de discrétion ne sont 
pas beaucoup ~oins indispensables q~e les dépenses supplémentaires 
au' entraineralb.t la r6vision de::; bat_emes et le vote de la loi con­
êernant le statut des P.P. 

D'autre part, une saine politique financière n'implique 
pas seuleriient la limitation des dépenses, mais aussi l'augmentation 
des recettes. Et, à ce propos on a le droit de demander si on met 
bien xoute la célérit~ et l'empresse ~ent voulus à faire rentrer 
l'impot exceptionnel frappant les bénéfices illicites ainsi que 
l'impot sur le capital. 

On a le droit de de~::nder si le moneny n'est pas venu 
d'assainir la politique fiscale et de mettre fin à la froude qui 
peI~et aux riches de se dérober dans des propo~tions scandaleuses 
à leurs obligations fiscales. 

Fermons cette parénthèse budgéta~f,nancière pour en re­
venir aux conflits sociaux. 

Depuis près d'un mois dure la grève des traminots de 
Liège. Vous connaissez les origines du conflit, les revendications 
des travailleurs. Ces revendications sont inconto5tablenent rai­
sonnables. L~ preuve : la population de Liège qui subi~ directement 
depuis plusie~rs semaines les inconvénients de la grève est quqsi 
unanime ~ux cotés des grèvistes. 

Aujourd'hui aura lieu à Liège une grande manifestation 
et ensuite une assembll€ générale des grèvistes qui aura à décider 
des Le sures à prendre suite à l'entrevue avec Van Acker. (le Gt 
a décidé de ppocéder à une enqê~e) 
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L'intervention de Lahaut ~u cours de la urenière assem­
blée a provoqué un tel enthousiasme que la réuniÔn des grèvistes 
qui s'est tenue lundi s'est prononcée unanimenent en fageur de 
la présence des mandataires à l'assemblée générale d'aujourd'hui. 

A l'assemblée de ce jour on proposera entr'autres dec 
pétitions dans toutes les coui..~unes de l'agglomérQtion liégeoise 
en faveur de la réquisition de la compagnie des T.R. 

Le natronnat n'hésite uas à dire u'il s'a it d'une 
épreuve de ·orces, ce qui est rigoureusement ex2.ct. De cette 
épreuve il fLut que les travailleurs sortent victorieux. 

Troi ~ thèses sont en présence : 

I° Celle du Gt : maintien du statu quo 
20 11 du B-tlt:connat : augrnen t at ion des 

aug/mentation corres~ondan~e des tarifs (thèse 
aussi Dl· uv~ise peut-etre meme plus pernicieuse 

salaires avec 
pratiquement 
que 1 c. µ- emière) 

Sc.IlS 

3° Thèse des grèvistes 

augruentation des tarifs. 

augaent~tion de~illaires , sans 

Perspectives : a) Solidarité (sou script~ ../-···· , - · ,· 
hébergenent érlffnts par 

Sol) 
b} pétitionneaent de la popul~tion, dé­

marches des t.E.ndc...taires corTLunaux ey 
provinciaux -intGrpellation Lahaut. 

c) constitution de Cooités : soc. com. 
éventueller; .. ent entente dér:ocratique 
potTI' sou tien grève. 

d} e:r.:tension u ventuelle du conflit par 
grèves de sympathie qui se*ont des 
grèves d' avertis. er:ient • 

e) orcd!lisntion de r .. eetings en fs.veur 
de la grève. 

RÔle import~~t à jouer par nos cdes syndiqués. 
Dejace nous en pnrlera. 

Conclusions : l' inport nce~du conflix ne peut être sous- estiraé 
le Parti t),1ut entier doit etre aux cot0s des traminots de Liège, 
tout doit etre miis en oeuvre pour que les travailleurs sortent 
victorieux de lé~~reuve de forces. 

Congrès F.G.T.B. 
================= 

côté positif domaine revendicatif, 
résolution contre Léopold III 

'' " Franco 
l~s unitaires ne sont pas éliminés 

complète 
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Aspect nég tif :I) 
2) 
3) 

.. a que de cohésion - pr...s d'unité - désarroi. 
Composition du Congrès I80-240 
C' étui t un e_:cellent parallèle de départ pour 
mener l'o:f.'fensive contre les anti-unitaires , 

.1..Josi tion 
Position 

nos amis en ont fait un parallèle de repli 
désordonné. 

4) Il :'a._:'...L.it démasquer les anti-unitaires, dé­
noncer ceux qui uenaçaient dans les coulisses, 
renforcer le bloc unitaire en isolant l~aile 
L'.i:ajor. 

5) Nos Cdes ont cédé constar.unent, n'ont à o.ucun 
moment donné au Congrès l'occasion d'entendre 
la défense des positions unitaires 

~) Le vote poÛr la composition du secr 'tariat 
(négation des tend ..... nces, négt!tion de la démo-
cratie) 

7) Nos amis ont toü.t accepté par peur nde faire 
suuter le Congrès,, par nsou.ci de sauver l'u-
nitén. 

8) Conception sectaire au sujet de l'unité. Ji ais 
nussi et de plus en plus déviations opportu­
nis~es - l'unité n'est pas un but en soi, mais 
un moyen d'atteindre le but. 
Ne uas confondre uni té oui sert cause travail­
leurs avec caricature qÛi la déGs~rt; 

unité au sein du P.S.B. 
F.G.T.B. devenant couie fiuèilie de la 
c.G.T.B. d'~vant guerre . 

9) :ros aTJis se so t tror.rnés 101·sau' ils se sont 
i ginés qu'en capituîunt ils-servdinet l'uni 

IO) ... uelles so!'..t, en effet, lds conséquence-s de 
leur attitude? 
Unitaires décour~~~s 

v~ux (fusion dos ~ineurs) 
d 3 anti-unitaires rabiques ronforcle. 

Cor-.ent redresser la si tu ..... tion? 
a) mettre de 11 oràre d.~..ns les r.apports P-organisations Synd 
b) l1.:atiol1 reven .:..cative à laq_uelle nous relions directement 

l~ lutte contre les anti-unitnires qui sont -tout natu­
relle::i_ent- ceux qui f::.·einent l'action reven · icati ve. 
Ainsi nous 'erons cor.prendre aux syndiqués quelle est la 
si~nification réelle de la lutte de tendances. 

c) Ore' ni sati on de larc;es assen:blée s - revendications -
rc...p~ ort s sur Concrès- envoi de prote st c.tions . 

d) Renforcement de la dé .. ocrutie synC:.icale, critique de la 
cor.i.posi tion du Congrès et des uéthodcs u .• ti-dérnocratiques 
qui y furent utilisées, élection du Cté J.ial - rapprochemen 
avec MSU vt Syndicat Gal. 

e) O~g2.Iliser solide ent la tun ance . 
I) CoFiinission syndicale (~ejace, Avaux, Lefèvre, mineurs 

Adam) 
2) Journal nité syndicale 
3) Journaux région:s êt d'entreprise. 
Plus de coht.'..sion, de discipline du h<:.ut en bas 
Action de nos cêJ!lurades dans les Centrales - dans les In­

tersyndicales, les s.ctions afin d'ép<:tuler actionri.enée 
par na anis c..u sein du Cté :Nal, du Bureau, du Sec. 



f) rcnf0rcer l'orgunisation - &voir une politi~ue finan­
cière, dégager péù.·tout l'essentiel du secondaire. 

g) ainéliorer et renforc ' ir le travail syndical du Parti 
à tous les 0chelons . 

Congrès du Parti. 
================== 

,. 
La pr~parution du Congrès doit coincider avec l'ou­

verture de la c m:ipagne élector r-le . Nous devnns accorder une très 
grunde importence aux concentrûtions qui auront lieu avant le 
Congrès. Elles contribueront non svulement à assurer le succès 
du Congrès mais aussi à créer un clinat favorable pour la cmmpa­
ene électorcle. Elles doivent nous p~rmettre d'atteindre directe­
ment par notee propag:.nde des couches que nous ne touchDns 
que t::oDp rare.Lent. 

Il f,ut fourntt un effort sérieux en vue de gagie:t 
la confiance des paysans ut dus petits cor:unerçants. 

Notre politique en ce qui co.1cerne la politique de 
prix et salair~s nous donne de très larges possibilités . 

Trrvail de la Direction du Pûrti. 
================================ 

Inutile d'espérer un bon rendement de la base, si la 
tête ne fourn~ pas un effcrt r aximum. La lutte déclenchee récem­
" ent contre la fr<ction constituée au sein du B. nous a permis 
de dlcclcr certaines faiblesses dons le travail de direction. 

Je n'en re'Viendrc.i qu'une seule : le :,:anq_ue de con­
tact, le co.1t~ct insuffis ..... nt entre la direction et les fédéra­
tions qui se r~:pète d '· illeurs sur le plan fédé:.. .. el, entre les di­
rections fédur-les et les sections entre les directions de section 
et la bcse; C'~st une des c&uses essentielles de la faiblesse 
d' org .... n::..sutibn (rw.nque de vie intérieure-réunions peu fréquentées 
d.écalt:..ge énorne entre me!ibres inscrits et moubres cotisc:.nts -
ab senne de saine polit iq_ue financière- dif:f.'usion insuffisante de 
la presse - recruterJ.ent insuffisa t, r.r..uvais tr ..... vail syndical. 
absence d ' acti-.. ité des a.Jicales . _"':i.is c'est aussi la v- use prinâ.i­
pule des interprétations erronnées, de l'inconpréhension,de l'i­
gnorance de l~ ligne du Purti. 

,.. Le na •. que de cadres dirigeants, èB. 'excès de trt.vail 
ne peuvent etre une justification à cet étc...t de choses. 

N us devons reviser cert ~ines !éthodes ,pour co3Illen­
cer , nettre beaucoup plus que par le passé le B.P . à co~tribution. 
B.P. or~~is e de direction, Secr)tariat org<lllisme ~ 'exécution . 
R ·unio .. _::; régul:.ères du B.P; Ra:_)port sur situc...tion politique , 
exanon de la situu.tion dans org ,n:.sations , dG.ns cert·.ines fédés, 
proolèmea &ctuels. 

Les .. ffi~Q,r . s du Sec. ile\'"I'ont ltller dans le~ f éè.és 
assistvr aux Concrès féd r~us et à dGs Otés. La me"e trche incom­
be l~ lup xt des ~rbres du B.P. Enfin, les neJbres dd B.P. 
devront et~e _is ' c ntribution pour tll~r pendant quelques jours 
dun::; cc t~ines fédvr t~ons en vue d'y redre5ser la situation. 

·-·-·-·-·-·-·-·-·-·-· .-.-.-.-.-.-.-.-.-.-. 



- L.AHAUT 

OEJ CE 

'INTERVENTIONS sur.rE AU RAPPORT POLITI DE DE CDE LAL.: JID ------------------------------------- ~----------------
Grève de Liège - Les mandataires avaient été convoqués à une 
assemblee générale de grèvistes., à part moi S INTES a été le 
seul mandatair~~a faif~une courte apparition.L'ensemble des 
grèvistesaété pour la continuation de la lutte à autrance .Les 
grèvistes ne veulent à aucun prix de l'augmentation des tarifs, 
considérant que la situation actuelle de l'exploitation est 
largement bénéficiaire. 

Le Comite de Grève semble ne pas être suffisam 
ment à la hauteur et il est a déplorer q~e la Fédération 

Liegeoise du Parti ne compren*tpas le role qu'elle avait à jouer 
dans cette grève. De ~lus la Solidarité des autres régions du 
pays n'a pas été suffisante~ 

J'ai eu l'occasion de parler avec le secrétaire adjoint qui 
travaille aux cotés de RO AIN et qui bien que membre du Parti 
adopte les positions de ROIJAIN .. 

Le mouve~ent d'extension de la grève a été sus­
pendu parce qu'il avait été question d'une entrevue avec V.lN ...CKER 
Jlla :position au sein du bureau de la I!'.G.T.B. :je n'ai pu obtenir 
±iin~e?veatieft- L'extension, mais uniquement la solidarité des 
autres centrales, et que la F.G.T.B. fasse une démarche auprès 
de V.AN ACKER en faveur Œes grèvistes. On ne veut pas de l'extension 
du mouvement de grève pour empecher que la question de nationali­
sation, dont V.AN ACKER est adversaire, ~ soih>os~ 

Il;faudrait que nous ayons , pour appuyer notre 
thèse de hausse des salaires sans augmentation des prix , une 
documentation étoffée. 

A signaler que DE SI.'llŒLE avec qui les grèvistes 
s'étaient mis en rapport a provoqué à Liage certainesbaissesdes 
prix ,c'est la tactique -enployée pour éviter à tout prix la hausse 
des salaires. 

VlN HOORICK Nous avons en main des élémants qui nous permettent dxx~xi:xe 
~E:mi:XEX~m:si~im:mxRJŒXXmllXXÎŒXSX~m!llxaxîax~~îix±~liHXliRX~X±X:X:BX 
::sililXH:sxlà:MxYü~ de dire que la position de V.AN ACKER dans 

~ la question des prix et salaiees et les nationalisations est très 
.., peu sympathique aux ouvriers, alors que notre position est large­

ment approuvée . 
La question de nationalisation se pose pour les 

tramways de Bruxelles. 
LALl AND fait remarquer que le Gouvernement a 

pris une décision pour .éillvers et Bruxelles: gestion par un comité 
d'entreprise • 

VAN HOORICK souligne que les tramwaymen d'Anvers 
comprennent toute l'importance de la grève de Liège: lutte contre 
les trusts en général.700 frs. ont été recoltés à .Anvers • 

.,M,,o.i<. .. f.Al Alostif.,a eu une ~s ouvriers de textile 
dans une oa"iP~pri~c de t e#xtile g·' i-t I70 ouvriers • Un 
Comité d'entreprise y avait fait du bon travail.L~ ~roduction 
avait augrr.entéK et les salaires payés étaient 20 ,o plus elev6 
que dans les autres usines. 
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Pression a été faite sur le patron pour éliminer 
le Comité D'Entreprise,d'où Grève • Les 4 syndicats sont d'accord 
pour soutenir cette grève d'une importance primordiale. 

En ce qui concerne la campagne électorale il serait 
temps de prendre des mesures dans le domaine de finance, le f.û.-y,. 
a co~::mencé sa campagne de récolte de fonds. De plus il faudrait 
que des raesures d'organisation soient prises. 

communique que les élections ric~uent d'être avancées. 

D'accord avec LAHAUT en ce qui concerne la contribution insuffisante 
de la Fédération Liegeoise à la grève de Liege. Nos camarades des 
syndicats n'ont en effet pas toujours des positions identiques, 
parce que le travail de préparation est insuffisant: il faut les 
réunir et leur expliquer notre position au lieu de les laisser 
aller défendre la position que chacun SQ~ indiquée. 

Dans son rapport t;AU:A.IiJ"D a soulevé un problème 
largement discuté dans le pays.Tout le monde a lu le discours de 
Vl.\N ACKER~ sa position est vivement critiquée et cela senble 
influencer fortement les réunions socŒalistes qui depdis une 
quinzaine de jours semblent dépliner.Non seulement les travailleurs 
mais également les prisonniers de guerre, les P.P., les sinistres 
et les commerçants et les paysans se plaignent de V.AH ACKER. 

Situation d'organisation du Parti.- Je considère que le succes des 
mots d'ordre est en rapport directt avec l'état d'organisation.Or 
très souvent nous voyons les copains des fédé~ations qui ne réagis­
sent pas assez vite aux évènements de leurx région. Ainsi dans la 
question des frontaliers seul DUBOIS a réagi. 

Nos camarades se bureaucratisent ,il manquel'Œ de 
contact entre les fédérations et les sections et les réunions de 
sections sont mauvaises. Il faut resserrer le contact entre la 
direction et la base. La proposition d'envoyer des membres du 
B.P{ dans les fédérations est excellente, et je suis convaincu 
qu'elle donnera de bons résultats.Nous devons arriver à faire 
coinciŒer le nombre de cotisants avec le nombre d'inscrits. 

~Afl~A1filite de certaines propositions je propose que le bureau 
politique confie au secr tariat la tâche d'élaborer un plan de 
travail qui sera comrauniqué au bureau politique, qui se réunira 
spécialement d'urgence. 

Nous devons accepter la pDoposition de VAN HOORICK 
d'ouvrir immédiatement une souscription nationale dans nos journaux . 
Toutes les sommes qui seront envoyées directement au journal iront 
au Fonds Nati~nal. Tandis que les Fédérajions toucheront une ris­
tourne de 50 5., sur les sommes récàlltées par elles . 
souligne la position fausse de VAU ACKER: contenter les truste et 
les travailleurs • 

En ce qui concerne le 2ongrès E. G. T. B. , amère 
déception partout. uxServices~ublics me e mécontentement et esprit 
de lutte. Surprise de voir accorder par un Conseil des .inistres 
comportant deux communistes, lEJCJllEJSRXHX«~nxi«ÉxÉ l'indemnité consi­
dérée comme injuste. Il y a là une situation difficile pour nous . 
VAN ACKER prononce des discours qui sont considérés comme émanent 
du gouvernement . Certains se demandent qu ' elle est la position de 
nos ninistres. Pour porter remède à ces situations ne pourrions 
nous comme en France rédiger une résolution dans laquelle nous 
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souhaitrions voir nos ministres défendre certaines positions 

mesures 
Je suis d'accord avec LALI&AND en ce qui concerne les 

proposées à l'intérieur du Parti. 

~uant à la grève de Liège il est inexactr de dire qu'il 
n'y a pas eu solidarité. En effet les tramwaymen de Charleroi ont 
marqué leur accord pour une éventuelle grève de solidarité . 

Je tiens à signaler également le mécontentement qui règne 
parmi les prisonniers politiques et les prisonniers de guerre . Nous 
devons d'urgence prendre position en ce qui concerne les prisonniers 
politiques. 

HERSSENS La grève de Liège est une épreuve de force entre les deux tendances 
au sein de la F.G.T .B. 

Depuis le Comité Central du mois d'août où en sommes nous . 
Hans le domaine des effectifs et de la diffusion de notre presse. 

En ce qui concerne notre pr.'.:sence au Gt Van .. cker, nous 
devons expliquer aux ouvriers que nous ne sommés pas dépéndants de 
la politique du Gt. 

Congrès FGTB.- L'unité n'est pas une manoeuvre, c'est 
ce qu'il fc...ut expliquer à cert ..... ins de 110s camarades . 

Pourquoi nos camarades ont-ils voté pour les Bonàas et 
major. Cepdndunt, le rapport de forces ne nous était pas nettement 
défavorable 180-240. Dans ces conditions, nous aurions du obtenir 
de beaucoup meilleurs résultats. 

Travail parlementaire . - Dans ce domaine, nous manquons 
encore d'organisation . insi, nous avo~s laissé passer -e projet de 
nationalisation de Delattte avant le notre pa.· ce-q-qe nous n'avons 
pas suivi la question d'assez près. 

Trc.y1ül syndical. - Le Parti devfai t ;articiper à la 
dif~· sion w~~si e ~~ journal de nore tendance . Je rappelle q~'avant 
guerre, il y avait obligation pour tous les membres du P . d ' etre 
syndiqués. Cette règle est-elle appliqu~e en ce Lament? 

Il y a lieu d'insister également sur les revendications 
des PP . Ne :pourrait-on orgc..niser une manifestation'? 

Notre truvail pour les vieux pensionnés ne subit-il 
pas un certain ralentissenent? 

DI SPY. D' ~ccord avec le rapport de Lalmand . 
On nous accuse par notre politique des salaires de mettre le franc 
en danger . C'est une question sur laquelle nous devons revenir sans 
cesse dans notre presse , car ~ ' E][:tY...p_x«Rlb:ru:x c ' ect un argum0nt 
q_ui peut prendre . Nous devons au contraire d..;montrer q~ 1 ' augmen­
tation des salaires est une g .... r..... e e la reprise et e le. stabilité 
du fr~nc . compexer 

Grève de Liège .- Je tiens à mppwxwx les mesures prises 
par nos camarades du P . au cours de la erève d 'Henricot à celle J 
de la f ?ér~tion liégeoise . Le Brabant Wallon a réeol~té pour les 
grèYistes près d 'I/4 do million . On ne peut en dire aut nt de no s 
copains de Liège . 
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~ " Notre ani Nc'J.rfl.y aur,Ji t c.u app&rai tre beaucoup plus nettement dans 
œ soutien de la greve. %R~~~~xax~uGxîax~xxxFxiÊxxi: mn:L~:tx 

x:ti:NXMRXM±EM«XriXXOCRXî±~±X±Xli~RXl!li±XxxXXlixxx«~~IDl::t J'ai propose cpe 
le Ct6 F~d-ral se réunisse et à ce jour, il n 'y anas eu de suite à 
ma proposition . La f~dé liégeoise ne eemble p&s conprendre le pro­
blème : il y a des agitateurs politiques qui foDt des discours et 
le tr&vail syndical est abandonné aux seuls syndicats. 

En ce qui concerne la proposition de Van H~orick de 
proposer la nationHlisation, je pense q_u' il faut plutot parler 
de réquisition. 

Congrès F.G.T.B.- ,..Si notre tendance a une grosse influence 
en Uallonnie, il faut r connait~e 1u'en Flandres il y a encore beau­
coup à dire. Je ~ense que de ce coté un gros effort doit être fait. 

S'il y a un journal de tendance qui doit sortir en fran~ 
ç ais, il serait indi spensé.!ble qu 'on sorte égaleme1it un journal flamand 
Nous devons signaler le manque de démocratie qui existe dans le :mou­
vement flamand. 

Herssens nous présente la situation sous l'angle d'un ~ uel entre 
soci.. ... listes et communistes. Ce n'C'st pus exact. Il y a surtout la 
lu tte contre la ré~ction et le dang~r f~sciste,!ès àéopoldistes et 
les organisatior-s d'inciviques. 
Nous ne pouvons mener la lutte Electorale sur le plan anti-socialiste, 
nous devons au contr ire metcre tout en oeuvre ponr lutter avec 
les sociu~istes contre la réaction. 

Nous devons mener la lutte sur deux fronts : r8action-néo-fc...scisy.e. 
Nous devons r1archer dans ce co:r:ibat avec tous ceux qui sont contre. 
La concentr ation démocratique est u~e chose réelle. 

" Nous tlevons f~ire apar~itre nos divergences : nous menons la lutte 
de façon plus énergique; nous attaquons non se~lenent les r5action­
naires et les léopoldistus mais aussi les trusts, ce que les socia­
liste~ ne senblent pas décid~s à faire énergiqueJent. 
La politique é conomique et sociale des catholiques est celle des 
trusts. 

Quelles sont nos pe~spectivcs :Un gouvernement de conce~tr2tion dé­
cratique, d~ns le prochiin Gt plus de ninistr s ~e fa­
çon~ à avoir une plus grosse influence et tenir des leviers de com­
mande. 
Donc : voter cofü.muniste pour que dans le procll.:.in Gt l'influence 
cov JY...uniste soit plus forte. 

Conclusions. - I)Une rlsolution sera élaborée.------------- 2)Tous les membres du P. devr· ient être xYndiqués. 
3)La question des prix et salaires doit etre liée 

à la défen~e du franc. 
4) Il fbut prendre des mesures pour le renforcement 

du Parti : le B.P. visit ·ra les fédérations. De meilleurs contacts 
seron~ étc;.blis entre les divers échelons du Parti jusqu'à la base. 

5) On nr.oposera 2a réquisition des trams de Liège. 
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étant plus largement diffusé ce jour là. 

7°) Union des Paysans et Ouvriers. 

---------------------------------
En vue de ré liser cette union, les ouvriers membres du P.C. 

doivent renforcer les contacts avec les paysans et susoiter des 

discussions amie es sur les probl' s politiques. onter par 

des exe ples aux p~ysans que leurs intérets sont liés aux inté­

rêts des autres travailleurs, mineurs, intelleotu ls, petits 

oo erçants. eto ••• 

ans les industries griooles, es ouvri rs doivent prendre 

l'initiative de former un oo ité d'entreprise avec participation 

de délégués ~ paysans ( sucreries, euneries, 1 iteries, 

usines d'engrai , aohinesagr~ooles}. 

Les fédér tions et les sections doivent s'occuper d s à présent 

d'organiser et d'éduquer des brigades ouvri res du P.C. 

C ho es et t es) en vue de l'aide aux Aysans dans la 

des tr v ux importants. 

oet effet, les fédér tions et sections oit dines doivent se 

mettr en relation aveo les fêd rations et les seotions 

en vu de l'org nisation de oe projet. O lui-c1 t praticable 

pend t le période d oongès pay é • 

Une section citadine pourrait par exemp e p troner une commune 

rurale. La section oit dine en coll bor ra aveo s otion rur 

du • en vue d'éduquer pol1t1qu ent 1 cl ss agriool • 

11 organiser si o ta n'est pas déj f it la diffusion de la 

presse du P.V. parmi les p y ans. 

La section oit dine veill ra ' oe qu 1 s p ys 

dans d s grou~p enta p ys ns dé oor tiqu 

'org is nr 

lle conseiller l s p yaans ur la position é prendre au sein 

de c sorganismes. 

les p ysans e bres du rti s ront 1 s pro ot r d 1 



.. 
· • .li:e coooér ti ves, de svndic1..1.ts d 'achtlts et de ventes, d ns e c...:.dre 

des orglillis&tions de .:J:asses p..i.ys~nnes . et seront consei l 1s et 

aidés p~r les sections et les fédérations. 

8°) La aiffusion de notre org ne Tation~l, le .R. doit être 

élargie et renforcée. 

Les sections rur&les doivent d0sir,ner des vendeurs ' ~sysan" ~ui 

cha1ue sa.ILedi feraient le tour des ferrr..:es . Ces ve~deurs doive t 

attirer l' ttention ·es ~gricu~teurs sur l'intérêt que urésente 

le ~. au point de vue ~rioole. Une prosJeotion méthodique 

des fer es, le samedi, avec le D . ~ . doit perŒettrL la conclusion 

de nor~breux "bonner. ents nr r les ferrai ers. 

9°) L~ C .• ~. se tiendr~ en contact étroit dvec le inist're du 

{~vit~illeùent ~fin de popul~riser les mesures ~rises par le ode 

L l~ nd et de démontrer son ction progressiste vers e retour 

à l& iberté et la rénovation de l'agriculture. ns ce dŒ aine 

le R et 1 Jresse féd~r e devront intervenir à fin de montrer 

les r8su tats obtenus par e inistère du R vitaillerr.ent. 
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Blfrl~i0 POLI~I u~ DU 2/I/46 
----------------------------------------------------

I .- ~~EE~E~-§~E-~~-S~~~~!~g_E~i§~~g~~­

Décisions . -

a) Editer une broch re 
b} Publier une :>&._:e :pays<mne dans les j ourn ux 

féd:.raux xes r :gio·~ s ae;ricoles, une rubrique d ns les 
r:gions non agricoles. ,.., 

c) Editer des tracts plutot que des a~fiches , ces 
trLcts pourront prendre, selon la région, le c&r et ·re 
d'unppetit journal. 

d) La commission d'f~tudes publierl. un bulletin 
hebdo:.o.ar.ire pour alimenter les docur.1entations féd:r'les. 

e} Lancer le .d . D. P . en Flandres, avec jourr.al . 
,.., f) L~f' Amicales s'orgtnisero.1t sur le plun rée;ionnl 

p:_ l tot Q.U f • t. ~ c 1 et :::JCl'O~°(; reil.iée S entre elle S par le 
Responsable paysan • 

Lalnand . 

D~cL ions .-

I) Une rlsolution ser' élaborée . 
2) La que~ tion dcc; prix et d ' sel aires doi-:; être 

reliGe à la défense du franc . 
3) Tous les menbres du P . doivent être syndiqués . 
4) Il f<.J.ut )rendre des es·res pou,.. le r.anfiorcenent 

du Péirti : les :.nen'bres du B. P . visit1;.;ront les f0dér .... tions . 
De r,.eilleurs co técts seru:it établis entre les C.ivers éche­
lons du Parti jusqu'à la base . 

5) On pro,.?osera la réquisition des trr..:ns de Liège . 

·-·- · - · -·-·-·-·-·-·- · .-.- .-.- . - . - .- . - . - . - . 
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CO ~~-REND~ B.P. U Io/I/46 
====================~===== ,,, y, 

Lalnc.nd ouvre l& séance en saluant l< pr:sence du Cde Dupuy, membre 
du B.F. fr nç • .üs et le prie de pr.Jsenter notre salut frat .rnel aux 
cunaredes de France. 

Rannort Lnl und.---··------------
LGs ChmJbres sont dissoutec, les élections auront :ieu le I7 février, 
le Gouvernement continuera à sièger jusqu'à la réouverture des nou­
velles chambrus. 
Dans ces coud.i t.i.ons, il appar it ii1possible de tenir notre CQnc;rès 
les 2, ~' 4, et 5 ~évri~r, c.J.r celà nous oblig~r~it à dispuraitre 
de la bataille électorale J_ fr vant dern:l.e r week-end avant les élec­
tions et de dis:ierser nos forc.;s • .:...in co ... 1sûquence il y aur ~i t lieu 
de proposer .u CC de ren0ttre le Congrèx à l& 2e quinzains de mars . 
Il scruit difficile de le pl cor plus tot , cc..r entre temps il y 
aur<~ encore er: élcc-vions provinciales . 

La car.i aune élee;tor~le e~t donc ouverte. Une platuforne a étl rédigée 
,9r 2 menbres du Sec et sero. som ise demc.in au CC. Ce d'Ocur:ent ser­

vira de bu.se au )roert:Ui.u.e. 

Hol±e politi,_ue unit· ire . - De no b:!>8UX enh~otiens· ont eu lieu et , 
par ::. ~~&uvaise voloLté des autr ·, nous so 1 es ùrrivés au '_poi·1t ~ort. 
Nous avons f· ~t une dernière d6u::rrche ( lettre aux partis dumocra­
tiques) et à ... _a connt...issance, no ::.;. n' mns :p s encore de réponse. 
Le..; socialistes :ious o .. t propos6 un npacte de non ~eressionu, nous 
sœ1Dles en principe d'accord mt.is tenrns à bien soulit)ner q_ue ce 
pacte ne peut en ucune .• anière porter at einte à notre liberté. 
Nous devons exposer libreeent not:r~progrc.:r e et le confronter aved. 
ceux des autres partis . Pc..r co .. trc nous -O J.. s entièrm ent d' accnrd 
u'éviter les att~ques personnelles ainsi que les calo~..nies et injurës . 
No.;. devo:.'.ls arriver à donne1~ à ce pac·.;e un car"ctère positif : pro­
tection de nos raeot incs , protection de n0 s affiches . Une co .nnission 
de concili~tion ser· .. créée , r>our éviter que des incidents ciui pour­
rai ent surgir ne s' cnvenL .. cnt inutilement. 

~eo opér tions techniques élector :!les sor:t très co_ ... pliquées d· ns not·--e 
pays . Hotrè équipe de techniciens élaborera une directive expliquant 
tres clairement aux t:.c :rdtions ce qu'elles ont à f<.tire, cr la r.i.oindre 
et eur peut avo::.r des cor:s6quences f;r' vos . 
Le ca1..ar& e Lal ... and insiste alor=:: pour que toutes les ~:1esures soient 
pris~s ,our que nous ne courrio~s aucune risque . 
Nos listes de c~ndiuats devr,nt etre approuv~es démocr&tiquenent. 
nous avons l'intention de proposer les te-C s de lj,stes auK fédérations 
en leur lu.issant :e soin de lec conplèt.:;r . Ces tetes de li stos seron t 
sou lises demain c.u CC élargi . Les Ctés f·.:G.éraux se réuniront d ' urgence 
en s' :t..:nd int à des d:légu6s de sections . Ils 611.::.u:Doreront des listes 
qui s":.ront discutles dcns los sect_ons et qui nous reviendront par 
le ca~.al des féù.6r ..... tions vendredi e.u plus tu.::- • Jene pense pas que 
l~s tetcs de liste se~or:t fort :nent co trovers•es . Les conteGtations 
éventuelles s e ront tranc·1ées par la direction du P<Jrti , le centralisme 
démocratique jouru1t . Cepân a.nt , il y a;ir<:.. lieu de réauirc au s~r ict 
mini .uu ces int0rvontions et il f &udra envoyer éventuellleuent un 
r;e bre du cc ou ieme du B . F . pou1~ n·otive ladécision . 
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Propag~de.-

a) Nous devons rJener une gr nde car.i.pagne de meetin~s , avec des orateurs 
sortis de .a b:rne et auxquels nous deVo::ls fournir des schémas,. Des 
schù s spécio.ux se1·ont donnés pour des catégories spéciales : 
,ensionnés, classes moyennes , paysans. Un plan de ieeting sera 
donc élaboré. Une gr nd concentr'- tion aura lieu dans chaque 
arrondisser.ent. Il faudra aussi des .eetings volants dans les 
rues o.ux sorties d 'usine etc ••• 

b) . ffiches .- Nou2 édi tero s une affiche p&r ser;:aine nationale .ent, 
7.000 frruiç ises et s.ooo fl .wndes . Le nor.,bre de nos affiches est 
li .i té et nous recommandons p._rt iculièrm1.ent de les utiliser qu ' à 
bon escie:it. l·e pas r:iettre des affiches là où on est certain qu'elles 
sel!ont a ... :r ...... chées. Il faut au bcsoiL organiser la gG.rde de nos affiche 
Da.ns t~:nltes lB s régions il faudra reproduire la liste officielle 
dos ca.ndidats,los acrénenter de q_uelques mots biogr2.:phiques, voire 
de photos des c· ndid~ts. Il faudra aussi éditer les tlum~ros de nos 
listJs et le~ plac-~der par~out . Il sera probablement décidé 
que les pdrtis u.uro. t le mene nlil ..... ro dcns tout le pays, Cx qui 
facilitera grande .. ent la propagande. Ces numéros d~vro nt etre collés 
partout, sur tous les nurs et n û.S de .• 6.rlderons à nos :merabres e§ 

A, 

sympathisa ts li:±nxxx de mettre ~os affiches à leurs fenetres. 
Notre pat:riel n~tionul devrait etre ~ventuelle .ent commandé en 
suppl0.ent par les fvdérations. 

C) Pro:pa._·u.nde par radio.- Hm:liIXX Tous les partis pourront faire entendre 
leur voix à la rE~io. 
De ~lus d2L discours seront enregistrés sur disques et seront diffu­
s~s par des auto-rcdio. 

d) Cinéma.- Le Ciné.ma co stitue un excellent poyen de propag[nde. 
Terfve a été chargé d'étudier la possibilité de tourner un film. 

F<inances.-

Il f&ut r&s~eubler beaucoup d'argent.- ais il fau~ aussi veillèr 
~ ce qu'i: n'y ait aucun gaspillaGe. 
Le centr""' ne donne ... ·a pas d' ar ont aux féd : s, mais du matériel. 
JJans des cas tout pru..~ticuliers , le Ce:::itre pourra intervenir, ruais 
pour un motif tout à fuit précis et après diccussion. 
Il faut fc.ire des collectes pa.rtout, f~ire cirulor nos listes 
de souscriptions. Notre presse do:. t T ettre plus en avruJ.t notre 
souscription natio!1ale. Il faut g_ue la campagne de récolte de 
fonds s' uccentue cons:'..dùr ublcment. Le .... camarades diriceants g_ui 
iro.1t en pr vi~ce ne devll'.70. it pas se co tenter de perler ... ais 
v:rifier en nene tenps si out marche bien. 

En conclusion, notre c pp.gne électorale doit nous pe:::-mett1~ J de 
faire du trc.vail en urofo1:daar . Elle crée un climat favorable au 
développenent du Parti . fous devons en pro fi ter pou~ faire adhérer 
des dizs.ines de nilliers de nouveaux menbres . Pcut -e t:.·é l 'organisa­
tion actuelle de notre parti laisse-B-elle à désirer, nous devons 
profiter de lu CW'lpagne pour resserrer los liens entre la direction 
et lec fJd~rations, mais surtout entre les féd~ratio~s et les sec ­
tio_.s et surtout les canar .des de la base . Nous devons d..,velopper 
la vie dans notre Parti . Il faudra g_u'après la carapagne électorale 
nous trou-vions le moyen de continuer à u-Cilis r tous S.ffi:1ôniuiitlg~~ 
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Au seuil de lT vant-d_rni ère serro.-..il e de l~ campé:.-..:.ne électorale, 
il est n'cessaire d 1 examiner d~ns que~le mesure notre plan a été 
~éalisé. 
Partie technique 
Pour les · élections lé_:isl"tives, nous vons obtenu un bon r6sultat 
uuisau .... nous &.vons déposé des listes uartout •• ~ous avons obtenu 
des ~i.rm&.tures de.no deo r 0 ions où no~ n 1 evions pas d'organisation 
il f~udra.veiller b. ce ue notre t.:.. .. avail -e prospection ne soit 
p· s perJu. 
Pour les élections provinci· les, notJ_s o.vci1..; dé!>osé des listes 
de.ns 99 districts sur ro2. D2ni:; un district nous sommes ,. rrivés 
soi' disant t p tard. D ns deux autres districts, nous nTavons 
:pu récolte!' J .s si3natureo voulue • - Les socialist~s non plus. 
Il s 1 a~~t u limbour3. 
En ce E;.Ui concerne l'établis ·e ent des listes de candidats, il 
est '. constê:iter que le respect du centralis e. dérwcr tic.:_ue a donné 
de bon~ résult .ts, ~ependant le centralimne n'~ pas toujours été · 
compris et cert«ins copains ch rgés de défendre des po C"i tions du 
Cent1"e ont révélé ne pc.c.s savoir très bien ev..x-ro.tm.es en (J_uoi 
consist·it le centrali e démocratique. Bc·ucoup de camardes de 
la base ont perdu de yue les qualités nécesoaires aux candiù· t~ 
et sé sont lais és prenùre par ceux ui savçi.i.ent bien arler. 
Yos listes provinciales r...e sont pas e~ actement ce ue nous ru.rions 
voulu, et nous avons à constater une ce~tainc ten ancs ~ la 
déprolétarisation du P~.rti : ainsi nou vons dâ lutter p.:>ur mettre 
en bonne p_ace des mineurs et des métallo , alors que ceux-ci ont 
joué un r le prépondér~nt .w1s le. lutte. Hous n r avons :pas non plus 
ç_ssez de paysans • .:.-ous ne devons p ~ erdre de vv_e qu'il nous î· ut 
co::nme mr ndataires des e;ens en contact avec la cl· e:_~ ouvrière, il 
a été assez prouvé que ùes ouvriers intelli,3ents s 1 adap· ent 9. 
l'étude de nombreux problèmes très co .. nplex s, exemple : Jacq_1.1 .. es 
Duclos, et plus près de nous Borremans. 
rous avons également constaté. un certain fonctionnarisme contre 
le uel nous devons nous élever: les fonctionnaires du Parti sont 
d,ev eens yé en lesquels 1 be.sa voit des ~ens qui travaillent 
parce qu'ils sont p'yés. :1 ne faut pas que les fonctionnaires 
forment une caste, qu'ils s 1 imaginent qu'ils doivent tre mis en 
bonne place sur les ~istes. Il ne faut as confondre les mandataire 
avec les di izeants élus au sein du P rti. Il ne faut pas que les 
camara es considèrent comme un .L10nn ur particulier d r être appelés 
à un mand~t mais au contraire aient l'orgueil d'être élus au sein 
du Parti ~ des postes dirigeants. Nous ~vons été amenés à constater 
qu'après les élections , nous devrons exa iner à nouveau les 
directions et donner une place prépondér~nte aux éléments proléta­
riens. 
Propa.,· n .de 

Les gt~ndes concentrations ont connu un grand succès, les petits 
meétin ·a nront p s donné le m~me résultat, cependant dans les 
villages et quartier éloignés des grands centres ils ont donné 
des résultats satisfaisants . Généralement, ils ne sont pas assez 
bien préparés et on décèle chez les camarades une tendance à se 
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reposer sur les lauriers ae rc-~ltats ~cauis. Certains c~marades 
se grisent de succès iuturs, voient de 40-à 50 députés et risquent 
de tomber bien bas après le I7 février. à. la fois 
Ds.ns les meetings il y a souvent trop d'orateurs/ envoyés du. Centre 
il vaudrait beaucoup mieux ~e disperser ce orateurs qui attirent 
les masses . 
.Affiches 
Le travail central a été bien accompli. 5 r .ffiches illustrées sont 
sorties, deux autres vont sorti- incesf:lament dont la de.Jtnière mercredi 
prochain. Il faudra veiller pour cette affiche à ce que les féJ6r$tio 
sroccuuent elles-même de l'affichage sans tenir compte des sections. 
Nous QÔrtirons ég ale ent deux affiches non illustrées : Bologne­
Destexhe et le progralillue électoral pour les Elections Provinciales. 
Les numéros e.-G J.es peti ten affiches _pour fen tres sont sortieo. 
Constatation : notre ~ffichage n'r pas été assez madsif. 
L'affic·age dans les maisons n'a pEatiquement pas été réQlisé, or 
il iaut re larquer que les léopoldistes ont pu eux 2cco ~~ lir ce travail 
il serait déshonorant )OtJ.r nous de constater que :nous ne pouvons en 
faire autant. 
la Fédération ru elloise a édité une affiche avec photo des candi­
dats qui est excellente . Il f .e.udrai t que les autres fé~.é2:'atione 
~ :..Gent d~ 1 · o. 
ri- .i.' t.t é ·ale.went insister ... our les charrettes à panneé:l.ux, 4i8'"!_ti. 
J)isc;ues et films 
Les df8(1ues sont pr ts. Il faut in,ister auprès des fé 1 é.pour qu 1 elleE 
circulent avec de<'< autoti- r'dio. On pour.rait é'""ale.nent encourrger 
...1..e ini tiE tives ré.giorales pov. . .r en_ e_ · trer.- es àiscours d rorateurs 
locaux. { t~tœ de li"'te et autres) 

'lms 

Il est é:pp~.ru que le film pouv· i t outre les salles de meetings tre 
é~rlement tJl''J>né dans certains cinémas. Or il a été constaté aue nour 
UTl Sl)CCtacle de Cinéu'· ordinaire _, le film prése.1te C rtaines ÎoneÛeurs 
et je ... ense que nous pourrions accepter le propositions des directevrE 
de cinéme. d.e faire certaine ... coupurescar il est certain que les sallec 
.. e ciné1na. nous donnent la po;.:;;.:iibilité d's.tteindre des couches qu'il 
ne nous erai t pas possible de toucher autreme t. · 
Tr cts 

IO tracts sont en'cours.et seront diffusés par la poste. Il est re~ret­
table que d.'es tracts pour des ce té3ories spéciale : payoans, c lasseE 
lJiOyennes , etc. ~emblent sortir trop t rd. 
FL_ r..ces 
Les resultats obtenus à ce jour sont satisf isants. les collectes au x 
eetin s r v' lent l' '"-'tmospht:::rc ft.vor"-'ble que nous encontrons •• ~ou 

con.Jta.toi:s cependant que cert:=.ines fédérr:tions, Gand par exemple, ont 
·une ~-usse conception et considèrent dToLfice que les ouv~iers ne 
donnent pas facilement. 
A remarquer que contrairement à ce qu~ r::ous avions e ..... pérer la récolte 
de fonds semble devenue stationnaire. Il faudrait ue 'es mesures 
soient _ri es pour augmenter les récoltes. ... 
En conclusion, no tre cam:oa~ne électorale dan~ l'esmble se iéroule 
dans'dê; bonnê conditions~ notre -olateforme nr est :oas déme. 0 ioue et 
nous constatons que l'exposé de iâ question ües prix et salair~s et 
de l'orientation de l•écono.illie du Pays rencontre beaucoup de sumpathie, 
ce qvi prouve notre contact avec les masses. L'unité ~ussi soulève 
beaucoup -e sympathie. 

Dan la presse, il 'Y a pr~tiqueillent pas de réfutations mais v.nique-
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-ment des culomnie et des mensonges. Le socialistes sTessayent 
timide 1ent ti réfuter cert~ins .2 nos arguments mais en faisant 
de conce5sions : ils acceptent le contr&le des prix de revient. 
On uene dans la presse socialiste une c~mpa6ne odieuse contre 
not.re Parti qui soulève lr inè.ignation et généralement lorsque 
nous réfutons leurs C'" lomnies, nous rœ:controns dans ·1es 1neetingi:, 
be~ucoup de sy~ thie. 
Au cours e l;.,; dernière phase de la lutte électorale, nous devons 
tre vigil nt et ne p&s tomber dans la provocation. ~os coups 

doivent tre portés oontre l'ennemi princi~al et nous ne pouvons 
uas noQs aisscr aller à de l'anti-socialisme. 
êependant, nous ne devons P' s sous-estimer les attaques socialistef 
qui .. ous accusent de n.e r.as tre un Parti ~ational, et d' tre 
inféodés à 1'1oscou. Toute la presse bel re participe à la ca pagne 
anti-soviétique et les campagnes contre :.e " .cm sont le reflet. 
Je pense que nous devons in8ister sur les aueee de notre 
respect et de notre affection pour 11u.s. basés sur l'amour de 
notre indépendance et de la paix. 
Sur le plan national, les socialistes essayent de nous ~ttaquer 
é~alement : ils nous accusent de n'avoir pas déposé de projets 
- e loi, ils calo.umient le ravi t~.illement. Je ré_ponù.rai à cette 
-ttaque en soulignant les men onges et les cal ies mais en 
évitant d'avoir recours aux m mes méthb.des. Ce sont les socialiste~ 
s'"'boteürs de l'Unité- et de l'~~~~-~émocratiqme oui doivent auua-
rattre COùl'ùe tels. entetTte ... - ... 
En -. e qui concerne les ·prix et salaires, nous devons clarifier le 
problème et balayer leurs piètres arguments. 
Dans l'ensemble les résultata, lmalgré les lacunes,sont 
et nous devons : 
Mobiliser davanta,se le :Parti, 
Insister our 1 1 enjeu capital de la bataille électorale dont les 
consmquences pourraient tre tragiques pour la classe ouvrière. 
ou au contraire lui donner des possibilités énormes en cas de 
succès. 
En redoublt.nt d'efforts nous pourrons f ter le succès du Parti le 
I7 février. 

LAID~UT Les p~tits meetings ont souvent peu de succès ~~rce qu'ils 
bOnt tenus par de~ inconnus. !tix üsines, ~midi et le soir, on 
peut obtenir un énorme succès. Apreuve les collectes fructueuses 

· qu'on y .fait. Pour ces. :m.eetincrs d r usines, il fa.udr'"' i t &e documen­
ter ur les bénéfices réalisés et établir un parallèle entre 
ceu -ci et les salaires. Les meetings d'usines devraient tre 
annoncés à· l'avance. Les ouvriers travaillant en éouiues ' es 
heures aùxquelles il est difficile de les toucher l;ourraient 
~tr.e réunis dans des petits meetings dans des·sall~s de cinéma 
le nu.d;in. Co.rwne attractions, on pourrait donner de plu le fj_lm. 
En ce qui concerne les s...,hém s de meeting, ils sont bons ...... ia on 
devrait donner plus d'attention aux av"•1-t ges irn édiats. 
Les meetin~s devraient évalement tenir comote de que uions localeE 
et spéciales. (' ii:~ire Bologne, par e .. e11~ le 1 . 
~ sou..lië;;ner que dans le tract sur les pen ions, on a omis de dire 
que nOllS réclamions un DllÎUlÎIDUin de I8 . QQQ ITS• 

. Lé.. fi scaJ.i té est u_r1e uestion lUi intéresse fnor é nen t les 
travailleurs. 
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A reçu la lettre d 1 adhésion du :Professeur BRAOHET et 
propo e d' 'cri~ lui-m rue un. asrticle pour le D.R. . 
Il insiste pol.Â.r que les r ·unions ~u .p. commencent ' l r hev_re. 
En ce qui conée ne le pacte de non-~ ~rP.'bion, i~ sibnale qu'il serait 
bon de dire ue ce sont les socialistes q_'.:t.:. a ttaql.Â.ent, et d 1 ét" blir 
la vérité historique sur les ~ourparlers de l'Unité. 
I art eaux f· i t re11ar uer que si le travail marche bien Bur le plan 
national et peut- tre sur le p an ~édéral, il m~rche ma l sur le plrn 
des sectionsl de nouveaux me bres ne sont jai.lle.is touchés. On oublie 
que ir 'léillent princip~l d 1 orranisation e8t la coumune et qu'il faut 
se préoccuper des questions ad inistratives et de trésorerie. 

GERLO trouve que les affiches sont trop grande's. VA! HOORICK réfute 
i•·r 1 ument. 
"IirhP° 
1--:::ERESfüîS Certaines fédérations tr::..vaillent avec ordre et d 1 autres sanE.. 
Des bud -·ets ont été é r Llis sur la b su Je IOO frs. par personne de 
récolte~et le 50 Frs. pour les épenses. 
I.1eetings : les fédéra tiori c; ont fait un plan et on constate que là où 
est s&..r de la victoire on ne 1 i t pE::.s 1 1 :ffort d'organisation nécessai­
re. L'or anisation de Jllee in; doit être contr 1.:. .ar les fédérations. 
Ji ffichar;e : --amur bon, oi nies idem , Brabant ~iallon auvais, 
Ch,.rleroi bon ~an~ certaines communes, Dinant mauv is, Verviers bon, 
Euy plus ou moins, Thudinie ~}u ou moins, th-Tournai : on, 

. Eorina e uanti tés insuffisantes d ns certaines communes . 
Qu' nt i. ir f:fich .·e dans les maisons, il ne onne rien. Il est regret­
table de const' ter que notre LlOt d'ordre a été re:pris pé.r les socia­
listes et lUe dans une seule rue 40 hlaisons affichaient la t te de 

souli ne Fir_suffisance des rensei ·ne.nents fow.·nis 

DISPY : souliene · les succès réel~ que _0us ~vons ~tteints en déposant 
nos listes dan des ré~ions où noi.is n'avicm . ...; rien ob~ u ~usq_u.''... présen-' 
C'est dans le Limuourg que nous 2vons rencontré le plus de difiicultés. 
[os car.:iar' des du Lim ourg nous ont réel .m.é ce Iila.tin presque sur le 
ton d 1 11.u u.ltirnatum une voiture et de l'areent. Les c m'rades a.u Limbour..Q 
sor..t éne~és par la. forte r 'action (lui se a.11i.J.este dan:;;) cette ée;ion. 
Si nous devons tre ~évères 9our eux, nous devon ce endant les 
~ider et 1-?- c utenir et je ro OtJe qu2 o ·12 leur donnions , _ voiturF 
bi~ ~ue nou8 ayons ' ce ~our dépen é BOO . J Frs. 

CLi.nroagne élector:::i.le T:oui:; 'C rLlet de üécouvri l' ~ <-ns les sections e 0 

ora*-teurs et de:::, élé e its dirÎeeants c"'pablel3 inconnus des fédérations. 
L-- poli tique des ordres est souvent trop ti ide dans les fédérations 
et nous devons profiter de la c~~pa0"lle électorale pour utiliser les 
c~dres qui se r'vèlent. 
Affiches et tracts : Lgs fédér tions sont révenues de l'arrivée du 
matériel et je crainB que pour 1 derni~re sewaine, si les autres 
:r;iar-cis mènent une o.fi'ensive d r ff'iches, nous nous t··couvions court 
de matD~iel. Il faut qu'du cours de la ùernière eemuine: nous occu­
pions une pl~ce prépondérante , il r ut que nous inmndions le Pays de 
'num6ros . Tous 'ev.o s é~ale:nent insister auprès des fédérationa :pour 
qu'elles édi ~e:clt toutes lJ, ffiche a.vec les c&ndid' ts. 
:Pinances : l·es féclérations ne tr2v"ilJ_ nt pas assez et manquent 
ù. 1 esprit mobilisateur. Je préconise de ina.intenir et de développer le" 
réunions d'actifs du Parti qui sont pc.:cticulièrement fructueuses. 
Meetin~ : Les meetin~E e qua tier ont donné d'assez faibles résult~ts 
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ce-oendant ils o ..... t "'on.né in~inillient wieux que ceux des autres partis . 
Je ... consiâ.êr·e ... ue po .r lt. Iin cle 12 c22ll.pG.gne nou: Je- ons envoyer nos 
princi_J8.u,c orateur éputés, c.i.inisJi;res, ' tous les lieux de grandes 
concentrations ouvxiè es, sorties dTusines et gares • 
.recrutement : dans tous les meetings on fait des adl ... ésions ;. is cepen­
d.ant il faut revenir. à 1 .... cha ge et; "je pl:'opose dTéditer des bulletins 

'adhésion spéciaux ?:i. l'occaf:iion d.e la ca pagne électorale. 
I~ février : ie ror,o,;,e auT ~ cette occasion des :nanifestations aie11t "' - ... 
li u , ~ la publication des résult~ts. 

DEJ.AC:!'.: : Signale qu' i 1 a do né , 0 s meetin.3s da~s des petites coUl.lliunes 
peu -â.-ruuditeurs, réunion~ m l convoquées. 
D 1 accord lU' il y a souvent trop d r rr teurs. On ne p"rle souvent pas 
assez de chose cotcrètes. l~ léâ6~ tio~ Lié0eoise ne mra p~s w'sez 
utilisé pour des meetings permetJ-a.,..,t de réfuter iro_) si ~ion au 
cumul des a.nJats. L~ oue ·tien de·cu ul devr it ~tre t~aitée da~s les 
~eetin:s dan~ tout le pâys, car il est à crrindre que ~~ hOUS avons 
tro:p d'élus ~yndic· v_x, ...... es socialistes ne reno ent la question deq 
cwluls t ig~~t des démissions. 

G~INEUR: est d'accord qu'on découvre ded uouv rv_x cadres et de nde 
Q.V.!On rr:ppelle UX 1' 6 tions la néce· ité de 1iev or_:;ar:i er les 
neetings . A Thuin, nous a OLB eu v auditeur~, à Erquelinnes I5J, 
Monti5nies le Tillev.l IO , cependar.t ::;_ s autres partiE en o t moiris 
e~c0re. P.s.c. IO à Courcelles, 53 à Roux.Spaak' tlonti.nies sur 
Sambre 550, RO!l.V ux et Troclet ' Courcelles .d50 alors qu.e e11 · e 
temps avant, un illeeting pour ensionnés y avait ~éuni pour nou3 800 
nersonnes. ruQet n'a eu aucun uaiteur à Tr'se mies e· I5) à I?5 à 
Souvret. . 
Affichage : Il .... ~ua.rai t orf:r.niser des piquets ù.e protectioh et il est 
re;,;ret·~c.ülc Q.Ue nous n' 'yons P'" s d' ffic.he trait nt des loic .... oci les 
et '~'""' "")ensions. c:... rleroi v e:r_ ~'ire une. 811 pourrait ée;alement 
faire une affiche nrésentant le revendicatio des Sinistrés our 
les ré ions sini~t~ées 

-r.:.-:T.3.eïJX: : cane ernc..:. t les loi.... soci <:i..es; ouligne que dès le I3. II .44. 
lorsqu'il était hlir.:stre de la. Santé Publique: a étèbli un projet de 
loi ~ugrr•ent'" t -e Secours Civil. Ce pr:ojet a dor - dans les tiroirs 
de Van Acker c;..ui 1 1 rempl&.cé . ÎJ son retour :.:o.!'teaux a c-o..:_ i~ '"'011 

projet en "~vrier 45- Discussions '""Vec le ~i:inistère du Travail au 
sujet d.u ontrnt considéré coi......e tr ... élevé et; du bé!'_éfïce du ~ecours 
Civil attribué aux familles de'"' 1_;révistes . Cette discu ·sion a retenu 
le projet du 5 ID:ai au IS septembre.· · rès cela: le p2ojet a trainé 
aux Finances et lors aue le Conseil des Ministres avait waraué son 
accord, une lettre du Ôabinet de Van àcker me de· andait de têni en 
suspens le projet qui a ,enfin! pu tre adopté le I7 janviee et q_ùe 
je viens de publier le ·2r. 
J'ai lu convi0 tion que J fre · 1 e éd. été voulu 'P r les socialistes 
en vue dTen fi:dre une arme électorale contre notre Part;i. 
Le D cteur Iarteaux fera un article pour le D. R . à ce sujet. 

VAN H)ORICK ù'ns l'ensemble le trav~il se pr~~ente bien en Flandre: 
cependant la victoire apparait trop facile et on néglige l'ore~isa­
tion. Il manque dans. les fédérationt d' -1. f!itat - aajor q_ui condui t la 
bataille. 
Le Parti ]'lamand a édité Barens tri jd qui a été très bien accueilli à 
la ca~pagne, il a été tiré à I5 .QQO exemplaires et le deuxième numéro 
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va sortir. On constate en général de meilleurs résultats dans 
les petites communes que dans les grandes, où on enregistre 
souvent IôO à 200 personnes aux meetings. VianMoerkerke .200 
personnes,Nederbr cke I50 ,·à Ninove 8 à 900 personnes, à .Renaix 
300 personnes. . 
A Courtrai, le travail est particulièrement bien mené pour la 
propagande les affiches , des hauts-parleurs circulent.A Ostende, 
des bacs lumineux avec des mots d'ordre pour les pêcheurs, à 
Anlaers, le travail se fait très bien dans les petites communes 
mais moins bien dans la ville. Nous subissons de violentes 
attaques du Volksgazet. Alors que· Frensen travaille d'a?Sche-pied 
au port, nos copains attendent d'avoir une auto à leur disposi• 
t~on • . A Gand,le .travail est mauvais dans la ville mais meilleur 
dans les environs~ En conclus~on, la campagne de Van Acker 
semble donner de bons r'sultats • .tlrammont, cependant nous 
arrivons à balancer son influence. 

NEURAY fait remarquer que la composition des listes n'a pas 
toujours été bien comprise. Trop peu de nos camarades comprennent 
le fonctionnement de notre Parti et n~ savent pas ce qu'est le 
centralisme démocratique et cependant il est très simple de le 
leur expliquer. 
Neuray signale les difficultés à obtenir des salles pour nos 
meetings. Dans les grand•s centres, les meetings donn·ent peu 
alors qu'ils donnent bien dans les villages. En général, les 
meetings aux sorties d'usines donnent d'excellents résultats. 
Neuray signale qu'à Verviers les socialistes font un effort 
considérable et que cet effort devrait tre contrebaalancé 
par une plus grande propagande communiste,, il faudrait y organi• 
ser des meetings avec des orateurs nationaux, Marteaux par 
exemple. 
LAIMAND : Van Acker rencontre certainement des auditoires 
très nombreux, cependant il faut remarquer la composition de 
ces auditoires qui caractérisent un net glissement du P.s.B. 
vers la Droite,, alors qu'il y a généralement peu d'ouvriers. 
Le c. lierssens nous a donné un rapport nettement insuffisant 
qui réflète que nous manquons de contact entre la Direction du 
Parti et les fédérations et cela malgré la constitution d'équipes 
d'agents de liaison. Il faut absolument porter remèd• à cette 
situation. _ 
Les élections ~e sont pas un but en soi, nous devons,au travers 
du travail qui a été fourni,tirer des tas d'enseignement et 
mettre au travail les camarades qui jusqu'à présent n'avaient 
rien fait. 
:Budget : J'insiste ~our que les budgets nous soient remis. 
Meetings : Il faut faire de plus en plus de meetings d'usines,, 
il faut,de plus,que nous développions des meetings pour certaines 
catégories de population où nous pouvons donner des exposés qui 
intéressent plus particulièrement les auditeurs. 
Çhaulage: est insuffisant à ce jour · 
Affiches : on nous demande de compléter nos affiches.D'accord 
pour une dépense supplémentaire de 500.000 Fra . • , à condition 
que toutes les affiches soient utilisées. 
Proposition d'affiches législatition socialà à retenir. 
D'accord d'augmenter le nombre d'affiches pour le franc • . 
Je propose que le B.P. confie à nos tec.bniciens le soin de ren­
forcer notre affichage pour les derniers jours. Dans le domaine 
des finances, il faut renforcer les visites à domicile • 



En conclusion, il faudrait organiser des réunions des Comitèa 
F'dérau.x,en présence d'un délégué du Bureau Politique, et qu'au 
cours de ces réunions on fasse un examen'critique de la situation 
qui permette un nouveau départ. 
Nous ferons un communitué à la presse dans lequel nous traiterons 
1° de la mobilisation du Parti 
2° nous y soulignerons notre attitude à l'égard des campagnes 
anti-communistes des socialistes 
3° nous y soulignerons l'importance de l'enjeu des élections. 
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BUREAU POLI7I~UE D U 19.2 .46 .. -----------------------------
Rapport L .. LI. 'JTI : .t:fous devons tirer les conclusions du scru­
tin du 17. 
Aspects positifs : La 1110.nifestation de la force réactionnaire 
existant toujours dans le pnys alerte les démocrates et les 
~~ne à se serrer les coudes . Si le bloc démocratique n'a pas 
progressé sensiblement il faut cependant constater que les par 
tis ouvriers ont réo.lisé un solide progrès puisqu'ils ont passé 
de 64 + 9 = 73 en 1939 à 69 + 23 = 92 en 1946. 

L'échecde l'U.D.B. est la condamnation de sa politique d'un 
centre gauche excluant les conu~unistes . Le pays a prouvé qu' 
il considère l 'U . D .B. comme char~0 de 11ission par la réaction 
au sein du bloc démocratique, et 1 a rejeté . Son attitude équi­
voque dans la question Léopold III lui a égalenent été défavo­
rable . X; 

Les libéraux eux aussi ont subi un échec à cause de leur posi­
tion trouble. Cerkains de leurs dirit:;eants sont en effet des re­
présentants ou meme des nembres des puiss211ces d'argent . Le 
corps électoral s'est prononcé contre la position libérale con­
tre les nationalisations, ainsi que contre leur position dans 
le domaine de la fiscalité . Dans la question royale également 
le Parti libéral a manqué de ferneté . (manoeuvre Devèze pour 
comprouis). 

Les socialistes ont enlevé deo sièges aux libéréux et ont ainsi 
récupéré les sièges perdus ve...:·s la gauche. Il a enregistr · une 
progression sérieuse en Flandre . 

Le Pz.rti Co muniste a remporté un succès :r::erqué qu'il ne faut 
pas mini li::er malgré les espoirs soulev~s par des pronostics 
trop opti~istes sans fondenents . 
Bien que lec résultats soient nettcJent insuffisants en Flandre, 
nous avons cependant pénétré et nous ne ~anquerons p' s d'en 
ressentir les résul~ats . Le prestige de notre Parti sera re~­
forcé pé ... r la présence de nos députés fla:.!a.nds , et il apparaitra 
que 0s voix co:n.n:.unistes ne son~ pus des voix perdues . 
A remarquer égale Le :it qu'à lo::t nous avons ac quis I5,,, des voix 
ce qui r6flète une pénétr .... tion sérieuse pe::.:1 ettant une )rogression 
ranide. 
A êourtrai ég:::lei.1Emt nous é...Vons atteint IQ1..i des voix . 

En Wallonnie nous const~tons avec satisfaction une surieuse pene­
tr&tion dans les m&s:es paysannes, pénétration plus forte dans 
les régions de petite et de moyenne culture, donc avec buse très 
saine . Nous sorar es apparus auprès des pysans c~r.ne un parti ca­
paJle de comprendre et de dufondre leurs intérets . 
Dans le Luxeubour g qui compte 80J~ de py:ysans, nous avons obtenu 
IO;~ des voix malgré la lutte ach&rnée que le P . s . c . a rJenée 
contre n us . algré le CLrtel nous avons obtenu 50,,, des voix 
dxn lib6ruq: e"G cocialistcs réunis . L~exe!!lple du Luxenbourg :!_)eu1; 
etre rutenu par aos car u-udes fl' .nnds , le Luxer.1bourg resser1blant 

'l • l 'li'~ d que ..... que peu . ~ _.._ n e . 
A Louvcibnée, cQnton p&ysan notrG P::.i.rti e~t le plus fott, nous y 
d 6pe.ssons les social ist .... :: . 
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Ath-Tournui a obtenu des r'sult~ts exce~tio nels, rüsultat 
d'un t1·uvuil 11éthodic,.ue et d'une pénltré...tion ore nisée dans 

, paysannerie pu:!:' ..... e travail conjugué du Parti et c.lu J. ... D.P . 

En Thu"inie lg'le:uent, ex~ellents résultat dans la région &gricole. 

Li ".ltre ~ri en 1939 se trou-vci t en te~e ~vcc I6,., des voix ~ 
cette fois est dépassé par le Borinace qui atteint 3~~ . Dou-
bl~ t ainsi notre pourcent ~e, notre influence ~evient considé+ 
r· ble. Chc...rl ero i avec ;.:.§/~ de c voix dépsse Liè5e . D::lns de nombreu-
3cs r6gions, nous devons uvoir comne objectif de devenir le pre­
mier P rti, ce qui eJt le cas à Sor~ing où, ~ans lexxxruur can~on 
nous at~eignons 40. der voi~, ce qui nignifie qu'à Seraing ~eme 
nous ècvons dép&sser ih.es 5C>;o . 

A lJamur, no'.ls avons une l • j ori t~ ouvTière, ainsi g_u' à tiège, 
a.u Hainru t et dans le Brabant, une :~ujori té dmocre.ti que . 

spccts né(.) tifs : I::n allonnie nous c..t.t0ignons de 22 à 23~;, 
Bruxelles I7i" et e. land:re 6,., . 
L~s r sul.;c..ts flc 1E.nd~ co_firr.ient le rH.uv .... is fo:ictionno.i.lEnt du 
P-rti en Fl nd.e. ifous re tons coupüs d ~:: nasses à cause du 
sectlJ'.'is e de ce tàins copains qui cultivent le m~pric de- masses, 
ainsi que l'i:igort.....'1ce de le. situation <les .. iasses - auto- admiration . 
Le i,on·~ s de Soutien e t une imuge fidèihe du ccL_tact du Parti 
avec les masses . oyenne de 5 h 6 frs, récultat de 1 'ef'.!'ort con­
si.dér ble d'un [;:!.~ ... na. noubro de Belges . 95,~ de nos soupscripteurs 
ont vot6 co ~1uniste . Or, en J!,:..andre, fila souscri_ption a donné fort 
peu : les ouvriers sont utt .. chés LU i>c:-ti ri ... is ne V.3ill.lent pas don­
ner d'étrge~t/ •••••••••• On .et en c;.Vc...nt l'éc;lise , le curé , la 
Ré&ctioa. constater qu ' en F andre les soci ... ,lister:: pr~gressent 
plus rapide ent ( ue nous bien qu ' ils se heurtent c.ux ierles dif­
ficultés . 
Nous devons absolu ent r.odifier nos .1éthod.Js en 111:..nd?e . Il fc.ut 
incul~uer aux c~ ar~des fl~:ands l ' idée que c'est d ' eux et non 
pus du Cent .. :e q ·e d6pend le t r~vail . Nous d.evons partir ~n 
guerre co ...... tre le s~ et a.ri s:..e de vs c .'.l111: r des fl ... nund s . ~i:> des 
voix eL t net .:e ... ~cnt insui'fisL.Ilt ét n.t donné le travc.il que nous 
avons fourni pen~&nt l ' occupc..tion. Si nous avons g&gné des voi~ 
à .. lost I51~ , dans le Cot.i.rtraisi 101.J ..,.. nous n ' u.vons guère proeressé 
à G:md , alines , Louvain et avons m.eme reculé à ... enin , alines . 
G~d appai·ait cor1.Ille le bastion du s e ctaris.1e . Prr contre di:..ns 
une région cepenfü .• nt difficile cor .... e le Li bourg ou noU> n ' avions 
pas pénétré antérieurcuent , nous c-ttoi gnons Lai -:tenant 3,,, • 

.... 
IeIJe irrégJ.lL.rité en ~'lt.llonnie . S"t ge.n&tion àans ce-ritai:"les ré-

gions et nêr.1e reculs . Il faut déceler les respo.a.Labilités et dé­
nonc~r l-= provocations . 
P&r co tre augn.:;~:t .... t::..ous s6rieuses dt..r.s de no breuses r icions . 
Rapport entre t: v~il de la fé ·~ation et résultats élector&ux . 
On récol t1.,; en période électorale ce q' ' on a ser.ié penùant d s annéer 
Les ulus auv<.;is résultuts d ' enreciGtrent dLcns los viuillos for t e ­
ressës du Pu.1.. ti , alors que des r ésult8.-Cs me i l l eurs sont obtenus 
dans de nouvelles rG~iô s . 
Pourquoi? La 'én(.tr ... tion · u Ie.1.. stade c on:::iste à nous f EJ. re con ­
naitr·s, à evciller la sy_pa.tnie, 1 1c.i ... e de.:: pror:iesses , le 2e 
st .de est celui d.::.s réali::::ations et on ,co: s"tute souvent la t'a i-
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hlesse du tr vail du P rti dl'.ns les diff6rent' s couches : aux en­
tre9riscs, .wis l..;s syndicats, po.r;iis 1 e"" classe-: r:ioyennes, 1-::. 
paysannerie, les vieux pensionnés. On const tu :is1~,rend:I la fai­
blesse du trlv'il des vieux e~bres du PéXti confits dans le aec­
taris e uéprisun.t les ~igures et les :'..tl.o:ics n0uvelle;; ouvrièris­
me chassant les cens. Or, d0J.:::; de-von& toue: e de n iu-.relles couches 
et f~:~c co.filncx à de petits co!JIJ.erçù!lts, des artisans, des 
p ysc......s, voire ne .e de :>etits Ldustriels. Bien que d't.mciens rue -
bre~ d·isposent d'une i•eilleure forr.1' tion, ils c.ppliquent souvent 
. .:oir .. s oi nl" "'~gne du Pr rti que de n, 1veaux. 

Hous co st tons que p s une i.' 'd~râtion bien org:..nisée n'a re-porté 
do c..uv· ü: r6sul te ts, et que :peu de f .:cls ... al orgaLisécs o!lt obtenu 
de bo .. srusu~tu.~s. lfous &V)."' co strAté l'une des f::.iblesces de 
not~·u organisation qui r..:side C.' ..... s J.e fe_._t que nos diric;e'nts trz.­
vo.i"' lent en Vl...se cl s, s ns co t "'C't L.Vec 1 ~ s .&sse s, ils se bornent 
à f'Li-·e de::; circulaires • Ils CiVoicnt que par des .eetinr: s enthou­
sic..st ,sils ont :e co, et vec lès r ass ... s . C'e~t f\ux, cur nom.-
ure de c~ s ne fréque_tçnt pas es 1eetincs. 
De plu .... , c ~ c:.....:· _, d ..... ne p viennc11t gt.Sn6r ..le ent ~us à ~.etti'e 
lgs dirigeants subalt~r.es uu tr vail . Da:ç;.s l~ plupart des fédés 

51~ d.:;~ r.(. _bre~ seule .ent so ...... t _ .ob:'..li::.és. Des sections ent.:ères 
ne ·e r1..:uni ssent ·1< s, oo nt sans co. i té. .. c0 s pi tém: exemples nous 
pouvo ... E: o.._1_ ost;r une f ..:d · co: .e ..i..tij.-Tournai dont les sectior..s réu­
nisse .. t r •gu ..:.ère .e~t 75,;; den ...,.cmb.res. Ce sont d ,s cens qui s::..vent 
suborû.on.1er l' .... r...téret du PW'ti ~ ~eur personn<:..li t :. 

IJotre succès e .... t i cunte t'ble, bien qu'un optiüs...:e irréfléchi 
~it ~~ ~e lus cr _·s eQpoirs sous Jr"tcxte de ,rovoquer 1 'en~ 

f~it naitre thousias 
C'e~t faux, nos ~ots d{ordrv doivent touj u~s êt~o rlalisGJles. 
·'"'ous de"ID ::is affir...:ier et d6 .ontror à n ,s cop i is :ue nos r6sultats 
sont bo .... c. Nous devor..s souli ,nor iue , a ncnace réactionnaire 
est ren~orcée par ~e vote du I7 février. Cependant, la majorité 
démocratique demeure • 

uellés sont ~os causes du succès ùe l~ R~ect..:.on? 

La quc~tion Léopol~ III a joué en Flandre et~ vel~ au P~~ . C. 
un ce~tbin succès et L f ~t passer 1 s que~t~ons econo~ ~~ues au 
2e plé.m pui. qu'on a pu luncer lo sloe n : , 11D' ~ bor~ le Rm:~ l'etour 
du Roi, puis nous discuterons du r cte11. En F.iand_ es, bec. ucoup 
d'ouvriers ont voté P.S . C. . . 
Notre faiblesse en Flandre a ~té tue au manque de cohe~~on ~es 
partis dé .. ocrati<;_u s, :p s ~e i::.stes co. nun~s , a~ar s qu il n Y 
a pas eu de scission au sein ~~ ~loc ru~êtio~naire . 
r _ ut c r..stater ég' e ~ent 1 J_n:i. luence co~sidérable du P .s .c. 
sur la jeunesse n<lr les natron'ges _et lec eco~o~ . ~ . 
Le P.s.c . Q b6n6ficié de sa situation d'opposition eu a ral~i~ 
les nGcontenter.:entc des clas~e .... 1oyenne ..... et de le pays~nerie.: 
L'église ioue ég~lcnent un tole import~nt pour ~e suc?es du PS~ . 
Il ne fvut cependé.lilt p&s en conclure que le P . S . C . ~eüt .un p-rt1 
''sci'ste C'ebt un ~urti rëactionnaire, c'e~t la roaction elle -

i. c..;. • - l' . 1 l. 
r.ie."1e. Les group-.,ne...its néo-ft.scistes sont a pour lLposer ..... a. ign~ 
des trusvspar d s ... -:thodes brute.les . Ces groupe .ents ~o ·t fin._nces 
""'ar la R6action . Les électeurs du P . S .B. ne sont ~as ues fascis ­
tes et il ne fo.ut pas c ne~ ure qu'une ;rande p' rtie de notre pays 
eLt f sciste . Il f~ut ... t..ner \ l& ué. ocr tie de~ électeurs P . S . C . 
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Po s octivvs: Le P.s .c. essayer:::. d'er.pÔcLer Van .. cker de 
re:venir au pouvoi:.:. Il a ot..:. q1e:::>tion d'une cor..Lbin ison Van 
Zeelw:1d s'fl)p~yon:i; sur lr Relève et le P . S.B. Ce ::na.ri'ge coLtrc 
nature doit etre condcmné. 
Buset .,. 'a co .unirué ue le Bureau <. vuit décidé unanir1e ent de 
mettr6 tout en oeuvre -pour for ~er un Gt d61 1ocrat iq_ue . Si 
De Schrijver échoue, on fera vru.isei blable ... ent appel à Van 

cker qui s' a ipuyera sur sa très crunde popul&ri tb . 
Il sera naturolleLlent ~ssez difficile 'élaborer un jrobr~:nme 
les lib(ruux 6t nt on )o._,és aux nuti on lisat::.or s. L.;s libér~~ux 
se 1 lent d0cic.1.és ~ _ettre de l'eau dt..ns eur vin. - otz,pr6si­
dent au P .L. reconn ..... i·t qu'il, p"'yent d', voir trop flirté avec 
la droite. Nous devrio .. s essuvrer de nousser des ge.1s CO.JI'l e 
Der ytor, et scinae le::: libGr· ux. · 
D~ns le de,:. ino d ..... s prix ex saluir s, nous devi·ions exj.€_'cr 
co tr'e pre •. ier .hlS le c ont:::-o+e sévère de:; prix de revient de 
f c.çon à exr,liquer et ju:: t iZier d J b co.cce ss ic.r..s .:vcntuelles. 
D'ns l'intér0t du _euple et del' dé ..... ocr&~ie, nous ne po1.1.vons 
nous 1 isoer isoler, nous devoi:s f .... ire .:.vcntucllc ... _en t cert c.ines 
conce ..... sio .s. En c..., qui conce~·Le les ri::: et saluir s, nou~ de­
vr ;nc exiger un index dut cout de ~, vie . Par le controle 
dJc P.R . n)us pour_or..s doù._ior la preuve quo les salc..ires­
peuvent être uu·_ent6s sans revtre en d'nge1 .. l' ·cono. ie du 
p ys. De Sn::."'ele dev-r~ être é:i Lié . 
Si nous p::..:r:ve:.ons à r.J ..... ..; .i" u :>ouvoix, nous devrons donœr 
autu t que nossib1 e satisfG.ction Qux masse[ et réaliser 1 unité 
ce qui nous donnerE..:.i t de t;rc ndes ch nces d' obte .. :ir é...UX _ rochài­
ne~ élect::..o ... s :ine _ aj ori té ou-v-ridre . 

Re. Ge à vo~r si on nous laissera couvJrner . Deux solutions : 
disûolution et aller &vec lea soci list ~ &ux élec~ions, ou 
p'ssabe de~ soci'l~tes à l'opposition. 

Un ar,peut posit:ü' : l' "V..mce rce.ctionn~ire .oùilise des u&~~ses 
indif'ft1rentes et cr6e un cli:.at f'avorable ... our l'union déùo­
cr tique . 
Fou..; ne so.~.es L.s au le denG.in d'une gri:.:.nde victoire, _'is à 
la veille de :uvt s très dures • 

Lo:: élec lois :>ro inc.i. les so t; ir::.port nte:: en soi, .... 1ais revêtent 
un c'r~ctèxe pc..U'ticuli re ent i~Jort ~t p r la désign~tion 
de sénai:;l'rurs 9rovincifux par le::; co.~seils pro-~i v.:. : . Nous 
'vons là une chance de corriger le résu_ tc....t dos l:C 1s 
li;;~ _ ... ~- ; .... i ~ cr...t, ce résul t . ~' J..,Ç p&s CeJ tain Car 
une p'rtie de~ voix UDB iront au PSC. 
rous devrons r6c0ir en Fl 11ùre co~tr1.. l.._ tondw.1ce de consid rer 
les voix co unistes co,JIL.e des voix pe .... dues . Nous devrons lut­
t rcontre la d6.obilis tio~ . Nous devons all r rux élections 
U' ovinci le~ r vec un ..... a.x:i _u_. cl' ç;nth0usi' s: .e . 

Bus t cousidère 1.:.e n.ou.s pot:.rro:::is corriger J.es r6sultats de, 
léli3latives &ux :rovinci'les par ne entente ~our la r6p ~ti­
tion des s&èges cooptés et provir..cic.ux . L'objectif orinciprl 
ser·. , noi. p's de f voriser l'un ou l ' utrc p'rti , ... ais la 
d..; .ocr ... tie . 

Br::bwit 
H&ill[.Ut 
Liè e :hl 
Na~ur? 

: J.atton . 
: Dupont- l otquin . 
ot- Gi.ih.lbert. -
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Sln~teurs ,rovinci ux .-
H&inu.·û.t ? Br bcnt : Libois . 
Livge Raskin ou Gillet . 
Nou~ ~ouvons csnérer 3 ou 4 séntt~urs 
Yous pourrions donc -a.:.siiner é;;aJ.0 •. ent inne.ert et Thenet , 
rc_r~sent ntc ae grrn~~s f6d~r t~ons non reprCsentéec . 
Le::_ cwidid ..... ts devror..t etre pruseatés 11our ... L.rdi • 

.... 
Sou~criotion .- ~oit ctr0 c ntinuee tvec entrcin . Il f<ut 
f ~ire rêntre 1 ' t.....'evnt d .:::: f :J. ,r tior~s n:t~::é:t.x:hx±~:;:xr::~n:xm 
pi::En:::fl~ 7 ~~~~.:llnEx::i:itmte: N:1Q:lJ:~X.mmi:i::BxttEXX:l!Ê::::iI:!:.t:ltl];X 

Slr ~ e plan f Gu~~· 1 , ~ ~ f auura :i.' ire un ex&.nen a,")ro.Lo idi des 
ré&ultats obtt,.;nus et 1 os anclyser . J:!!t~bli1· u.11 rc.pport direct 
entre rGsu:t~t& et tr vail fourni . D0celer faiblerses e~ 
faUttJS . Ft..irc re..,sortir les ~specvs :')o::..itifs ; ifous oo :c::; 
un Lr nd parti 0t nous ~evons nous coupor~Gr co~~e tels . 
lJous devons a voit'~ le sens de 1 t ·r ndaur . On t.. tend beau­
coup de not:s . lJous evons pénét1" ·-· duns iie n uvelle8 couches 
de :~ popul~tion et pour celù nouG devons veil er a la tenue 
de nos cop~ins . Lutter cor.trole négliué veotireLt(ire , forrru 
de snoi.>.:.rr.,e . 

L ' ore;unisc.tion devr ..... no ~ four::ir un rr..ppôrt sur le travail 
fourni . Ou c.vor..E- nous ogc.nisé des _eetin~s , co:.bicn d ' <:...u- -
di teur o .11ou:rquchi de le-:lr réussi te ou de leur raté . C o~ilil i en 
de. _ilit~nts ont - ils é~C .is u~ tr~v~i:? Yix±~±~x..xx C o_p~r r 
r~~ult ts ulectorLux à no bre Ce me ~r0~ etc ••••• 

Sur l buse du tr·vL.il _ourni , i l f r...udro. proc 'd ..... r ù de::: 
pro otio1.s , _ ... is aussi , )rcnu:re dv::: s:::.nctio.r!s . 

Situe t :or. en :n · nd.ce . - Di ffvtonce considGrc.ble entre lndndre 
et ~c.llonnie . La Flc.nJ.~·E.... donne une •. t..joritG co .. :p&cte )Our 
l P . S . C . et le oi , c:.lors q~ ' e~ .lc...l l onnie une .ujorité 
tou u 'i.UESi COi.L.pûC te Se d._' Cl' r~ po r 1 é d.'.:mo cr~ tle t Contre 
le o.:. . Bru;:elles , r.!.2j r.:.té dé ocrl ~ic:ue . g 1vc:tion du 
èéoucc rd entr~ fl~ -nus ~t o.llon s et du d,n·cr qu i en 
r.:su.l.te . L ' unité de l~ Belcique ect nenncée , la Lo" .i.dre 
gc.fe Jeut· co~·· ire à le cuerre civile . -ous devons ~aintenir 
l ' unité du _ays tout en afulant au si :oin ~ue iossib ) 
·n~ le do .Lir..e de~ î~~-is t.:.0ns dLs ro~eu· ic-ti ns . 

L Guuloic GOJ. .;o de dres::;er les .a.::..lonc contre les lHa"!lands 
DC ... ocr vùG CO tre r -.~ction .C.ires . Le .._el 8e.ible <:...Vo i r pt'..né ­
~r : j uso..ue d ns le Pcr t i et nou::... devons , .:ans ce do.~u.ine , 
etre prrt icul ~ère ent vi...., i : ·..nts . \f~us devons .ob il i ser les 
f l · n~c pom~ r edresser l~ siturtion en Flandre . 

·-·-·-·-·~·-·-· - · - ·-· .-.-. - .-.-.-.-. - .- . - . 
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Van Hoorick .- .t.::...rque ::;on accorê. "'vec le r:.:...pport de Lal~and/ 
Rëgrëttë-qüTa CourtrQi il ne ~ous ai ~cnqu: ~ue quelques voix 
pour ûvit,r de p3rdr~ tout~c le= voix de laFlandro Occidentale. 
signale COril.bien le :J résul t r t s so~t décev:;..nt::; J. Gand' St ~ icolas, 
Terr~onde. L '5 rü:::..::..tu.nts n'ont pa.s ét~ suf 'isc.rrnent is ru tr~vail . 
Vs :Milit ... nts ne sont p's t.ssez v;opulaires • .L innaert, bhm que 
sy ... pathique au sein du Pc...:.:ti n''"J·t pc.s lié aux r: ... asses. Anseele, 
Huys ns sont dv~ ho. es PODU~~ir.~. 

-Lr..ln::;na sien· le que Briol qui a' obtenu un excellent résultat à 
NCJ:mr n' e t pus pormlaire. 

-van Hoorick signale que ~o bre 'inciviques ont vot' en ~andre . 
ne pourr~ ... it-on fr.ira ir:valia.e_ ce tdines élect~orc . Il sir_;n.:.le la 
respon ''Ji - i té de an Glabbeke. I2. propose qu'on d :pose un projet 
de loi. 
Il ~irn''e l~ faiblesse du tr vai: syndickl en Flandre. Faiblesse 
de .~o"'vre pros e qui ne :pénèt p-s suffisar.._ment alors q-:..1.e Volk s­
grzet tire à I00.000 et Vooruit à 50.000. Pro iose un gr ~d effort 
dans le o 'ine de la pro se: ~ire un journ~~ ~'ùne lecture 
~ucile, ~'ruissant en te ps utile. 
D' ccord c.vec Lt.l · Ld que PSC n'est p<is parti f as~iste. Cenendcnt, 
f~sci~te à ce tains endroits, .lost ryar exemple . 
Le PSC constitue un bloc au sein duquel se trouvent des syndica­
list ·s chrltiens. Nous devons &bsolur1ent parvenirà scinder ce bloc-. 
Un aspect inquiét nt de ~a ou stion : la jeunesse e~t aux nains 
du PSC et non du PS3 . 
Signu.:..e le bon travail qui a ût, °!:' it J. lo'"'t, conté et dire "t avec 
les af3SvS, co 1 l ·.:[J(..r~ t ion cie l Jeunesse . Dans ls lut te 1 e Parti 
a ~t~ le plus fort . urons vruisecolubl ent ~ajorité &U.X élec-
tio ... s co _uni:..les . G .... 
En ce qui con ce ne le. collabor&tion d cns un no ·ve' u :ii.ÎilltM~~dtn..""CX 
nous clevo~ exiger un "".lortofeuille plus i lporté nt. Nous ne pouvons 
pas f i :re de concessions ddns le dom ir~e d s prix et s&lllir s . 

-L:..lTi,.c. rd sicnale que cet ... e qu-:: stic n ser u déc id :e «u r.nr1ent ou il 
13e~' :u s11.'.._on de collaboration · u Gt . 

En ce qui cor.cerne les sénateurs, d'accord ·ae cooptar _. innaert ., 
et , si possible , un deuxième flJ.L'nàr. 

1'~.ê-~:t~. 'repose la cor_vocation des Co :li ~us fGd · · ux, par voie du 
D.R. en vue d' nalyse:i le& ·1ections lécisla.,ives et de nréparer 
les 1rovinci~lc~ . 

j~f~~~~~: Sienale qu 'il a vu De uchrijver chargé d'une mission 
d ini'or".<J.t ion . 
i rtL&UX lui & dit que le cor)s éleotor&l s'ét-it pronor:cé pour la 
d0 ocr tie et que ~eul un gouvern. eL t d..'..r.ocratique \ 1 'iI'.l.age de 
celui oxist-nt actuelle:1ent , po-:..<.vL.i t donne_· sati sfnct i 'l .. . Une ma­
jorité d'une voix au Sünat perr et de co sti tuer un tel Gt. Ce Gt 
serr plu~ vi~Jle qu 'un Gt d'union nationale. 

rn:arteaux f&it rcs ortir l'écart a::sez f ible u'il y a en'tre les 
riembr ,s et le..; 'lecteurs . Aux dorniùr0s élect io .s I0.000 membres 
125.000 voi:x:. uj"'urd'hui I00.000 mer1bres 300.000 voix. Si nous 
uvons réelle~e t ces . embres, leur e:ficience est net e~en~ insuf­
f iE nte . Le Peuple · cyniqt e.,..1ent reconnu que 6 mois plus tot nous 
aurions eu 4 fo: s lus de voix. Il y c:. donc eu cm,plot soci .. liste 
contre n ,t s . 
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Plus .~e j:.rruis Unité, ~ ~is ~éfi·nce à l'ég~rd d~c socialistes. 
N'cessité de pouscer :et~ Vli: àu P·rti en profo deur . Intensi­
fier a ctivité au sein d~s r~un·cns . Dans régions industrielles, 
d'accord pour activitû à l'~ntrcprise, ~ais dans des centres 
co r.e ...Jruxell e[, il f aud!" i t développer le travail sur le plan 
cor:munal . (problèr.e des écoles, des services hosnitaliers etc.;;) 
Pencer ::.1.:ix élec t ·.o s co .muntùe s qui approchent. 
Nou~ avons roo .ooo menbr s, nous devrior.s avoir roo.ooo abo ::nés . 
A coté de nos sections, du ca nifug, des sports. 
Inetficience des JGP. qui s'ocoupe_t de chosJS abstruites au lieu 
de choses conàrètes. A accordé subside e roo. OOOfrs. Il faudrait 
vérifier si le Cté Nal r;pond à ce qu'on attend de lui. 
Zn ce c_ui concerne la cor.s t i tut ion du nouveau Gt, pas de cm.pro­
mission, exiger ~u moins un portefeuille import nt ( JuEtice, 
Int'rieur D'fense Hatio le) Devons exiger la nise au p~s des 
inspecteurs dxs finc...nces qui e11piètent sur les prérogutives des 
rai ic tres . Role inutile p:.iisqu' il y a Gours des Coriptes • 

y~~-~Q~E~~!~§~ Souli~ne que les électeurs co munist~s de Flandre 
so t souvent de~ ouvriers travaill~t en .allonnie ou dwis la ré­
gion br·xelloise . 
Pres e fl' ande nette. ent ir.,uffisa~te . .sjournaux flwn nds so-
ci list s ~e so~t euère po itiquec, ou tout au noins très habi­
lement pr6sentjs/ 
lous devr.:. ns ess~yer d'obte .... ir Lne irpri.erie à n0us , ce qui fa'· 
ciliter it be ucoup le travuil . 

reur· ::::>' c ord c:. ec r&p ... ort Lal and . Trop de bureaucraties 
d~ns-le~ gr nd~= fldés . Pus de CO uac~s avec la b~~e. Les di­
rif_; ..... unts de~ f.._,,_.:rat_1Jr.G se laissent ab;:wrb r p::...r lu bureaucratie 
et d:laissent le tr v~il r~tique. Liège a subi le co tré coup 
de ':chec du travail syn ical . Nous devrj_ons pl3nétrer dans les 
coop~r~tive., pour y coûtrecarrer l'in:lu ce soci~liste . 
Il se forne d .. :s le urti ne sorte de caste des anciens qui ne 
pe '!ïetteLt pas l ' ?ccess~on des nouveaux rerbreu' d,s _o:tes ~es­
ponsable s . Le trav ai est sou vent I:eilleur de ns J.e s n uvelle s 
sections q e dans le:... anciennes . Avons du écarter certains cama­
ra<l ~ scctair H .. . 

lors que la réaction rer;roune ses forces, :n us c~rst'"tons c:.ue 
d'ns notre parti il y a une cert~ine recrudescence de sectarisne 
nE5e d s att&c.uc.::: s ciali t,,,,s co tre nous . 
Le P . s .c. organise ::i rticulièrene::t bien la Joune"'se, chez nous 
rien de solide . 

Gli .eur. - Signale 'ue 2-f, deR élec"';;eurs co "'l.lnistes n'ont pu 
votë:r-::J~crl l ' r nis-cie . ( Gonda:: nc.t:..ons JOUr petits d.:li ts) 
Les emes listes cerviro~t aux élections co ~unales , il r~udrait 
exw.i: er l~ ossibi~it: d 'une r:vision. ~ 
Insiste sur 1 faible~se de Jeunes, qui vo t ~lutot au sco1tis e. 
S'élève co ..... tre 1 ' spect s~parati ste des ré"Ul tats dec électio~s . 
Nous devrons réexami o_· notre tc.ctiQ.ue à l' éc;arë:. u Congrès lallon . 

~ 

Signale que l ' a~r té co cernant les pensio s se .. ble nous avoir 
f2it un tort cor sid~t è.è. Ne "l'..l.S sous- ... tiLer le norùbro de gens 
qui sont touchés par les qu~ tions de pensions . ~~ illes de ceux 
qui to bent ' charce. Pro Jose un .. inis~'re de~ PensioJs. 
Signe.le qu 'à Charleroi no s sari: .es en conflit avec le PSB 9. 1 'oc­
c nsion d'une incc...rtrde de Coruez : le r~i Visa0 e du Corrraunisae. 
Nous exiceo s que ~e PSB Jésav~ue CDrnet . 
Sirnale qu il se ble y avoir une d0nobili s tion depuis 1 e lende .... ain 
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Clavel . - Sgnale corn ien la .:ituation politicue apparait coni.use . 
- ~'JorI.t: d: _ocrG.ti 1.ue lt.. Chambre , • aj or.:.. té ;f ·actionnaire au 
Sénat . Il faut soulicner lei r .. s lo s::... ilité des socia"..ist~:::: 
I;e moment des élec~i)ns a :t~ dlterr.iné pur le3 soci'lisfes ax 
~oocnt où à leurs la situation nous :t<it le Boins fa\orables . 
P'r co~r,quent nous polvons rire~, e le::: r~sultuts ne sont pas 
surf tt s ( ponulari t ... V c.o.n .z;.cker, ,_,:u rbon) 
Le r<.1npo1~t de notr' ami reur&y :: :t: netteuent ir..::::uffisar:t . 
L cnmpc~ne à Li _e ~ Ctü cial men.:e , gr'nde pcrt de responsaui-
1 i t {. . C t..: F .:d ~1· «l . 
Il f<.ut lutter co .... tr ~e _:>essi:;:isTC.e qui pourr~it règnor dans le 
Pc.rti , ca.r 1 Js résult ts sort réellement bo:::1s . 
Perspectives : les trusts, la réaction veulent un Gt d ' Union Nle 
s~ ns co .ù!.J.Ur:iste~ . . Laroclc , rr.' lgrl. réGolution du 3B envisage Gt 
Union :Gillà dans dert .inee con(.i tiens . Po .ir éviter celà , nous de ­
vons év n~uelle~ ent faire des coLcess ions . Noun devons à t QUS 
prix empecher u Gt réactionnair: . Les socialistes devront etre 
dénonc1s co ..J._e les artis ns d ' un Gt d ' Union :ne . Nous devons 
pro nquer do,... p:rot st · tions co.--tre Gt Union :ne . Prendre con-
t ct;s vec èiriuc .... nts soci-list " , libér ux . 11...,cl ür n devrait 
sonner l ' l<.:i.r .e . Il faut mobi is:3r toutes ,_es forces dénocrati­
ques co tre Gt U. N. Eventue lzr...ent ~:'fiche F .I. -eetinr • 
Obtenir orùre du jour f'c.i.l at·on bruxelloise PSB contre Gt d'U.n . 
L~ parti 1 ncera un enpel 1ans la rlsoluttion ~u BP . 
Ls.l .[;(Hd ~ppelle au ronforcer.:ent du P~ti . 
Ën-FÏ~nür0 des ouvrie s ·nt voté PSC Il f ut nr ndre co t~ct 
::.vec ces _asses qui ne so t :ias enne ies . -
N us avonr roo .ooo .1embres et ~oo . ooo éleetenrs . Aurions pu 
en &voir 400 . En ~r&nce I nillion- IO nillions , fe~4.es c o pr i ses . 
Nous C:.evr o...is ~ ner c opa._;ne po..i.r e...., abon-'1.e ent s au j QUrna.l tout 
en c ugn_ent ant l& vente . 

- VanH0orick s ' é--·ve co,.,tre les abonne ents qui ris1uent de 
f«ir, )8.!'dre dE..:.:: ventJs ux narchar:ds . 

- f 1 'nd proteste . 

L8s sc:..;ti ns nu co:nnui--sent p .... s assez leurs r., .br .s . Ne pas 
uni seule cho:::e : l ' Lp:gm~nt tion du no ure de-- pen_t..nmt'"' . 
Le' ian atair .t do.:.ve .• t etre c, s leurs r t,.:.ons et y militer. 
Ils aoivent servi r les ass3s . Il fLut cr~er un r seau de peroa-
ncncei;:: ; 
Le secr t riut dûci l d 'org "'iser ècs co·.irs po1r le n>uveaux 
:rr..an-..L.t ire· . Glineur ect r~·naatt p ir ces cours . 

S0n::..teurs : pro oce Gi:rlicr ou :;)elr'orge qui a été i e"J.r .Jt est 
trer, "'IO 1..,: ire . On no·1rr .it es:::::~yer d ' en trouvur ur: au 3orin«ge . 
nour Ï a:riur Collicnon? 

re lclrquer que toute la t<ctique de~ soc list ~ s ' est orientée 
pour trouver ]_e uo '3 t le .!:'~us d ·rauurable nour n:.us our les 
'.lectJ..ons . I ls nt cor1sidûr ~ C'_ue le te~.p.., jouait contre nous 
j uu~u ' uu j0ur ot nJUS avo , .i~ en vu.nt notro politiqua de~ 
sa1 ir0s . I le ont sent i le ê. ngcr. ce o er:.t: +e terips r i s -
qu i~ de c on-~ncer à joacr pour nus . Leur t act i q e a ét: p l us 
de roerou~er le~rs trou~e ~ue de lutter co ntre la r ~~ction . 

En ce qui concJrne J u 1re s se, 1 a d i f:fusion a.:pand du travail 
fourni sein du P .:~tt t_ndL q_ue la diffusion denotr prB se 
faci~.:.tc le trL. i: u cù'ti . 
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Nou.... evons envi su.' è~· s.:par t1on c 3 adr ~ nistr' tio::."s i'r nçnise 
et fl ><nde de :a ,r's3e, ucnme ou, l'i pres ion qui ~evrait se 
f ire à Ge nd et 1 11.:nvers . 
Le co t-.mu ~ ~ t jus .u et ne d )i t µES di!' · ',rer, Eeu:...e pa présenta-
tio4 doiè chanGer. 
Devon8 r ... t~nir 'id'.e d'un...i cw-.rpagne d'w.',)on:_iu cnts . 1otl'e nresse " . 
d ,vr"i t di:cl0Lcher un<.; c._ pr (Il-- d' abo 1:1. ,uent sousle coritole C: 'un 
merwre du B.P Je ccnd 4tl ::... co.r.ceptior. a.u uc .. ..rCJ.<-Ild de jo ·rv1• ux, 
in·[e typique des co~veptions sect~ir~s de ce ·t~ins c~ -~ad.~ , 
qui r er_t une politiT.ie fin~nci 're en f L.ction du gae;ne pc:....in 
de~ d~ch·ntls de jo~rn~ux . 

" La 1.1uc::tion dr Jeune.> devra etr::.i tr litée h un 3 . .... . spécial . 

S ns vo-loir . •ner l' 1 \;te co t re l ' école lil.nc, je co -:iù.ère 
que • , c àevrorn: n ·XEfil\lx::r.:sxx11::x:~i.rxnX&ti::tkmixrrx ""~et u ·e fin à 
1' 'icole i · brc officine â.e p:;,.op .... g_ •• de . Les curés payés rur l 'Etat 
doiver ... t cesser d 'êtr d'J prop r, ndistes • 

...,i ~ û .iusio~1 ou~. ri re n' o .t pas encore pos iole, je ense que 
nos .. vr o.s ré&licor l'unit': 1a.rr1i L ... s Jeunes . Hotre force 
d' uj ur 'llui nous ner. 1Jt d' vnl.r une vo± Jlus i ortante . Il 
f· :dr it Ciu'un 'J~.b:·e du J . P . suive et co seille l'~( Jeun ... ~ . 
lT UsdeVO IlC l t OU~ p riX COI"J' tre 1 'in" U .. nce n(f' ste de 1 a réac-
tion sur la ~euneswe. 
Tr'v il co: un'l,.'- Huguère la bro8se r::aiorité de no.se fect:ifs 
~t i~nt groupés c.ux entreprü:es . Auj ~rd'hui, :par l~ .port nou­
ve u d' ttr3s c tu~ories de eens, nous devrions faire ég ~ _ent 

trc...:v · i leur::. sur le pl n cou1Unc..l. Nous evons nr :...parer los 
6lect·ons co un les C..U8Si rapi1e 1ent QUe ~cssiJle , ..... voir de 
no 1ù.:eu::: co 1 seillers, ..,c...,.~VL's, voire... ..,ourgm.cstres . 

Ra~ports avec : 1' ::: ci 1::..st( :.: .- lfocessité de l ' union des dé .• ocra­
t s . Devons posE... ce t Lies co:_di ti0:!.s, dt1vons exi,si:::r que ces­
sent le: calomni !S : a~er~s du 1 ' t~ n·.r . Devons tenir co ~te 
du ncuve'-'u r pport d :: fore is pctu~ a.:velo.iper trc.v::...il. aux rmtu­
elle s, coo~..:::- t i v0 L. • Liè e nous po rr ons o bte:ür ;ue 

1 
J,.., coo­

p~~at} vc~ deYi nn~nt nette ent ri rJ. Gt ce d~t c nt eu ?SB . 
De neme o r 1, . utuel::!...tL.,, dans uno .. o ~ re nesu.re . 
So liLne 1 ' iL?Or tune cr .....,i t :J.e des vlect. ns provir.c if 1 s qui 
pe cttront de fuire éc:1ec d l r-:uctior , assurer ujorité 
dér ocr tiy_ue u Sénat . Devons re cbi iser le P::...·

1

ti . 
AvonG pén:tré àrns iacses beaucoup plus 1 ru E . D vons prouver 
not ·e ' évou 1 ent c • otre ..... .i-t' c1: e .. ent aux t..cae de notre )':ys . 
P:is ~'-'entiJ del ' 6tr l ~r . Devrons vc,ir recours ... d ' autres f.tho ­
des . Chanr-;er 1- ù cor tion de nos s:..lles , supp~i:.er 1 ..: dr peaux 
rouges p~ trop ngresci s , li J.i ter f (.UC ille et n' rt c:u • . ·et ·re 
deG r _eux bvlces . Tro' souv;~t , on co~ i~ère la f:ucille et 
le rt .au co o eo.bl.èL; e 1 ' URi...>S . 

· -·-·-·-·- ·-·-· . -.-.-.-.- .- .- . 



BUREAU POLITIQUE DU 25.2.~ô 
=======================~=== 

~putation Permanente et Sénat 
IMAN,D"signale que des pourpârlers ont eu lieu avec les partis 

démocratiques en vue de présenter,de comun accord1des listes de d'putés 
permanents et de sénateurs provinciaux • 
S.w,s · lliance, nous pourrions obtenir régulièrement 2 sénateurs 
provinciaux et 2 s'nateurs cooptés. Gr~ce à la constitution dU bloc 
démocratique, il nous sera possible d'obtenir l Sénateur dans chacune 
des provinces suivantes : Brabant, Namur, Hainaut, Liége + les 2 coopté 
Pour le Hainaut, le sénateur devrait provenir de la région de Tournai 
qui a fourni le plus gros effort et dont les voix ont permis de faire 
passer les candidats d'autres régions. La fédération propose un planteur 
de tabac mais je crains que l'élimination de ne Potte risque de nous 
occa~ionner de graves ennuis. Pour Liége, nous proposons Rasquin. 
Pour le Brabant, Libois et pour Namur Stamp. En ce qui concerne la 
néputation Permanente, nous esp'rons une bipartite dans le Hainaut 
ainSi qu'à Liége, Sinon une tripartite. Une tripartite dans le Brabant 
et à Namur. Nous proposons comme cana.idats : 
Brabant : Matton, Namur : Stamps, Hainaut : nupont, Soupart, Liége : 
Thonet et Grognard, Nous avons pris la décision de maintenir Thonet 
à la Députation Permanente plut~t qu'au Sénat car de nombreuses démar­
ches ont été faites pour le maintien de ce camarade à son poste actuel, 
le Gouverneur de Liége entr'autre a insisté auprès de nous • 
Le camaraa.e THONET Signale ~~~~rfectivement en quittant la Députation 
ijxri~• le Parti risquerai~'ilr'!Fuit dU travail parmi la paysannerie. 
Le cde.Thonet insiste pour q~e le sénateur de la Prmviœce de Liége 
soit un élu de la Fédération de Huy, la Féa'ration a effectivement 
fourni un très gros effort et ses voix ont permis l'élection de députés 
et sénateurs dans d'autres fédérations~ La Fédération propose le Cde 
~net comme candidat Sénateur • . 
LAHAUT proteste et de.mana.e qu'on maintienne RaSkin. 
LA.IMAND propose que RaSkin soit présentée par la Fédération Namuroise 
Cependant on Signale que l'élu de Namur , le camaraa.e Riol, lui non 
plu~ n'appartient pas à la région. On maintient la cana.idature de Stamp 
pour Namur , •• Colli gnon sera Candidat néputé Permanent. 
En ce qui concerne ne Potte, pour le Hainaut, LAHAUT Signale son 
absentétsme et son indiscipline et craint des difficultés. 
MAR.TE UX considère que ne Potte ne sera ina.iscipliné que dans les 
choses mais que dans les grandes, il sera plu~ régulier. 
GLINEUR Signale que Si ne Potte a pris une fois une position contraire 
à la a'ciSion de la fraction, c'est vraisemblablement parce qu'il n'a­
vait pas assisté à la fraction. Glineur lui aussi craint les répercue­
Sions que pourrait avoir !ans sa région sa non-nomination. 

-----------------------------
-

Quel était l'enjeu de la bataille électorale : barrer la route au 
fascisme, renforcer la démocratie. 
Qu'ont donné les élections ? 
ASpéc•~ positift une majorité d'mocratique s•est prononcée en faveur 
de la démocratie contre la réaction, le p.s.c. 
En I939, le p.s.c. ' v.N.v. et Rex totaliSaient 94 Sièges. 
Aujourd'hui, le p.s.c. a obtenu 92 Sièges. 
Si le bloc démocratique n'• pas été considérablement augmenté, on peut 
cepena.ant enregistré~un fort glil.ssement vers la gauche. En effet, en 39, 
il y avait 64 socialistes + 9 communistes = 73. En I946, 69 socialistes 
+ 23 communistes = 92 • . 

U·D• .enregistre un échec complet , creet la cona.amnation de la formu-
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le dU Centre gauche. Par son attitua.e équivoque d~s la question 
royale, contre le roi en Wallonie etdpour le roi en Flandre, 
par ses contacts avec Malines, l'U·D·B· a étédconsid'rée par le 
corps électoral comme agent de la réaction• 
En ce qui aoncerne les libéraux, on constate l'échec complet de ce 
parti hétérogène : ses ·contacts avec les puissances d •argent et les 
trusts , sa position contre les nationalisation~ et la démocratisa- . 
tion de la fiscalité • Sa position n'a pas toujours été nette dans 
la question royale. 
Les Socialistes ont enlevé la plupart des Sièges libéraux de telle 
sorte que , malgré les Sièges enlevés par nous, il a maintenu ses 
positions et,à certains endroits,1es a m@me renforcées. · 
Notre Parti a remporté un très grand succès. Pour la pre ière fois, 
la Flandre envoie trois députés à la Chambre. A Alost, nous avons 
raPsemblé I5 /~ des voix , à Courtrai IO ;~ • 
Nous avons pénétré aans les régions paysannes, nous avons touché 
de nouvelles couches. 

Il y a cependant un aspect négatif : aux élections provinciales, nous 
avons perdu 50.000 voix sur les élections l'gislatives , le danger 
d'une majorité réactionnaire a groupé les électeurs au sein dU parti 
démocratique le plus fort, la peur des pertes de voix a joué. Cepen­
dant, nous devons reconnattre que nous avons une grosse responsabilité 
Notre propagana.e aux :Provinci les srest effondrée. On a constaté un 
refroidissement da au fait que lesréSultats des législatives n'ont pas 
répona.u aux espoirs des électeurs. Nous devons insister sur notre 
responsabilit' d'avoir perrais de tels espoirs. 
Autre aspect négatif : renforcement de l'avance réactionnaire. Le 
p.s.c. a gagné encore des voix U·D·B· et libérales. Nous nous 
trouvons donc devant aeux blocs représentant un million trois cent 
mille électeurs d'mocratiques contre r.000.000 p.~.c. 
Tenant compte dU fait que les femmes et le~ soJ.a.ats n'ont pa~ voté, 
on peut dire que le pays est divis' en deux blocs presqu'égaux. 
La nroite a un gros avantage sur la gauche : elle a réalisé son unité. 
Le Bloc des Gauches est beaucoup moins homogène • Le Parti Libéral 
est . nettement divisé. Un seul point sur lequel on réaliSelunanimité: 
pas de gouvernement libéral-catholique. Cependant, il serait faux de 
croire à lihomogén'tté abSolue dU bloc des nroites; en effet, le p.S.c. 
groupe les éléments,1es plus réactionnaires jusqu'à des ouvriers et 
des paysans pauvres, en passant par toute la gamme sociale. S•il est 
juste de dire que le P··,...··c. soutient les organisations à caractère 
fasciste , il serait faux de dire que les électeurs sont des traitres 
et des néo-fascistes. Nous devons revoir notre attitUde , non pas à 
11 égard dU p.s.c. , mais à l'égard des électeurs chrétiens. 
Il faut démontrer aux masses que le p.s.c. défend les intérêts de la 
réaction. 
Tou_t dOi t être mis en oeuvre pour réaliser 11 union des démocrates 
Séparation étai..t un élément dU succès de la réaction • 
L:unit' ouvrière apparait plus indispensable que jamais, le bloc ouvri 
compte 92 voix ·.u Parlement. Il faut y ajouter 5 à 6 de voix lib 'ra­
ies, la concentration démocratique dOit grouper non seulement ceux qui 
se réclament des 1 trois partis démocratiques mais 'galement des 'lément~ 
qui sont groupés au cein dU bloc p.s.c. 
Pour grouper les démocrates , nous avons utilisé des méthodes qui ont 
rencontré fort peu de succès. Les diffic~ltés r'sultent : l/ au fait 
qu'incontestablement les initiatives ont toujours 'té prises par les 
co:rp.munistes et 2°/ dU fait que les calomnies nous traitant de parti de 
l~etrang~r ont rencontré des oreilles bien disposées au sein dU bloc 
democratique. 



3 -

Nous ne devons cepelldant,pas diminuécnos efforts, bien au contraire, 
nous devons saisir toutes leB occasions de rapprocher les troie partis 
mais devons essayer que les initiatives viennent d'~utres que de nous. 
Le danger réactionnaire fait nattre un climat favorable à l'union de~ 
dâmocrates. · 
Sans tomber dans l'-.nticléricalisme, une réaction est cependant 
nécessaire contre la co~luSion dU p.s.c. et de l'Eglise. Une alliance 
qui aurait parmi se9 buts de lutter contre l'usage fait par le P.~.c. 
de l'école libre, serait de nature à donner un élément nouveau à l'idée 
ae défense démocratique, et toucherait des éléments qui ne sont pas 
touchés par l'aspect économique de la lutte -contre la réaction. 
Il fauarait tendre également à la Séparation de l'Eglise et de 1 1Etat. 

Situation au Sein dU Parti • Nous devons réagir contre la désillusion 
qui résulte dU f•it que les élections dU I7 et dU 24 n'ont pas répondu 
~u.x espoirs ae beaucoup de nos électeurs et de noP membres. Nous 
pourrions enregistrer des démissions et des désabonnements Si nous 
n'étions pas capable~ de mettre à profit la Situation dlins laquelle 

~ nous nous trouvons aujourd'hui. Beaucoup d'élément~ sont découragés 
parce qu'ilS espéraient 45 Sièges et que nous n'en avons que 23. Il 
est indispensable que nous expliquions la Situation,aux camarades et 
que nous le~ remettions au travail. Nous proposons d'organiser dès 
la fin de la semaine prochaine de larges assemblées de cadres aans 
les féd'rations, assemblées de cadres qu'on élargirait à ceux qui, 

. non seulement occupent un poste responsable au Parti,mais également 
dans les mouvements de masse. nes dirigeants dU Parti iront dans ces 
assemblées exposer les résultats des élections. ne plus, il faudra 
organiser des conférences publiques qui permettront de reprendre le 
contact avec les électeurs. 

• 

Presse : Notre presse, au cours de la période électorale, a enregistré 
un certain développement que nous devons maintenir. Nous allonP lancer 
une double campagne pour des abonnements pour le D·R· et la R.V. Cette 
campagne est confiée au{camarades Lahaut et Gerlo. 
Le moment est venu d'examiner la question de la presse régionale. Il 
nous tau.a.rait un journal en Wallonie et un en Flandre. Cette question 
aevrait faire l'objet d'un prochain B.P. Nous devons nous entourer de 
tous le~ éléments favorables ( rédaction, aa.ministration, etc.) Il:::i 
faua.rait que Charleroi et Liége examinent le problème en réalistes, 
la question est actuellement examinée à Gand et à Anvers. 

Recrutement : nans ce domaine également, nous devons travailler ferme 
pour conserver nos membres et en recruter de nouveaux. nès la seillaine 
prochaine, le Secrétariat examinera la question dU recrutement sur . 
la b,se d'un rapport établi d'après les résultats des élections. 
I.700 communes sur 2.600 n'ont pas de s~ction et je suis cepena.ant 
persuadé qu'il ~'Y a pas 200 communes où nous n'avons pas d'électeur. 
C1 est un terrain magnifique que nous devons exploiter immédiatement. 
Les électeurs doivent être organisés, nous devons réponare à leurs 
espoirs. 
te renforcement de l'organisation est indiSpenSable. PluSieurS c.F. 
n'ont pas 'tè à la hauteur de la Situation. Au cours de la campagne de 
nouveaux caa.res se sont révélés, .il faudra les repêcher et les utiliser 
alors qu'il existe une tenaance à décourager ces 'l'ments, ce qui 
cons•titue une faute grave. 
Un autre aspecet ae notre travi!.il qui aevra @tre examiné est la questio 
de religion. Nos mots d'ordre trouvent un écho favorable chez certain~ 
ouvriers clœ9tiens, nous aevons leur expliquer qu'ils ont le droit ae 
croire, tout en appartenant à notre Parti. 



• 

4 -

Une autre question à revoir est la question " patriotique " 
On nous accuse d'~tre un parti à la soJ.a.e de l'étranger et cAe~t 
l'argument qui porte le plu~ facilement dans le gros public. Certains 
nous accu~ent de recevoir de l'argent de Moscou, d'autres disent 
qu'ayant .les mêmes idées que Moscou, nous défena.ons av~t tout le 
point de vue de Moscou. , 
Nous affirmons que nous ne som.~es pas un Parti à la Solde de l'étranger 
et que nous 1 sommes des patriotes. Pour le gros pablic, quels sont les 
symboles dU patriotisme : les trois couleurs, la Braban~onne. Or, dans 
nos meetings, il n•y a que des drapeaux rouges avec faucille et martea 
on n'y voit pas de drapeaux belges, nous devons modifier notre attitu­
de, en France, le Salut au poing levé est supprimé depuis IO ans ,nous 
devons éviter d'effrayer les couches nouvelles et lutter contre toutes 
les for es de l'ouvriérisme • 

Crise gouvernementale : Les lib'raux ne veulent pas partager le 
pouvoir avec les seuls catnoliques. 
Les socialistes ne veu~ent pas entrer dans un gouvernement sans 
cowmunistes, ilS ne veulent pas collaborer avec le p.s.c. 
neux formules S'affrontent : formule ne Schijver - Union ·ationale 
avec le r .. c. · 
2/ Formule tripartiete : Libéraux- socialistes * communistes. 
En ce qui concerne l'Union Nationale, nous pensmns que le Parti doit 
refuser. 
J/ Le Parti ne servirait pas leS'int'rèts de la classe ouvrière. 
2/ Les ouvriers· ne comprendraient pas et il serait très difficile de 
leur expliquer une telle position. En conséquence, le Secrétariat est 
d'avis que nous devons rejeter toute participation avec le p.s.c. 
Nous pouvonsaccepter la formule tripartite en posant certaines conditi 
l/ Il est certain que le programme qui servirait de base à la compo­
sition de ce gouvernement serait modéré et ne donnerait satisfaction 
qu'à une f~ible partie de la population 
2/ Ce sera probablement un gouvernement de demi-mesures 
3/ La cession l'giSlfi.tive ne dur&t,qvraisemblablement pas 4 ans. 
n-.ns cesncona.itions, nous considérons qu'il fauara un programme 
limité mais d'•utant plus concret et comportant certaines r6aliSations 
immédiates i Il fauara que les démocrates sr~perçoivent que le 
Gouvernement de Concentration némocratique leur apporte tout le m~e 
certains avantages. 
ioints ~rinci~aux : Victimes ae la guerre , Prisonniers Politiques , 
iniStres, Prisonniers àe Guerre dOnt on' a trop peu parlé. 

Pensionnés de toutes sortes 
En cè qui concerne la fiscalit', amener certains correctifs: diminu­
tion des imp tS indirects; augmentation progreQSive de l 1 imp&t direct 
Lutte contre la frauae fiscale. · 
Etablissement d'un index dU co~t de la vie 
ContrO~e aes prix aé-reyient. -
ationaliSations.queStion essentielle. Nous rencontrerons'de grosses 

dif±icÙlt's , nous nous heurterons aux libéraux ais devons cepena.ant 
essayer d'obtenir quelque coose : l~ nationaliQation de la anque 
N•tionale. 
ouvelle orientation écono igue dU pays. nans ce domaine, nous devons 

nous montrer exigeants et obtenir deq engage ents permetttm.t quelques 
réalisations i édiates. . 

neuxieme aspect de la question: constitution de l!équipe ·gouvernemen­
tale. 
Nous devons exiger au moins un département ~ important afin que Si 
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le Gouvernement n•est pas satisfaisant, nous puiS8ions au moins y 
réaliser quelque chose. Nous aevonP également exiger un nombre ae 
portefeuilles en rapport avec l'importance actuelle de notre Parti 
Nous devons aaopter une atti~ua.e tre s ferme. Il eAt certain que les 
socialistes craignent de participer à un gouvernement sans les comm.unistE• 
ilS ne sont pas désireux de coll~borer avec les catholiques pour ae~ 
raiBons électorale~, par conséquent , nous pouvons nous montrer exigeantE 
en ce qui concerne le programme et l'exigence d'un portefeuille import2llt 
Si nous ne nous montrons pas fermes au départ, ~&a~ Si le gouvernement 
n'a pas de programme, nous irons au devant de grosses difficultés et 
risquerons un fiasco. o·n pourra dire alors : " nous avons essay' avec 
les 1 communistes , cela n'a pas 'té , essayQnS maintenant avec les 
catholiques " 

~---~----~-------~-~-~------

• 
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.rr,sents : .Lalmand , DISFV , RFV~ , VAN HOORICK , VA A,RSCHOT "AR'.fuAUX , D~.Jl C~ , BOR ,E ANS , CIDillNBN. 

Sam Her·ssens - Bertrand et Avaux. 

I.- Exposé de Ho1lender du Solidarité ( voir rapport en annéxe} 
.Dejace : i nale que la F.G.T.B a été invi ée a participer au travil de oliiaritê ais consid,re cette invitation comme parfai­tement inutile.Cependant les sect ons locales pourra_ent être touchées, plus spécialement aurour des homes de Solidarité. 

AVAUX: Regrette que le rapport n'ait pas été co m·niqué avant la réunion. 
Ne pourrait on élargir les vacanc s scalaires aux enfants non nécé­ssiteux en créant d s caisses d'épargne scoâ ires, cela permettrait d'augmenter le n mbre d'en ants ·et de diminuer les frais généraux. Les femmes Communistes po~r~aient atder ce travail. Sol;semble vouloir aider les vieux dans leurs dé arches , cela cré l'impression de dispers~on des efforts, en effeè , le Parti et les syndicats font de mâe. Ne vaudrait il pas m eux ce travail à la fédération des vejux pensionnés 
J'ai parlé naguère de la néce ·sité de grouper les auxiliaires so­ciaux , je pense qu'il serait ut"le e les grouper au sen de Soli­darité. 

ARTEAUX: I 0 ) Née sit6 de compri er les dépenses , fa s généraux trop élevés , faire a pel' des bénévoles , journée d'entretien trop chere dans les homes. 
~0 Pour fair de Sol. une organisation dé ocratique 11 faudr~it éviter de mettre trop à l'avant plan les communistes 3°) Il faudrait co,centrer l'effort sur queluaes points: 
Pas de dipersions quant aux vieux , reserver cela aux vieux pensionnés Uependant Sol. pourrait créer aut ur des hosipces une oeuvre du · genre du Sou du Vieillard, permettant d'adoucir la vie d s vieux. Enfance ; porter les efforts sur les lŒllJ[&K vanoances de tous les en­fants , créer les groupes locaux , eviter les longs frais e dlpla­cements , en ce qtû. concerne la surveillance mâd.icale scolai.re Sol. n'est p~s qualifi~e , j'ai d. posé ce sujet un projet qui dort chez Vos , les femmes devraient interpeller à ce sû ~et sur le Plan communal. 
Les garderies non plis he sont pas une ac ivité pour Sol. , elles doivent &tre co munales.Cep ndant ans ces arderies com unales 11 faut exiger 1 a représentation des fammiles. 
HSme pr lso11niers Poli tiques : Il y a deux ans que les P .P. sont libérés. Ou bien il faut u'ils repr nent la vie normale , ou bien il doivent être placés dans des maisons d'hospitalioation , par leu:b goupement dans les homes cr' ent un r au vais esprit En résum6 : 
V0

) Se monter avare de d niera récoltés , 
2) Ne pas apparaitre comme un i ~ tru ent de propa ande du Parti, 3) Développer l'économie scolaire et l'épargne scolaire 4) Viefilard : leur procurer des doue ure 

VAN HOBRICK: ~'accord avec Yarteaux , en ce qui concerne les finances A Alost les fobds récoltés servent surtout à payer les per anents Fatre appel à des bénévoles. Nécessité de réagir contre esprit sec­taire de la Résistance , vestige de l'occupation. 
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.- D'accord avec nécessité de diminuer lés frais . Publication __ ........,_ 

c pt s. ~oobre de nombres inouffis~nt . Dans quelle rœ sure 
Solidarité a-t-elle pu refouler les oeuvres réactionnaires? 

Barr mans . - ?!ettr 1 ~ to c~ o~e dePP serait dansereux 
cor il est des mal des qui ne sauraient où ller . 
D'&ccord 'i~rgir le o o.ent de vac nces scol·ires . 

~ Holend n .- '6ccord de f ire appel aux r gions , cepend nt 
~a 6sospèro pas d'aboutir auprès de - direction . 

1 iunces . - On adj procédé ' deo réduction de frais • PasJé de 
30 6 u n tional . Bruxelles 4 pern ent • Cepdnant il y a un 
tr voil n inistrati tr'~ im ortont . Leo rais généraux ne d'pas­
scnt p s IO, des fond~ récolt ~ · G'il y a des abus r ionaux. c' t 
du u m nu d'instruct ur • 

ieux . - D ~ccord pour lioration du sort es vieux . 
Enfance . - D'accord pour cours de m.onit ufs . Les vac ne ' 1 1 tr 
ne ro nt cout use , car 1 prix u tr nsport est co pen é par 
l 'hé orge :snt er tui t. 
PP. - D'accord de tr or er l'at osph re des deux d rnier homes . 
R crutem nt . - D' ocord qu'insuffisant , bien que gros rayonnement . 
D' ccord avec group m nt d 'auxili ires soci ux . 
Ré ultnt~ obtenu p r r p ort oeuvr s cat o i ues : cert ins 

nf tnts all nt h bituelle ont en colonie c tholique iennent nain­
ten nt chez nous. 

Rapport L l. nd sur situation polit1 ue .-

Suit l'innident Hern ans Liebaort celui- ci aur~it dit notre 
1 qu'il n'au~ait plus l'occ sion de l'interpeler . 

Ent~ tin av c Ka 1 1 Hu s~ n .- L ch r onna e e usent d' ppli­
quer les no v ux prix .C ' e~t n rell ent un inistr 
convoi eu d' v nce quiAa eté c argé d l'enquete . Lorcque j' i 
proposé de f ir controler les P .R. évoqu s ar le~ ch rbo nier 
on ' r pondu que nou ne disposion pas deA élé ênts voulu • 
Des organis tions syndic le se rune t du cot dec patron : éso­
lution de 1 Centr le des ineurs : app 1 au Gt de ne pas ro er un 
acte qui e pechorait l charbonnageo de vivre . 
I erlot a opowé un co pronis : substituer le sub 0 i e ae ~50 
lions uno eu ent ti n . Il a ét qu stio d'une av nce e t so­
rerie , n is pour cel 11 faudr it une contre p rtie gar nti sant 
que oe1· ne devienne u un sub.ide . 
J'ai attiré l'a tention sur l gr it6 de l'acte que nous os rio s 
si nous cèdion : comment exiger dans ce conditions l obilisa­
tio do l r~colto des.~rix insuf s nts . 
Une position de repli signifie 1 fin Ltn:x~~i:Gl~lUl~ de la oliti-
que des prix , la dév luation. 
Cett discus ion n' rien donné et en matiere d'aci r , De Groote 
a dit que lo positio du iverne ent t it ins utenable . 
Th se des p rtisans du Gt Huyso r.e : p s de corbinai<o de reoh nge 
Si nou~ c dons, nous fai ons pl ce un Gt plus auvais ncore . 
C'est f ux , c r ce Gt a' pui sur les a se , t is qu'un utre 
Gt devr it gouv rn€r contre le~ asoe • 
On ourr it e p r r uc 1 s lib r ux cl queront les portes , ais 
il y a d s libéraux qui désir nt re~t r . 
Lundi pr cha1n , De Groote et Lieba rt vont pr senter la thèse de 
charbonniers . Par notro éclar tion au CC nous avons provoqué le 
roidis nt des ch rbonn1ers . Ils veulent r cup rer 1 750 mil­
lions quo nous nous so es v nt' de leur voir arraché . 
erlo t t Husymans sont pour un compro 1 • Spaak? 

Nous seron r isembl le e t appelés ar uer notr 



~· 
~uelle attitude devront adopter les ministres communistes au cours 
d3 prochain Conseil~ 

Marteaux .- Il fau~ra situer le débat sur l'ense~ble de la question et 
ne pas se laisser entr~iner dans le maquis des chiffres. 
L'augmentation du charbon entrainera une augmentation générale et Ja 
dévaluation. Celà permettre à la rosse industrie d supporter la con~ 
currence sur les rarchés étnngers . 
Il faudrait parler des prétentions inadmissibles des magistrats qui 
provoqueront des remous chez les fonctionnaires. 
Quelle combinaison nous succèdera? Allons-nous laisser aba donner la 
politique de prix? Ne f udr~it-il pas une conversation prvalable avec 
les chefs des partis dé~ocratiques? ava ~ t de claquer la porte? 

Deiace.- Il ya en ef ~et certnine tendance des syndicats à accepter la 
th se patronale . Ce n'e t assib e que parceque les travailleurs n(ont 
pas encore compris.que la lutte des clas~es se tr~nspose ~ r la que -
tion des prix et l coeestion. Nous sommes le seul parti à les clairer 
et nous ne sommes p rven à agir suffisn ent. 

Des mots d'ordre r actionnaires des classes moyennes sont repris par 
les travailleurs. 
Au Gt les communistes doivent se montrer très ~ermes . D'accord pour une 
entrevue, avant la chute du Gt avoc les chefsAde parti et peut-être en 
y associant les organisations s dicales etmeme chrétiennes. 

Terfve.- Depuis des se .aines on s'attend · ce qu'une question fonda­
mentale soit nosée . La chutedu Gt est une question de jours ou de se­
ma ines. eut-être des léments étrangers influenceront-ils la situatiou 
Le voyage ~u Caire et la composition du Conseil d'Etat q i pourraient 
rettrder la crise. 
Nous avons pris specteculatre ent une position sur la que~tion des prix 

du charbon, de 1 'acier et del'azote. ous ne pouvons plus reculer. 
Bous m ~x~m xxnioci:rx mxx devons raidir notre position et éviter 
de tomber dans le tr q enard du problème technique . Pas de marchandage . 
Si De Grooto et Liebaert s'en allaient, tant mieux , mai il e~t à 

craindre qu 'ils ne le feront pas. 
Libéra x et communistes essayent de provoquer le départ des autses , 
afin de coller aux socialistes. 
Je con~idère que nous devrons résolucent artir. 
Pro,osition de conférences entre chefs de partis : pas mauvai s, mais 
attention aux archandages . Ce s tr ctati0ns ourront avoir lieu apr's 
not départ. 
Le B.P. doit/88àlaré pour lem intien de notre polit.que desprix. 

Borrerans .- 'accord avec Terfve.- Nos ne pouvons pus acce ter de has 
se. Quoiqu'en dise Dejace, le conflit Liebaert Lalmand est connu dans 

la classe ouvière. Les ~tr ns se sont chcrg~s de faire comprendre aux 
truv·illeurs l'importance du conflit en question. 
Nous avons déjà pris une position de compromis, incontestoble ent favo-
rable à la classe ouvrière. Nous ne pouvons plus reculer. 

L'incident de la 6hambre été un os incident. Conflit grave entre 
Lalmand et Liebacrt.La presse démocratique n'en ;!!J:m a pas parlé, seule 
la pres~e ré ctionnaire. 
Si nous ne so~ es pas fernes, nous risquons de nous couper des masses. 

Van Hoorick.- Lalmand nous a fait renar uer quo les libér ux sont di­
visés. Quelques fois libérales suffiraient faire tomber le Gt sur uœ 

question de dét il. Il faut éviter celà. 
Au sein du PSB se renforce un malaise{discours de Huysn ns contrè V •• ) 

Tenir compte qu'au cours d'une intervieI, De Schrijver 'est presque 
prononcé contre le retour de Léopold III. 
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Autre 616 ent dont 11 faut tenir co ipte : le fait que oert ins syn­
diculistes s'inspir nt de l période prospérité qui suivi 'outre 
guerre consiàèrent qu'il tut donner ' l'in ustrie des possibili tés 
der~ 11 rende ont . 
Notr po ition : L l nd bien fait de poser le geste qu'il a osé 
enve s Liob ert. C là n' p s ch ppé aux tr vailleurs. 
En ce qui con erne le oh rbon, controir et oe que j'avai 
le~ c ar·d s o t co pri not e position . 
Copàn o t la que~tion du ch bon f it nait1e un cert in alaise . 
le~ marohads de ch 1 bon eugmentent les prix, les travai lleurs 
gnont qu le r . urse ent deo ristournes ne s'ef1ectue s. 
E~ co qui oonce ne l' ci r, Lalm nd nous a t it conprendre qu 
le débùt de tout s 1 compromissions et 1 co r e v rs la d v 
t1on. 
Le arti ne p ut cèder . 
Il f udr populariser n tr 
Laln d et n aire 1 se 

position . Diffuser les broch e 
'une nouvell co binai on mi 1 t'riellE 

Hers na.- On veut no s f i ettre l dotgt dans l'e n e . 
Je com rends ieux intenant co bien notr osition pti e nu Gt 
ét it j • pen , n ~ devron~ f iro bien ttenti n 
qui concerne les npplications . On constate c rt in shausv s . Nous 
avon une pos tion fort qu'il aut aintenir . 
Dé gogie de la po ition r6 ctionnair propos nt la diminution 
ll s d p ns s de 1' ~t t tout en pro o ant des sub~ides l'indu trie , 
Dé nse d l' t t : ne pas u •n r le hauts 1agistrat • 
Conclu~ion : ne p s tr 1 cr . 

sui ce qui cro't que 1 clas e ou­
for e de lut~e d clas es. 

r po rt r au Gt : 
10 Po ou- y fe r. l _ tr v illeurs. 
20 Io pos rom re le èo tact avec le sse • 

on 1 t comprendre qu nous ons re norté u e victoire sur 
la u tion u charbon. Ce ndant l ro ag nde r action eir t 

n doute les re. b r ents . Si n u acception un compro 1 , nous 
er1 n coupés ~e · ss • 

Di cour K.H. Il e bl diriger ses cou co tre VA t vc . 
Ile blo exit r c ez KII la co vict·on qu'on na t c ntinu r 
si et q 'il f ut ller vers une dis olution . 
L Derni're Heure sotie t o i uerent 1 r v d co erç~nts 

o ~ n po von cc pter d co ro is . ou devons popul ri r la 
olitiq e d s i . C' t une bon e o ition de ~ortie . 

On n popularise p z la brochure el nd . I f~ut 0 n p 1 r 
dov t lo travailleurs t s'en ervir p ur d ga~er un ajorité 
dé ocratique. 

Çonen.- Le vin o~t tir , il faut le boire . Il faut to ber 1 Gt ou 
ctre to bé p r lui . 
Si lo libér ux ne 'en ont pas, n d vans partir . Le pe spec-
tives n ont p brill nt s, 1 chute u Gt s ra s luée par le 
patrons ch rbonniers. les s i d6rurgist s et le~ cl s~ moyenne • 
Ne f dr it- il pe rovoqu r un d6bat parle ontoir ? soit vant , 
soit apr s. 
J propo une r union ur nte du BP im.~ 
du Gt . our prendr une série d me~ e~ 
le P rti. !e t1n 0 s, sur le probl ne ·es 

i ent pr a chute 
tendant à faire d6marrcr 
rix et salaires . 



J ais l ituation n'a ét· aussi cl • 
[os d rni r ooitions riso~ u ein du Con~eil ont f rt nt 

ren.foroé la position du Parti . Nous na pouvons accepter la remise 
en que tion du tout . 

ou devon quitter 1 Gt si n oe i 
d t impér ti • 

• tur t as de n-

vec Terfve . D'accord uo les dirig nt 
une positio de classe . Bort a raison de souligner 
1 brochure L lmand. 

L lm nd.- Nous on à l'é ard de 1 re~se réactionn ire une dette 
ae reconnai anoe, ain 1 qu'' 1'(gard d la presse d'in orrnatio 
qui nt opul isé no on ti s . La utte Liobaert-Lalmand e t 
sy bolique, o'e t le eon.flit entr lib raux et co uniste~ , ntre 
1 s puis une s d'ar t et le PC . 
Le ~ond du bat est : fut-il b ndonn,r la politique de priz? 
C' di tout le problèno do l lut e de c_l sses . 
But d ~tr politique s prix: li:! lior·r 1 standar vi e 
tr v eur • Objectif e ola , objectif national . ssociation 
6tr ito o 'objectif cl Q~e et d l'o· j cti~ n tion 1. 
A andon poli .iq e de"' rix ie 1 ie dévnluati n contr iro -- int • ,.. . . 
r t dos ravailleurs . 
Suis h ureux de const tet l'unan"mité . Impre ion au dernier CC 
d'un cour nt cr i nant le d nger d'un dôpert éventuel . 

ue signifie it la capitulation? 1 dévalu tion: 
Sou~ l' n l du co t et 1 s sses , o'e t n~ s qui np raitrc 
corn 10 lo rincip ux r ble , no s p sserons pour d s m o-

u •. • 
Félix soulicno u la it tic ne erait as r se. i it d'­
port du.Gt ne v ut a dir ue nou ne serons pas du Gt do e~ain . 
Si les libéraux dü~ircnt rest r tempor ire~ent au Gt , 11 y derri( 
e x le~ charbonni rs et l ~ sidéru istos qui, eux, veulent une- o­
lution i1Jm dinte . Il y ur vr iseri lablemen solution la s mine 
proch ine . 
uant au Gt de d ain, cc n'e p s 1 probl e e sential . C' t 

le progr "' c qui compte surtout . I,a composition, on en discutera 
ap • 
Pro o~e qu n trc thèse oit pr sont r T rfve , c qui er 
tr it 1 de nièr interventi n. 

u nt façon de nou .. r tirer du Gt j epropose q1 
arquion not~e • n _orqu nt notr ir d r 

u Gouverne ent t pro oaion consulter no amis po it1 
nd t c 4 h uros , nous e rons essayer d'entrer en cont et v1 

1 autr s parti fa9on connaitre l ositi n au s in du P'B 
On a pro osé d' &argir le contacts aux yndio • Sur le pl n 
roti ue o ' ert fort dif ici • On propos un ébot p rl nt ire 

C' e t tr s bien i nous pou ions tout e poser , is ponsible que 
drns l ~ure où os eo6quip1er sont d' ccord . Or, il na vont 
pas nous per ettre e pr n re po 1ti'1n publi uernont . C l r vion­
dr it nous f ire pos r, n us, l quertion de oonfi ce . 

Proch in BP re is 
Congo. 

huitaine . re ier point à l'ordr du jour : 



• 
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BURE~U POLI~I0UE DU 9/3/46 - - - - - - - - - - - - -~·-·-·-·-·-·-·-·-·-·-·-·-·-

Rapport Lalmand sur Situation politique 
Snt..ak a. éte chargé pa.r le Régent de conzti tuer le Gouvernement. 
A- .La sui te de la décision des libéraux de ne pas }?artL::iper au Gouverne aent, Spaak renonç an~ à const~ c1.1er un Gouvernement soc.iali ste­commur.iste s'oriente vers un Gouvernement socialiste complété de quelques techniciens. C èr t;a.ine libéraux semolent mener ca11pagne en vue a. r obtenir un vote l.avorable à la participation libérale au Gouvernement et reproche à Spaak d ravoir voulu leur forcer la mcin e·.; de ne pas leur avoir laissé le temps d'arriver "" convaüicre les libéraux nt.ttement hostiles à toute participation. Dans les milieux socialistes bien informés, on considère la tripartite comme impossible. 
J'ai été convoqué ce rua.Gin chez $Jiaak Van Acke1· pour discuter du. te.bleau de ravitaillement; en réali té,il voulait me patiler de la si tua­tion gouvernementale et d'après notre conver otion, il ~emble pas croire à la réussite de la formule socialistes et techniciens. 
Spaak semole craindre qu 1 un gouvernement socialiste-communiste ne rencontrerait pas une attitude bienveillante dont pourraie~t bénéficier un gouvernement socialis~es-techniciens, j'ai rrotesté auprès de Spaak contre la mise à l'écart des communistes • 
Quelle ser· notre attitude envers ce Gouvernement ? 
Nous ne pouvons le torpiller puisqu~'il fera écl1ec . au P.s.c. 
Nous assistons en r6alité ù une manoeuvre intimement liée à la situation internationale. Tout le monde considèrela guerre comme possible. La cb.mpagne antisoviétigue e3t plus virulente qLl' elle ne 1 1 é:L jamais été auparavant et le discours de Churchill a fait faire un pas en avant dans ce sens. Ce sont toujours les mêmes calomnies, mais considérablement renforcées. Dans tous les peys, nous assistons sur le plan national au renforcement de campagnes contre les partis communistes. L'objectif est évidemment de porter atteinte à l'U.R.s.s.,ce qui inévitablement serait la cause d~wl affaiblissement considérable des par is communistes . 

_::ua, ~actique employée est d'i30 er l'U·R·S·S· et d'isoler les partis communistes. On veut sai'3r la confi~nce en l1U.R·S·S·, _on essaye de la discréditer coffiù1e on essaie de discréditer le::; fore es communistes. 
La manoeuvre en cours actuelle .• ent est de faire apparaitre le Parti Co nuniste COI!.!Ile un objet de discorde. On dit que les libéraux ne veu~ent pas co llaoorer avec les COllhiluni stes et d'autre part les socialistes ne veulent pas prendre les cou 1müstes au Gouvernem.ent pour ne pas perdre le soutien du P ..... rti Libéral. Tout cela tend à renf'orcer l'opinion que le p.c. est ru1 parti qui n 'est _:-,o.s national. . 
!l est cert&in qu'on espère pouvoir utilicer notre attituè.e à l'égard de ce gouvernement pour nous ieoler. Or notre isolement ri3querait de nous 'faire bals.yer purement et simplement. 
Nous avons tout intérct à essayer de faire avorter cette combinaisen qui du point de vue de notre Parti est particulièrement dangereuse. Il ne faut pas perdre de vue qu'il y a u....'1e énorme diff~rencc entre notre po :::i tio dans 1 1 opposition d'un gouvernement cocialicte ~ue dans l'opposition avec les socialistes con~re les catholiques. 
Nous pouvons tenter de rendre cette formule impossible. Nous devons utiliser tous les moyens possibles pour convaincre Spa&k de renoncer à cette combinaison, nous pouvons le menacer de voter contre. Nous devons fbire la différence entre ce que nous dirons à Spaak pou:c essayer de le décourager et en réalité nous ferons. 
La composition du Gouvernement n r étant pas connue, nous ne pouvo·ns 

nous attaquer à des technicj.ens représentant de la réaction. En. ce qui 
concerne le programme, qui n"est pas encore connu, il nous est difficile de déterminer la tactique que nous' employerons. :rous devons éviter d' a.mena le formateur du Gouvernement à une seule issue : collaboration :p.s.B.-



.De :x.on entretien avec -van L.cker, i.J.. r~sulte que celui-ci ne considère pas 
la formule Spaak comme ét~nt viable, il conoid~re qu'il ~sut absolument 
l?.r!'ive.r ~ U!l f::ri~ota..;:e de c.;rtc.in::: !!le bres du P.s.c. 

Il est certo.in Q.Ue la. position d ~ mi:ü ::;tres ce.the liq_ues qui ttu:nt le 
bloc et partic:i· ..... :et b. un Gouv rnement Van Acger serait très différente 
de celle des ministres catholi ues mando.té par leur P2rti qui, bien que 
favoraoles à l 1 abiice,tio.r.. du roi, ont dC épouser la position de leur 
Parti et quitter le Go~vernement. 

Van cker envisage donc une triparti te démocratique s' étendar.i.t 
jusqu'à quelques dégocrates isoïés du p.e.c. 

Dens ce gouverne ent, Van cker pense nous con~ier trois portefeuillef 
Il ='a de,nundé des noms que je lui ai don.rés • 

Spaak a demand' qu'~e délégation de notre Parti aille le voir 
au~ourd 1 hui. Nous d cvons évid ealf11Emt insister sur la ia ·o.::-.: té d~mocrati nue 
et~ o otenir la constitution d'un gouverne;:nent triparti·;:;~ . :1 fE.udra ... 
également insister pour qa' il mette tout en oeuvre pour ) ..,tenir le, 
particip~tion des lib'r~µx car on semble t~bler ~vec trop de complaisa.~~e 
our le f::..i t qur il y a 8 jours, ile se sC!lt i:rono. cé3 ~ontrc la 
participation. Jous del:o11s mettre tout en oeuvre pour é-viter ue notJ.?e 
Parti soit isolé, qu 1 on constttue un Gouve2·ne ent soi-di sç,,nt d r 'Jnion 
lie.tionale dirigé exclusivement contre le Parti Co uniste, agent de 
1 1 étrancer • 



• 

I5/3/46 
=~======~=====~=====~==~==== 

Le c~~ur de Lal ~nd présente le r pport gui sera 
ff: i t a.u cc du dimunche I7 cour nt • conc .rn· nt le G-c Spaà.k . 

Le Bureau Politi~ue ~a~que son accord qu'un vote 
hostile au Gt ~er~it le jeu du PSC . Le B. P. demandera au CC 
de charcer le üGcr"trfiat de décider avec les derniers élé .ents 
en mainB du vote fcvor<lble ou de l' bstention . 

Le Bureau Polit i q~e narque sonaccar d po T qu'on 
d~po:e le plus rapi~ement possible un pr-ojet de loi odifiant 
la loi élector<...le p.our la corn .. titution "'U SGnat . 

Le Bureau Poli tique :.t· rque son accord avec la propo­
ni tion du Cde Dispy de f ire frire des conf ~r~nces par ous par 
los~ und&t ires sur la situ~tion int:r~éure , et l& position 
que nous urons w.u.opt .:e ~- la Chambre . 

En ce qui concerne la Bureau de 1 Chanbre , il n'y:y 
a pas lieu de rcvonùiquer une présidence . Nous devrons appuyer la 
pré:i~v~Ce socialistv • 

. ·-·- · - · - · - · - ·-·-· . -.- . - . - . - . - . - .-.-. 
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Int~rventi>ns ~u B.P. ~u 16/3/46 
--------------------------------

Terfve. Signale ~u'il a eu des co ;acts au sujet de la consti­
tütion-du Bureau de 1 Chambre. Nous pourrio11s obtenir une vice­
pr~sidence et une que-ture, ainsi qu'un ~oste de secr~t ire • 
... ~ous mro is égale1nent eu un entrc-cien concernant la constitution 
du Gt. vons demandé qu'un effort maximu.n. soit ftit pour que 
soit constitué un G d'ente~te dérocr~tique et avohs iœrqué notre 
étonnenent de voir co .stituer un Gt soci~liste honogène avec des 
techniciens. Avons ir.arq_ué touie mtl:txx lu 11.éf iance "Ue nous inspi­
ront le .... techniciens. 

Laln .. nd. Insi~te pour ane no s établissions des contacts plus 
~-------- . ~troits avec le3 libér·ux. Nous devons les influencer en vue de 
les am~enerà mettre tout en oeuvre pour ~aire avorter a consti­
tutio. d'un Gt sociEliste honogèno. Devons es m.!aner à la ~ormu­
le tripo.rt i te. 

Te:.:fve. SignFil e que ~ liboraux o ... t été CO!lSl tés ">')ar Van Acker 
Büïs:ëret, Vo.n Glabbeke et Lefèvre. 

Marteaux. Sign le qu'il aur4it a nris QUe le Gt Spaak se~réren­
:r::;r-It-saiis prograr.m1e devi t les chambrus et, f'"'isant jouer 
d~s articles du règler-:.ent demandtrait que le :pro ranme soit 
pr.:sent<> un ois plus tc.r . Si au bout de ce mois Spaak ét it 
renvJrsé, il passcr~it la m~in à Van Acker. Ce r~pit+xx~ d'un 
T ois, L Chm bre out 1 e lui refuee.-. 
J' i eu l'occasion d'interroger des libéraux qui disent que l'ex­
clusive prononcée ar les libér ux se~ble née rour les besoL~s 
de l cause de Spaak. Il e.:t pos""'ible que Bey c.i t é:-.is une telle 
opinion, nais il n'a pas été suivi. 
L'entrée de techniciens dane ce Gt doit entrainer la condarùnation 
s~nE r6serve . On f~it appel à des techniciens lorsqu'on veut 
battre lu dé~ocratie en breche.C'e ·t de l'actionpré-fasciste. 
Lee ministres soi-dia~nt comp )tt;ntz sont en réalit6s des hom-
r sG qui n'ont aucune re ;pons~bilité de~~ant le payE • 
Nous devons dite à Spack que n us SOJ...u es nettement col" tre . Spaalr 
et un ag'nt de Bevin qui essaye d'atteindre son but par :t~pes. 
Sp~ak s' ,~t ref it un virginité, nais il y a encore dans le 
p·ys d0° souvenir de Burgos. Spaak veut d'abord constituer un 
Gt sans-communiste pour passer en 2e phase~ un Gt contre les 
co1~uristvv. Il f ut faire tout pour faire échouer la combinaison 
Spaak . 

Lahaut propose qu'à l'occasion des réunions d'. instances diri­
ëëür~tes du P.L . et du P . S.B. de 1im~nche nous adressions une note 
à chuucun de ces parti$. 

Q~l~~~i Signale qu'u~e délé§otion F . G.T.B . ,s'est rendue chez 
4ous 'Vons re1is otion votee par le Congres de la F . G. T/B. 
Bon~us à i~sisté sur la que.tion de r:for e de stru~ture , del' e­
xon_rution des taxe~ à la b' se, ::::ur les Conseils éconouiques . 
Spallik a dit que la question des tuxcs scrr.nit examinée, qu'il 
étuit ~'accord en ce qui conce·ne les Conseils éconouiques pour 
une plus gr nde intér;rL·tion syndicale dans les org nismes de 
contrôle. Eans le domaine des réfornes de structure, il a narqué 
son accord is ~ souligµé qu ' il ne falluit pas nati naliser pour 
natio~::. r li ser . 



~ureau Politique du I7/3 
--------------------------- Van Hoorick, Van aerschc 

Présents : Lahaut, La.Lmand, Dispy, Terfve, Dejace, Coenen, Herssens, 
excusés : Glineur, Borremans, Avaux, Bertrand. 

Depuis dennier BP bref entretien dimanche matin avec Spaak ayant pour 
but de permettre a Sppak de dire qu'il a t out mis en oeuvre pour s'enten­
dre avec nous mais s'est heurté à notre in~ransigeance. 
Rencotltre l'appès-midi avec délégués Bureau PSB, de notre côté Lalman!, 
Borremans, Coenen. 
Nos deux programmes sont pareils, d'autre part, pas encore d'accord de 
programme PSB-PSC, accord eependant sur vote des femmes, statu quo en 
Enseignement Technique, mais examen en Commission; statu ~uo sur la 
question royale. 
Au cours de notre entrevue, nous sommes eftorcés de ne pas apparait~e 
intransigeants, ne voulant pas nous séparer de s socialistes. Demandions 
des gar~nties quant aux prix, réparation de l'inàure des pataons char­
bonniers faisant plier le Gt a teur fantaisie. 
N 'avoœ pas voulu appa.rai tr e intransigeants pour ne pas déforcer gauche 
socialiste. Nous avons à la suite de cet entretien convenu de la rencon­
tre de techniciens socialistes et communistes devant des hom~es politique 
afin de rediscuter de la question du charbon. 
Apres cet entretien, nouvelle entrevue avec Buset et Anseele, accompagnés 
cette fois de Spaak, qui apparemment désire la rupture entre socialistes 
et com.fünistes. Spaak espéra it cependant se séparer de noœ en deux temps 
escomptait notre soumission sur la question du charbon et notre entrée 
au Gt d'ou il aura it pu par la suite nous expulser. 
En ce qui concerne l'effort fourni par le Parti : 
l e s meetings dans l'ensemble ont réussi, bien qu'il y ait eu le carna­
val dans le Hainaut.De plus, le dimanche me.tin ne convi ent LJas _Jour les 
meetings. Nombreuses r~so lutions, déléga.tions chez le format ur, inter-
ruption du travail. 
A remarquer le menque de travail a Liege et en Flandre. 
Ce.i:Jdnant dans l'ensemble, nous avons __, rouvé que vous avons le contact 
avec les masses. Le Congrès ~·GTB de Bruxelles a pris une bonne position. 
A signaler la réaction de certains de nos camarades qui n'ont pas pous­
sé l'action, de crainte de nous foir capituler. D'autres ont craint 
que par l'action, nous soyons obligés de participer à nouveau. 
Notre rOle dans l'opposition : Nous sommes toujcurs pour la rénovation 
du pays et la défense des trava.illeur s, pour 1 1 élargissement de la dé .... 
mocratie politique par la ~mocratie économique. 
Nous ne verserons pas dans une po~itique de désespJir. 
Nous adopterons, aussi bien E}.U Parlement que dans le p3ys une attitude 
constructive. 
Notre ~rogramme tient toujo~rsà une remarque près : nous tiendrons pour 
la baisse des prix, mais lorsque les prix seront lachés, nous reven­
dique ror.s des e.ugmenta ti •ns de salaireE.. 
Nous ~viterons la &magogie et l'opposition stériel. Notre objectif 
n'est pas de rester dans l'opposition, mo.is de rentrer dails de meil-
leures conditions. 
Yn gr ~ nd danger, c 'ef.:t de voir nos camarâ. des verser d&ns ~ 'arii t~-social' 
sme. L'unité reste notre objectif. (conseils com·nuna'..lx, d~pu tations 
per anentes). Nous denoncerons les sociàistes anti-unitaires. Dén once-
rons Spaak responsable de la cassure. 



2. 

Nous dirigerom ntL c.. ... ld.lft.: es cuntre .i.e .t'St.: en couirootaat sou at­
titude au pou~oir et dans l'opposition. 
Danger de scission au seiu de 12 ..:rGTB. oditier tios métnodes de tra­
vail puur traiter les p1·oblt:1mes nou~ d 'a _:.J .1.8S d~s ques"tious de person­
nes ou de postes a occuper, mais sur travail revendica tif. 
Le Volksgazet a publie un article préconisant un comité réunissant 
socialistes, communistes et FGTB. 
Au lendemain des élections 46, il est apparu décalage entre géogra­
phie parlementaire et figur e du pays. Les Gts de gauche ont vécu dans 
de mauvaises condition; et n 1 ont pas donné ce qu'on en espérait. Les 
libér aux ont fait du chantage. Ces élections no us ont engagé dans une 
impasse. Nous pourrons en sortir par le dissolution puisque la scission 
au sein du PSC n'a pas réussi. Pour nous, dissolution est meilleure dan 
un avenir assez rapproché. 
Le~ libéraux dans l'opposition augmentent les chances de scission au 
sein du PSC. 
Nous exercerons un cert a iTI attrait sur l'aile gauche des soci alistes. 
Possibilité d' a ction et de lutte en commun aux élections .législatives. 
Perspectives probables : apràs courte période d'euphorie, mecontente­
ment. Possilbilité de démagogie en faveur des classes moyennes; taux 
unifm.rme de taxe de transmission, proJet de loi sur propriété commer­
ciale, lachage des prix provoquant joie dans les classes moyennes. 
Envers les travailleurs, la de magogie sera plus d:itifici le. 
Nos tâches : 
Nous allons nous trouver devant de gr ~ ndes possibilités. 
Nous bénéficierons de 1° justesse de notre position. 
Aux yeux des gens no us apparaitrons comœ les seuls fidèles a le pa-
role donnée. 
Devrons renforcer notre travail aux entreprises. 
Profiter de l'opposition pour développer travail parmi les classes moy­
ennes. Développer travail des femmes, de ~ Jeunes, Paysannerie. Gros 
effort à fournir p our renforcer Parti par recrutement intensif. 
Consolider le Parti par renforc~ ment de l'organisation, bien que dans 
œe secteur un sérieux redressement soit amorcé. 
Développer campagne pour presse. Profiter de l'enthousiasme pour 
pas en avant. Risque d'isolement est plus gtand dans l'opposition 
qu'au pouvoir. Danger démagogie. 
Situation financière : devrons trouvér moyen de résorber défivit de 
60.000frs. 

D~ace.- D'accord avec toutes les pers~-ctivew tracées par Lalmanà. 
(Demande traduction article Volksgazet). Préconise contact p Prmanent 
entre les deux partis ouvriers et FGTB 
Rassurer certains socialistes cràiggen1t danger de rwpture. 
Profiter de la situation p1ur resserrer liens avec syndicats chrétiens 
libéraux et FGTB. 
Resserrer liens avec classes moyennes et paysans. Je sup)ose qu'il 
ne faut pas, pour le moment, lancer le mot d'ordre de dissolution? 

{NON) 
Q.ue faut-il préconiser om'lle action? 
Lelmand.- Sitot Gouvernement constitué, il s'agira de reprendre le 
travail. Si le gouvernerrent n'est pas constituer, examiner la situ-
ation, cas par cas. 



Van Hoorick. D'accord et optimiste. Cependant, il n'y a pas gr and 
intérêt dans la clas s e ouvrière flamande. La plupart des socialistes 
suivent les mots dôordre de Volksgazet et Vooruit : les communistes 
sont responsable de 11 entrée du PSC au Gt. 
La vente collective du j iurnal a augmenté à beaucoup d'endroits, celà 
prouve le sympathie. Les meetings n'ont P3 s donné autant qu'on aurait 
voulu, probablemen) par suite du mauvais telups. 

Le Parti ne s'est pa s mobilisé suffisamment. Pas de meetings d'usine 
e~ Flandres. (sauf Carels et Fabelta). 
La plupart des camarades n'ont pas compris l'enjeu. Faiblesee cadres 
flamands. (Louvain). 

Mg_tea!!2f.:..= Souligne danger d'euphorie. Mauvais titre dans le DR de 
ce ma tin ( intr a.nsig eance sur l es 600fr s) Danger d' iso lament. Porter 
nos coups contrè les anti-unitaires. Spaak serait en rapportavec Vrai 
et Septembre. 
Spaak est pa venu à rejetBr les communistes. Devrions tenir un BP 
cial po r examiner notre poli tiq u e internb tiona,le. Notre appui à 
est à sens unique. Nos amis ne nou s fac i litent pas la tâche. 
Devrons examiner notre attitude à l'égard dirigeants socialistes. 

Dispy.- En ce qui concerne contacts, jepense qu'il n'est pas ques­
tion de revirements. 
Attire attention sur article Libre Belgique de Bauchuin. DR devràtt 
l'interpréter comme les intentions du GT. 
D'accord avec Lalmand pour pas d'opposition stérit•. Ne ~ as nous livrer 
à des mamitestations ant~socialistes. 

Terfve communique de s rensèilggements sur Conseil Général: 
Vote pour co llavoration avec PSC par 122 voix contre 67. 
Spaak a finnoncé refus de collaborer des libéraux. 

Van Aer:::chot .- Nous devons not.lf: garder de l' anti-socialism~, ma.E 
devons démasquer les anti-unitaires. Certains euvriers sont influencés 
par les 29 francs qui ont amené le PSC au pouvoir. 
Devons démsquer rôle de Van Acker. 

Lehaut.-Notre positiog sera plus nette. Renforcer reclUltement. Auto­
épurstion. Meilleures possibilités de redressemeret de notre journal. 
Il y a incontestablel!l:; nt amélioration dans le sect -=ur organisation. 
Danger de l'anti-secial.isme. Dénoncer anti-unitaires. 

Terfve .- D'accord qu 'i 1 ne faut pe.s faire 'de 1 'anti-ëociali sme, me is 
cependant, im ne faut pas eLxagérer. Nécessité de faire la critique 
des socialistes. L'entente chréu enne socialistes, réalisée en ce mo­
meat est le forme la ~lus dangereuse de la réaction. 

l&:l!!!§.nd~ Il faudrf! des dema in attirer 11 attention de Bertrand sur les 
meetings en cours. Apres le CC il faudra une cempe.gne de conférences 
d'information, de conférences de cadres. Promouvoir l'unité daction 
avec syndicats, paysans, classes mo yennes. 
Il a été perlé d •une c1 .'fensive réactionnaire sur le plan irt.:.eru ti. onal 
aussi bien que nati onal, qui grandi. t en fonction de l'isolement 
de l'URSS et des P.C. Le danger d'isçlement est plus gra nd dans l'op-



qu'au Gouvernement. 
Un des plus §rands risques d'isolement, c'est 11 antisocialisme. 
Aujourd'hui, pas de danger de trop de bienveillance à l'égard du so­
cialisme. Au contraire, danger d'anti-socialisme. Les socialistes 
anti-unitaires vont essayer de dév E.: lopper ce courant. 
Il faut distinguer entre dirigeants et la masse, la base. Même en 
combattant ~ es ant~ -unitaires réfléchir aux conséquences eur la base. 
Attauqons le Gt, mai:r attoqqons surtout le PSC au lieu des socialistes. 
Sur le plan international, l 'anti-socialisme not..l.s ramène aux positions 
d'avant le 7e Congrès, lDDsqu'on considérait • Le princippl soutien 
de la réaction, c'est la social démocratie~. 
~uel que soit le rôle des dirigeants socialisteB; un fait demeure : 
la classe ouvrière peri à ~tre divisée. 
Les dirigeants socialistes continuent à exercer une influence considé­
rable sur les mas ses. 
Le fait de œénoncer les dirigeants socialistes, de les clouer 
doit être considéré comme négatif si celà a pour conséquence une ag­
gravation ŒaxxaxKKXXIIXKXJfAXxax de la situation entre les rrasses ouvière 
Ne ?as tomber dans les déviations de jadis, cause de notre isolement. 
La plupart de nos camarades mettent l'accent sur la nécessité de dénon 
cer les anti-uni~aires. Le degré d'amour que no s portent les socialis­
tes de gauche est une question subÈidaire. L'essentiel c'est qu'il y 
a au sein du PSB deux camps en ce qui concerne les rapports à entreteni 
avec les communistes. Si no'J S vo . ..üons promouvoir l'unité, nous devons 
miser sur les 25% de socialistes qui ont voté contre la participation 
avec le PSC. C'est le seul courant unitaire que nous Œ celons au sein 
du PSB «eci est la manifestation la plus intéressante d'une ten:iance 
au rapprochement entre socialistes et communistes. 
Le contact avec les ma ses et la base socialiste e et une ques t ion es­
sentielle. 

Prochain CC samedi et dimuncne 
Rés 0lution par Coenen et Terfve. 
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.. 
Le Bureau Politique établit le p~rraina,9 dos 

fé' ur, tiQ;.~S :;arrli d ,~ LeObr .... s d U CC• 

Le cwr::r~de ~o~fve fait r~pport sur l~ v~~ite 
ch z Van cker : (Terf've et Gli""'cur) 

Le PSC refŒse su collobor tion à un Gt Van cker, 
exclusive co t "Van -~clçer . Die""'ckx et Devèze ont fait l'im­
possible pouruarrLnger les cho ces11. Vs.n c' er est donc aculé 
à un Gt tripa:-tite guuche . Les lib:r x o t for ulé de tr's ... 
gro~aes exigences : vice-prJsidonce sans ~orte~feu ille et me e 
nombre de >ortefeuille que dd.Ils "r-Jc ~dent e;ouv ~r~~ rnnt. 
Les pvopositions sont : 7 libér.ux, 6 soci listes et 4 com..~u­
nist s .Il y tlUr it de plus 2 ou 3 extra-9arle entair~s . 
_rn ... r"'..T...!':l6- : modification q_uoruy1 du tl..,n t , ple ins pouvoirs . 
Déclar t"on V uvcrn~ ient le ser it cou·te et précise . ue stion 
royule : cintien de 1 1osit io antér ieure, ou ne n~s en ~brler 
Viet irues gue:-re : dépot r )ide d 'un projet oùr règler la 
que~,ion dans le crdre des Jossibilit6s . In~ex : serait ~ublié 
to s 1-s trois mois . D' eccord our le controle des rix . En ce 
qui COllCCl"ne sc....l:.ires et &r ·e .... Oénéficiaire : pour..,uite de la 
politique du gouvern~.4nt r'cédcnt avvc no ibreux er.unénagu~ents . 
On ne T)arler it p s de nftio.1c..lis~t_ions , .:.s de r'for es de 
structure . ecuros r'dic~les d~ns le don i1..:1e cr:dit et charbon­
nages . Politique 'tr .cere : naintten de la uos ition ~nté-
rieure, p s e bloc . 

Gli... .. eur co .. sid::.,-·"e aue les pro";')osi tions oo .t cceptabl .s , in­
siste potœ qu'on s ' occune e la fisc~lité et de la législ tion 
soci le . 

Coas id' re au' on pe-1 t enrer;i strer un succè s . De nde 
qu t on rEmne des gar ntius co~1t:.'tl les tendanc ., utori ta.ires 
de V •• : d~finir la ission de ~'tfu_inistr·tion gén6r·le , 
raiaenêr le .... co:'l troleur s de L f:iŒnce., à eur rr. i ssion telle qu ' elle 
a vtv d .i'i:l.ie ; exig"'r d~s 'Jl'ocès- verb&ux do hhaqqe conseil des 
-i stres . (d~cicic :'ls seule e it ) Den nde ' rester, si nossible 

à l<:.. o nt Publique . Denan.de po r La.L .nd un ~orte~euille plus 
i""1port nt que le R "Vit ill.J. ent aui "st o ccuppé '-· ourir. 
Pro ose :es f_'uirus ...:.iconc;ir iques. 

Dejace.- Insiste sur l~ qu~'tio.s de fiscalité et de sécurit~ 
sa ci.ale. 

On discute alors d ~port feuil Cu qu'on ensayera d 'cbte~ir . 
Il fau r~it obte ir un «~xXJtr~:±xx~xx portéfeuille de grànde 
importLnce : Int rieur ou Juatice ou ~nstructions publique . 

Van Hoorick .- Soulir,nx l'ir:port&nce du .résultat acQuis : 
Ie e;ouverne!:lent doit etre .celui du. combat con tr, la r :action . . 
Il fauè.r~ qu 'il prenne des nesures :)our parer BU dancer réacti ­
onnai· • Jem, nde c:.u ' on t ivnne cor..ipte du fuit que Lalmand est 
sccré ._;r~ du Parti. 
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Lal~[n~.- Düaccord que nous avons o~tenu un résultat positif. 
C'e.,t nous qui, ~- t!' -v-crs to'·t, avons lutté pour lu formule 
gouv Jrn .. ment:::.le adoptée. 
En ce qui conc ne les extra-p rle~ent~ ires, nous J?OUVor ... s nous 
uarquer d',ccord pour Devoghel, devo s i~~iter 90 r ne plus 
avo~r De Smael, devont. nous opposer à Def'ra.iteur à la Défense 
ainsi qu'~ Gr~goirc. . 
.........,u.>L.-'"'·"'·"'~~..._,..·.......,ooc En ce qt:;.i conceTne a ur.:sence au Gt ;, les libé­
r ux de .ndent une vice-présidence, deriœ1dons l~ ~eoe cho:::e . 

-Il f udr q e, u lgr6 a prjse ce au Gt je _uis e conti~uer à 
déployér une ·ctivité au P rti. la r±eueur, je pourr is accep­
ter le R ~itaill.nent. 

arque son accord \lec le pro r<.!lllI.e pro osé, .oi lS mauvais 
au'on aur-·t pu le cr~i1dre . En ce qui concerne les prix et 
salair o, il nous resv~ l' ction syndic· le, le p~rlc nt . 
En ce q i co cerne 1 . r'for e~ de ~tructure, p·s gr nd'chose 
à espérer &vec es libér ux au Gt . Il f &udra poser l& que tion 
de l~ fiscalit~ et de 1 slcurité sociale . La constitution d'un 
;:-and uinist're r~UIÜ<"'S nt Ùles victi.TJ18S de:!.. ...... e,uerre, les dom­

reag 8 de guerre etc •.• ect intérevsanto, mais ~ous ne pouvons 
considérer celà co . .rle' un li.ai stère è.c nrenière iL port ice . 
Hou· evrons nettre tout en oeuvre pour que ce gouvermnent 
.... o·t un Gè de rlalü.i · tims en obtenant quelqu•.s résultato 
spectacul ires . Il f0;udra q_uo des r:1esures soient )ri'!les pour 
liniter le ~&nger ruuctionn&i:~e. Frnndre d s esures contrv e 
cléric lie e . 
Nous allon~ vers 1 ~issolution, le Gt rcncoDtrer~ une opposi­
tion très solide, si on propose les pleins pouvo_rs, nuus de­
vro , adopter uneA&ttitude pru1cnte, i.~is non nég t·vc, c ,s 
pou oirs devro ~t etr utilisés contre le Réact~on. 

Disu;y:. - Hurque son accord avec le poir:t de vue de nàspy • 
~n ce qui concerne lv~ salair~s, devrons obte· ir u~e ari'lio~a­
tion. Propose co!lvocation d'une nouvelle conf ronce natio ~a.lf~ 
du tr \/&il . · 

Cl&vcl.- Le d~veloppe e,t de la situation constitue un grand 
succès nour le P::.irti. Il y a dans le P . un courant ne pessiTiis­
:m.e qu'il f ·ut cou.ba tre . Sans nous, l'entente avec laRéact ion 
aur~it ét0 réalisée. La résist nce du PSC sera très forte, il 
f audr se grouper uto:.ire du Gt. ur lutter contre sabot age 
du P c. En ce qui cor.cerne la proGrmnm.e , devrons denander que 
ccrt'ihs po·nts soient pr~cis~s : plei s ,o voirs, s~l~ir:s , 
fiscalit~, lécislatio. socinle . 
....::n ce qui concerne les uar tefeuillo s, nous ...;vrons exig r une 
vice-présidence. 

à pro.1. oser : Discussion sur 1 s ortefeuilles , on en arrive 
Vice -pr~sidence sa~s portefeuille, L lurnd. 
Int rieur , Justice ou Instruction Publique 
Santé Publique : ... vrt~ru {plus .... ossine corn e 

Terfve. 
chef de Cabinet : 

d'Hoedt) 
Autr s porte-'euill.. .... s à e visa or : Victi .e Guerre et Recons-
t uction , IJ:r· V'UX Publics , évvi_'Gu""lle ent Ravitaillement. 
Candidats pro osés : Boul--.. nger 110ur R vi tnil:E... ....:ent, ·Van Hoorick 
et Gli eur l s deux autres portefeuill s . 





==========-~=-~=========== 

Invit"s : Borre -~~s, Ven ~o rkerke, Burnelle . 
Toua 1 , 0 bres du.B . P . pr .ente . 

Le canur de L ù.la1 1t f ...... it · r port sur le Concrès de _r(.gue . 
En conclusion, on pro ose que le c' r .ar de Lahov_t se et ve en r c.p:port 
avec les iti6s 3elgo- ~chécosiliovaques en vue d'envoyer là- bas u~e 
mission d ' étuue qui seru.it i:ivitée officielle ent par le Gt . 
L cunur de Lahaut ... our:r· it entrer en co t' et vec u.zet et Bondas 
Gfin Qu'une co f r nce d'infor .ation soit org misée . 

Le Camarde Lal1 nnd fait rapport sur la f-ituation (voir sché:J.a 
envoyé u diffwr~ctes f~ -·.tians) 

Le Car.ar de ·Lahnut pro lOSe de.; r""unions de 2 délégués de ch' q e 
SârtI-aë - oër-tI~üë efin .a_' e:K' .iner en co .. nun la t ctiq_ue à dopter. 
Lu~tç cote l'o ènt~is e • 

• cura • ' ccor~ avec r o.t L~l , d , Gt bien acccuilli argré 
r8sërv€ - concern&...'1t Defr i t t.r . (D .rkenne ) 
•• sp ect née ti1' ùu de nier CC . - ~ <S de · 1 ise poli tique , raa i s dif­
ficu ..... t 's org n.:.ques . ':'rop de Cé. uI' des 1 issés à leur in-~iative . Pas 
a~sez de co t cts , d direction e ective d1 trav~il . Uo ~re de 
qu t.:.0ns n ' ont p~s été• r::uf 'isar.JUent étudiées sur le pl n n~tional 
P . P ., sini$tr s , class s uoyenn ~ , pensionnés etc ... · 
L~G as.es doivent , p<r un illeure li ismn de nos :i.i tèrcs 
avec ellev, réaliser 1 ~ difficu:t~s renco~trées . 

~~j~2 ~~- Pléthore de ~er ancntu , qui finissent ~ur se d•)s er contre 
le..., bonnec volontés benévol ..... s . un pe_ ·"-nent peut et: e re .. placé par 
plusieurs b~névol' • 
l\iéce ssi t l d ' t"v..dier _le • r.ogr e du PSC po r 
.~o s r pprochn~ de... i lit c.nt s ihcb Cé.oUX et r6gio 
au sein du > ti contre le sectar."sne . ~ 

~a~rleur d' ~ogic ; 
ux du PSB j lutter 

Ob!j:ecti:fb i .édiats : f ire sort i r le barme dus service"" publics . 
Con~vil d ' entreprises . 
Inciste sur ~a nuce sit' ~ourle Dt de 1 rteau d ' lt b,ir co tact 
le., as es. 
Se ûe vir du Dt 'dec .r v ux Publics po r l rép fu• t ion des 
co .un..... 'S . 

~~EPl~=- D' ~cord ~v~c r p_ort L l 4& ... d . Ce r p~ü~t _s0rv~ra de b~se 
pour le"' c 1fc;~ .. ce des . e ibr s du BP d'ns l ~ f · ~r tions . 
Lu. situ&tion 'ctuelle nuce~ ite én rr1é ent de viGi-' nce . Position 
très h~oil du PSC ui e t très od~ré , ne f~it pas dropposition 
virulente . D ' · ccord voc -Dej' ce de d.éuo cer la d: ·oei e du PSC 
Devon:: "ans le DR dü o ... 1 ccr le PSB ligne Hµys ans . 
Le2 4 ministres devront à br f duL i ét blir un pl tin â.e c 1 tact 
le .... ~· c e . PGrticulièra1e t urg nt :Jour econ::truction . 
RéG.1 .is'tiom i .éd i at s obt ir : sal ,.. ire~ . I:Jep s att .ndre l ' éta-
bli~se ent de 'i ex . H·t r le co trole de Prix . 

--~~:-~!~- ppuye Dejace ·u uujct ùe l 1 pléthore de er-·nentc . 
. e.1. aise du au m nque de ·-r v· il ux no ve ux 6lé ents vénus ' nous 
av~c enthousi = e . 
S nté Publi e .- J' ü obt,.nu IO O il2...i. 
de cnort . ~vec la P rticip tien d u co 
Poosibi i tO:: d' ssocier l s c..sse. ', ce 

ns de cr'dit ·pur le~ pl ineG 
unvs , celà f~it 50 mi~lions 

tr V il. • 



F .ille .- Jo ~V _-...rticu~ r""' .eut i por1; nt . !;éce""cité de rr"lSS-

ser to t ce gu.: to c v l f ill e et qui r-ine _ ,. ... autr s dép' r ­
t .e ts . ( llocatL0rrs f .... i1i 1-_, etc •• . ) I:Jécesitt:: de cr:-..r nu 
Eein du P rti 11ne Co. is ... ion , au sein du Dt un Conseil Sup rieur 
do 1 ille. 
D nonce u pol.:. tique de Spù.ak qui :ip' e une politique. de col abo ­
rt.. tion unique ·e t vec • •s H: .. :yc an,_:lo-saxorLs . ·.Situc:...tio p ï."ticu-
liète ont d n.c:-er u::e çn r otr-.. p.a·s, ce.r ~ ur:e;lo -s w::o·.s dct ~ 
t :r:t ur le . rené b lgc dn.., produits r~oL s co teux que le:: e es 
proc..uits bel--; .... . r .. ce cité d'orie,it'tion vrrs U::~SS , .et ~"ys d ' ~u­
ro e Ccr:t e , t orier:tule . 
Le PS e t bien d cil ' :i. ~i.. .. 1oquer le Gt .1-:is en en rejetant la 
respo . bil it é 5Ur le PC . 

GlÏ eur .- i al ise.- Trop de o r ~c:...6 stlri~es . 
:Ignaïe-ï~s difficultés d'applic~tion de la li ·ne du •• d ns les 
f{;r'~ . P r~·in '.J , e;:cellcn·e solutior.: . 
Tr Vc:...il PP a 6tJ trop n· ligé? LeE rou~cr sur 1 0 plan local et 
r ·.:. ~--1 . 
Citu tien v ~ o t le . ~vitcr ~e no~s cou er d s lasses . 
Fr se u 'i corporer d ns son di8cours 'u Sn t le: au. tiona 
::;o.2..c.ire , u ant tion d_ .... c 1e. L.:s ùe f ..,r , situation -de_; s inis­
trus pot~ts ro ::'iét ires etc •••• Cy s~ it pr~ enté, non p s s8US 
fore d' tt .ue co ~ e ~e Gt ·is sous for .e d'aide en at~ir<tnt 
sor ..... t ntion sur c .... s"'.j;u tior s . 

!_~fy2~: 8ienn"e l' vtit de ~e CO t i s 10 brou du BP oui apparais 
"CA t .., us co ~ e "_es dli'enscurs des f ~ :s que cornne d ::: dé ..... c·u-s 
de l::i di-r-ection du Pf!!.:'ti . ~Jeuray à un Comité r: - l n'o-pose • 
pas l~ position de la politique du Parti en 1uat ière de candidatures 

ais ::;c cache d rr it:rc 1 c... DirQcti ••••• Au co·rr s de _ canpagne 
électorW.e , la direction du P. a f,it _c .ax imum, on ne peut 
en di::'c · ·t; nt dus f üs . 
Recon..,truntion.- o cte~ d ,.s 1 e. ::... ..... 10 : rti ..,ut :: .... i 1 'J b ucoup . 
Il .... ..,t f;r .... nfr teLp:J quo le P· rti s'y r1ette et s'occupe d0s problè ­
il s PP, ci iL°!;r.:s Jtc ••••• Il f uJra cr>Gor a. ... Ccés '1;., Si..,i ..... t-~"'s . 

L'l d . - D' ccor d vcc Teur y f 
-------- n6f1cï Jr · s ft: J t::.. 
au.tr~ .... . l:ro ~e :ibl::. u.t·u Gu::.".., dù.. i"i-c ..... nt .-
1-eu~"-Y ...,e le :-:----_:roc·e:..'"' 1-- <iirç;ction de no s ce :::::u 1.1itucr àux 
f '!il: ... · ti .., .• .. • Il esquive los r ....... ons .... bilit-'.: ... . vons ~·or.1é i 6 au 
·~n~uc de co t c~s _E.:::: e p::irr i.,.., _; • 1 is __ ..,s f .... ti'} .s cloi·n:nt 
pr~ dr d , .... i titiu.t ivv .... . ':.1 ut co. ·u i...:t resp~nsable d'oit 'louvoir 
d'embl.e c.p.l:'li:1uer l' 2~ .. e du .t.<:r1.1i •'- ..... s le;: :iiver ....... c t'cories 
de t:.: vail : p'Au s nnerio , cl s~ ,... o~ n"'e., <Jt;c •••• La cr :at ion 

e no LÙ. ..n po st(.: s de r ST)O .B · ·Jle..., n tio.1 ux tr v ill nt c:...Vec d 
_ .... bl s f: > ux ''ne le :-.;yt2. e è.u m·apluie . LC-..;é :'édur"l 

n'J~t ~~us r~spo~~ blo . r: r~j Jte tout sur 'e~ r spon .... 1 ~ sp'ci 
~li::..:s. . Or , i~ .f ut une ir "tion col ective . Pas a cloisonnenen t 
er:t~ ... 1er ài~f:r ... nts postes . 
Direction n' t Dac r po c blu de 2.. :plut:1o::::'c de ... e :l!lents : I 
"?)Our I . 500 'ic le f. .s o t lar _,c r.. ... d a.ssé .... Li JGC I7 •••• 
':'.:'1: ·ux Publics . Grève de la bat llerie . :i'ossibilité our Bor:re-
1. ns de cr el' cli e.t f::..vor 1Jle pot:r ::; r:. onir et d.;v .... lopper Syn­
dicat Unü ue; 
Gli.eur ~ r iyon de ctv ·o u~ns son (i ~cour~ cc: v i s él~ o~ts 

ic tifs . Cc ènŒaID.t, il y ,iJ"t -etre n c .... r in dant;":..~ .3. 
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Il Rapport u P dû 5/4 et cc du I3/4 
==~====~============-a=========-== 

u CC du I7/3 nous nouD fi:ions co e objectir principaux : 

barrer r oute au PSC 

n P n us 1 1 1er. 
Si n ilS 

on~, on fo1ction ~e ce ou 1 objc t ir, le é-
roul nt ae l· it .. t:on epuis ~e I7/3, n s vo 

de n ~ d c1~~er s ti f it • 

Un dt ori nt h i nt d '~t . tit Le p c t B uc .. c . co , ~ u. • n n 

f it p tie. 

1 ent : ClE:r tio Spa k - De~è e. 

D sir de no ~ t 4ir à l' c rt 

Defr it ir : a'or ne . N> s no· is c p r lent 

-
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IQTi :fOUR DAMili. 

Depuis 2 jours, j'entendais parler dans les coins, en Eourae; 
et Ougrée Marihaye. 

Oligrée ~arihaye voudrait exploiter un brevet p ur 
l fabricati n de matières plastiques pouvant aller jusqu'à la 
fabrication de carros~erie. 

Le coût de l'installation serait de 500 millions. 

Pour moderniser l'outillage d'Ougrée, il faudrait encore un 
milliard. 

La situation du marché financier belge ne permet pas de tr uver 
I I/2 milli rd à l'heure actuelle. 

Il faut donc faire appel aux capitaux étrangers qui seraient 
ap.1.-' rtés par un groupe méric in dont Van Zeel ndt serait 1 man­
dat ire. 

Ya?LZeeloodLW!yicndrt i t dministratcur délégué d 'OUgré..e.. 

oins plausible, mais qui a peut-être une part de 
vérité. Les américains auraient miS l min sur l'aff ire Ott• 
olff, en Alle gne, et voudraient fair jouer les accords passés 

entre cette firme et Ougrée en !940, d'où introduction de V n 
~eelandt à Ougrée o mme administrateur -délégué et apEort de o pi­
taux américains. 

Il semble certain que Van Zeelandt va donc être orumé admi­
nistrateur d'Ougrée, et cela pour le compte des Américains. 

Cette affaire est intéressante à beaucoup de point de vue: 

I 0 ) Mise sous tut l.le éo nomique del Belgique p r les érioains, 
aveo les ooroll.airea politiques, oe qui soulève de nombreuses qU' s­
tione: 

a- indépendance nationale. 
b- bloc capitaliste. 
o- lutte syndicale. 

2°) Les financiers belges admettent qu'ils ne peuvent pas trouver 
les capitaux nécess ires à 1 mise en état de l'industrie nationa­
le~ d'où argument mas if en faveur des n tionalisations qui devie -

• n ent un devoir pat;i,otigue. 

Dans le cas plus p rt1culier d'Ougrée, puisqu'une instruction 
judici ire est ouverte contre elle, nous pour .ri ns réclamer l. ise 
s us sequ stre. 

l 

Dans le cas de Van Zeelandt, il ne ser it pas difficile, ~ec 
cette affaire, de saper con idérableme t sa fonction politique. 



.B. Pour que l'affaïre t~sse de l'effet, ill faudrait 
gissions très vite, et mem encore cette s~1 ine. 
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. 
A Lalmand.-La justice appliquera-t-lle les arretés qui vont sortir . 

Beaucoup dépendra de son attitude• car elle peut procéder à des 
non-lieux, or Van Acker semble avoir heurté les sent ents de la 
Justice. 
Aspect positif : le Gt fait appol aux trevailleurs et syndicats 
pour sortir de l'impasse. 
Comités populaires qu'on compte créer .our la lutte entre le 
marché noir, devons. en pro~iter pour réssuciter le~ Ctés de Rav. 
IndexA- Ce n'en est _as un mais une série d'indices. 
Controle des P.R.- Principe admis mais la p11oposition n'en est 
qu•une caricature. 
Participation à la gestion des entreprises est ramenée éro . 
De plu s, tent atives c 'utiliser Ctés d'entreprise contre syndicats . 
Réforme de structure des charbonnages.- En réalité concentration 
monopoliste. A 

En ce qui conce rne les nena~es de grèves, devons etre ~igilants.­
Les soo ialistes lancent des ots d'ordre pour nous pousser en 
avant et pouvoir , après coup, raire retomber les responsabilités 
sur nous en· nous f aisant apparaitre comne des fauteurs de troubles 
Attention aux provocatioLs auxquelles se livrent les socialistes 
au sein de la FGTB . 

Bertrand a vu Hav~ux et fait co unication sur r ~union FGTB . 
Bondas a été seul à développer l'idée d'accepter sans réserve 
l e s pro~ositions Gt.mP.is a fait cavalier seul. Les autres tnnf 
BZÉi:i:tx1nrXS"tmmxi::exmBEX::cEX remarq ·er qu'on bloque l s salaires 
alors que les bénéfices patronaux ne sont pa s bloqués. Leolère 
a demandé la convocation d'une nouvelle CNT. 

·art aux,- Souligne l' at t itude autoritaire de V. A. Il nous 
nène ' déflation et prépDre un Gt PSC-PSB Pourquoi ne pas 
avoir bloqué les .Prix, lutté contre le ma rché noir, et ~mmpt4 
b::tllllll::CX:!lY..:ZJKX:tZlilXZEbrd:::::d::::sxp::Xx et augmenté les salair ,s 
de IO%? Très pessimiste quant à la réussi te de l' xpérience V . A. 
Devons t cher de dégager ·notre rcspo sabilité et éviter de tomber 
dans la provocation de cert ines greves . 
En ce qui concerne tr _vail p rlc entairo , devons être tèès pru­
dents d na nos interventions , 4t surtout les prép~rer très bien 
r·1eux vaut as d'intervention qu'une mruvaise int rven tion . 
Comment popula~iser l'activité de mon départe ent?et établir oo -
tact avec la popularion? P r r nfocement du travail sur le plan 
communal : depuis les consultations· pré- natales jusqu' ux Uospices . 
ion d partement subsidie les oom unes et les provinces , il faut 

intéresser au travail dans les communes toute une séf1e d'élements . 
3 quectj. ns primordiales : 1° Education physique et sports , 
2° logements salubres et à bon marché, a0 problème de la lutte 
cont~ e la maladie . et la mortalité : recrudescence de la mortalité 
;nfantile due souvent à 1 ' allaitement artificiel . I l faudra créer 
plus de consultations pré- natames , des maternités , des or­
phlinats,.,étc ••• E~ ce qui oonce ne les oonfér nces de presse , elles 
doivent etre faites à bon escient . llieux vautA ~parfois la faire 
faire par un de mes directeurs que par moi-meme. oins d ' hotilité 
de certaines presses . 

"' Borremans.- Peu de résultats positifs CNT . Tentative de lancer 
syndi cats vers voie de gar ge . Devrons défendre notre projet 
des Ctés d'entreprise a laChanbr'3 . 
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P.S . Ci-joint 6gkJement ~résolution remLni'e concernant 1e 
programme communal 
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PARTI COMMUNISTE DE BE.LGIQUE 

I. LUTONOMIE COMJllIUNA.LE 
a) Retour à l'autonomie complète, afin d'assurer nos libertés 

démocratiques, tout en faisant bén~iicier les communes des 
dernières acquisitions du progrès social; 

b) Intercom.nunalisations des grands services d'intérêt public -
Electricité - gaz - incendie - immondices pompes funèbres 
tl6pit~ux - maisons de repos pour vieillards - maisons à 
bon marché - urbanisme, etc. 

2. ENSEIGNEI/IEYT ET JEUNESSE 

a) Développement 1e l'enseignement communal et iéfense de 
1'6cole officielle. Faire de l'école, un milieu éducatif, 
au perfectionnement duqueJ il faut intéresser les pareuts. 
Etablissement par lu ~oilll une d'au moins une école gardien­
ne (Ecole Froebel-jardin d'enfants),dans un local crnve-
nable; · 

b) Mesures de stricte application de 1 1 obligatirn scolaire; 
c) Classes itinérantes pour arriérés et retardés; 
d) Organisation du gardiennat avec soupes scnJaires; 
e) Services dentaires scolaires; 
f) Vestiaires d'écoles; 
g) Etablissements scolaires salubres et spacieux; 
i) Ecoles en plein air; 
j) Classes pour arriéréa péd3gogiques et ann~m&ux; 
k) Etablissement et déve}rppement du 4ème de~ré; 
1) Bi bli0-thèques, ciné.aas sc0 laires; 
m) Institutions de cantines scol2ires - Distribution périodique 

de chaussures et v@te~ents pour les enfants nécessiteux; 
n) Voyages et colonies scolaires gré.<tuits; 
o) Organisation de colonies prur enf&nts débiles; 
p) Organisation méthodique de 1 1 inspection méiicale scol2ire -

D~sign&tion d'infirmières; 
q) Service.d'orientation professionnelle ; 
r} Cours sp~ciaux pour les udolescents et Jes aiultes; 
s) Organisation de 1 1 enseignement professionnel industriel et 

ménager . Repr~sentation des organisations ruvrières et 
patronales, des coop~ratives de productirn et ae· cnnsrmma­
tion, au sein des 0co1es professionnelles ; 
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t) Ecoles-ateliers d'a~prentissa3e pour jeunes filles; 
u) ~éveloppement des oeuvr es post-scolLires; 
v) Encouragement aux oeuvres des loisirs ouvriers; 
w) Aide effective aux organisations de jeunes; 
x) Construction de s&1Jes de gymn&stiqu0 com..1luna1es; 
y) Libre disposition, pour les j eunes, d es Jnc&ux cnmmu­

nc:.ux et des Sê::ll e s de gy1nnc.:.stique existants; 
y bis) Constitution d~ fonds locaux - p 0 ur Je snutien et 

1 1 encouragement des ~.rts, du t~tro, de la musique et 
des sports; 

z) Enseigneillent 1e J'~conouie sociaJG et des lois ouvrières. 
Extension du fonds d.es mieux dnu6s oux ijtuil.es sup6rieur es; 

Crc, a tion, pLr Jt: cn .lillune , 1 1 un C0 ",d ti:S de p crfectinnne­
ment scolLire, &vec rcprcsentation des parents et du 
personnel onseign8nt. 

3. FIN.i-'.NCES 
a) Autonor;iie financière des com11unes; 
b) Résorption des dettes d3 guerre par 1'Etat; 
c) nm~nage~ent d e Ju taxe sp~ciaJ e sur traitements,seJaires 

et pensions, pc.r une J&rge exonératirrn des traitements, 
salaires et pensions modestes . 

d) Imposition spéciale sur Jes terrains nnn-ottis et sur Jes 
maisons non-lou~es; 

e) Tsxe sur lu plus-value des ter.raina et des constructinns· 
f) Taxe sur la différence entre l& veJeur lncative et le 

revenu cadastral; 
g) Taxe sur la plus-v&lue des terrains d e cuiture tr2nsfnrrnés 

en terrains à bGtir; 
h) G~n~r&lisstion et proeressivité de J~ taxe sur l& force 

motrice; 
i) Constitution d'un domaine foncier suffis~nt pour que 1 e 

déve 1 oppe;üent d c lé:. 00 .. unune , J c cro:... ati rn ~ e voies publiques 
et d'espaces verts, les terrains n~cesseires aux ln~ements 
à bon m~rch6 ~0happent ~ ls sp~cu 1 ~ti0n fnncière; 

4. IDGEMENTS 
a) Inventuire d.2 lé.. quentité et de l& que.lit~ des Jr-'l'ements 

d e 1 c c o m une ; 

b) Liste constc..nLwnt 1. jour des logernen ts innccupés; 
c) Suppression des t'udis et des maisons insa1ubres; 
d) Cr0ation de coopfrstives de locataires (cités-jardins}; 
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e) Favoriser la création et 1e déve1oppe.:ient des sociétés 
d 1habitations à bon ~arché; 

f) Droit de réquisition pour la co ... 11üune de s habi tatiorn n0n­
occupées en tout ou en partie; 

g) Remise en état, aux frais du propriétsire, des maisons se 
tra.uvant dans de mauvaises candi tians 1' hygiène; 

h) Comr.üssinn et burçaux perwanents de 10ge.aents . 1.ux membres 
désignés par 1r c0r:i..:..1une P"Ur faire pc.rti.e rle cette C"11illis­
sion, ser0nt aljoints des délégués de t"US les nrg2nismes 
s'intéressLnt à le quosti0n 1es ]nge~ents; 

i) Service d'inspçction - Infir~ières-visit0uses chargées 
non seulement de fLirc Jes enqu@tes , mcis 2ussi 1 1 aiier 
à l 1 bducLtion des f&~i1les. 

5. SINISTRES -----
a) R8p&r~tion des h&bitctions des p1us nécessiteux et des 

petits pr0priétaires; 
b) Constructi0n de n''UVelJcs habit2ti0ns pr ur sinistrés. 

6. SERVICES PUBLICS 
a ) N c ut r 2 1 i té c o r.1 p 1 è L "" , t. u p" in t 1 e vue phi 1 ("\ s f) phi que , 1 e 

t0us les services C" ... 11 .. 1UilL1ux; 
h) Expl0i te.tian par JE. Cî .. di une ru par une ass0ciati0n ie c0n-

1J.unes , a.vec participati')n du pers0nnel des services ri 1 inté­
rGt général : éclairage, ee.u , flŒ11es et marchés ,vf)irie, 
chauffage, s~curité,hygiène,etc ... 

c) Expl0i tation par l& c01.a'"'mne nu par une assr-cietion r1e 
c0.;i:...1unes, 2,vec particip[ tion :lu persrmnel i es .. :1Qyens rie 
tr~nsp"rts : tramwa.ys - ~ut0bus - b~tcLUx - etc ... 

d) Assurance interc0r..lL'.lunale c0ntrv 1 1 inc--:r .. 1ie ; 

e) Application rignureuse du principe ie l'aijudicEti("\n p0 ur 
t0US les services qui,transit0ire~ent,ne s0nt pLs ét~blis 
en·rbgie ; 

7. HYGIENE PUBLIQUE 
a) Créati0n de plbines 1e jeux-et de sports; 

b) Cr8ation is bains-dAu~hes et de bussins ie natetinn; 

c) Création ie buanderies COjWUn&1es; 

d) Distribution co1J.W.um .. ,10 ou intercow1:.'.lunc.le :1 1 e2u e.1i!:1entaire 
dans toutes ]Gs habitetions et suppression 1es bornes­
font&ines. InstcJ1ation iu gaz dLns t-utes Jes mcisnns. . . 

e) Construct;on d'inst2lJetions hygiéniques p0ur ho3Illes et 
féra.:ies; 

f) Vérification 1~ la que.lité 1u Jnit.Au bes0in, achat et 
distribution dG l~i t pc..r la co.:uaune; 



e 

- 4 
g ) Créction ie c0nsu ltati ons gr ctui tes et ~e :l isp ensai r e s 

c o .. ._..unaux e t in terc n .. ~ .. -;.uncUJ( P'"' Ur . 2 1 2 ~ e s, pr é tuberc uJ eux, 
sc l 21 i es infec tieus~ s, etc ... 

h) Infi r ni èr es-visiteuses ; 
i) Servic e gr atui t 1e 10s:irfec t ion; 
j) C2n&1isations , égoüts, e tc ... 

8 . rSSI STfNCE PUBLIQUE 
a) Consul t c ti nns pré et pn st-n2t21es; 
b ) Cr é a t ion :1 1 un f 0 n l s .1 es ~1è r es ; 

c ) 

d ) 

e ) 

f) 

g) 

h) 

i) 

j ) 

}: ) 

Eta bli sae~ent l~ bternit's r ép0n:1 Ent ~ tnut es J e s c~nA i­
ti on s ie le sci enc e mé1 ic a ] Gj 
Cr ~c t~ nn J...:; crèches e t g8. r1 eri e s c ru1.caun2 l esi 
Et a bli s s cnen t i 1 orphelina ts , :l 'ins t itutinns pour enfants 
a bun:lonné s; 
Cr éa tion :l 'o euvr ~s 1 1 enf ants i~ bil u s (1 ait et r epa s à 
l' écol e ) 
Cr ~a tion ie fn n~s cntituberculeux; 
Cr~a tion le ~L i s ons 1e r epns pour vi eill cr :l s et inva lil e s 
1. u ' t r &v&i l ; 
Cons t ructi0n ou ~c~n~ge~ent d 1 i ~~eub1 e s p ur vi eux oénage s ; 
hUgmenta tion l u nombr e ie p l cc e s i ans l es é t a blisseDents 
ho spi t u li ers; 
Dortoirs e t iistribution e vivr e s ~ux ~ uvriers i o passage 
qui ch ~rchcnt 1u tr&vui1i 

1) Cuisines e t r ostcur &nts pnpul 2ires ; 
m) Créati0~ :l ' un s ervic e ~~ iico - s~cia1; 

, 
9 . URfü~UISJ, TION 

aJ Aoénag ement 1 es quarti ers popu1 eux; 
b) Création :le jardins et parcs public8 en favorisant l os 

int er v ention s des artist e s ; 
c ) Création de nouv eaux qu2rti ers ; 
d ) Uti l'isati on du cré ·lit extra0r-'. inair e 4. e 1 r Etat p ,... ur exprn ­

pri a tinn néc essitée pJ r l'urb&nisatinn et J e relntiss enent 
de s co~crune s sinistrées . 

IO . TOURISME 
a ) Création 1e syndic a t8 i Tinitiative en vu e d ' attirer les 

tourist e s ; 
b) Défense des cités touristiques . 
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II. ST1TUT DU PERSONNEL 
a) Reconnaissance syndicale ; 

b) Lde.~tation des sa12ir(;s et t r r:.i te.nents ·"lu pE:; rs0nn e1 
cnm.nunal au cod:t r éel 1.0 1& vie; 

c) Iniemnités faoiliales et c0ne6 annuel pay~ ; 

d ) Créatinn de cnnseils ~u p6rs~nne1 et ie cnmillissions pari­
taires ians lesquels s· .. nt r eprt;;sent~s l e s 1.clégubs "lu. 
pers ~ nnel et de J 1 aiministrati0~ . 

I2. EPUR.TION ~DMINISTRATIVE 
Epurati0n rapiie et tntale à t0us les écheJ0ns ie J 1 a1ministra­
tii-m, 

A ce pr,,grs.nmc géndr81 _. iJ c0nvien:lra i 1 ajnu tc r les r even<'lic a ­
tinns pL.r>ticuli>-rcs qui .:ie pr8sentent p0 ur c~rn.q u e c0 armn e 1u prye. 

+ 
+ + 
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